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Avant-Propos 


cO 

La  première  édition  de  mon  livre  d’exercices 
de  prononciation  française,  publié  en  1901  sous  le 
titre.  „Praktische  Übungen  zur  Aussprache  des 
• Franzôsischen“  a été  épuisée  en  relativement  peu  de 
temps.  Unique  dans  son  genre  lors  de  son  apparition, 
ce  recueil  fut  bientôt  suivi  d’un  certain  nombre  de 
publications  semblables,  que  je  taxerais  d’imitations 
plus  ou  moins  heureuses,  si  je  ne  craignais  pas  de 
. paraître  présomptueux.  Quoiqu’il  en  soit,  je  le  croyais 
très  avantageusement  supplanté  et  ne  songeais  point 
du  tout  à le  faire  réimprimer. 

Mais,  un  certain  nombre  d’amis:  professeurs  de 
langue  française  en  Allemagne,  en  Angleterre  et  en 
Amérique  m’ont  donné  tort,  et,  cédant  à leurs  instances, 
je  me  suis  enfin  décidé,  non  pas  à rééditer  mes 
Praktische  Übungen,  mais  à publier  un  livre 
dAxercices  de  prononciation  française  entièrement 
nouveau.  Je  laisse  à la  critique  bienveillante  et  sans 
parti-pris  le  soin  de  dire  en  quoi  ce  dernier  est  supé- 
rieur au  premier;  personnellement  je  ne  puis  que 
lui  souhaiter  le  même  sympathique  accueil. 

On  y cherchera  sans  doute  une  liste  alphabétique 
des  mots  employés  avec  leur  transcription  phonétique. 
Dresser  pareille  liste  c’exit  été  établir  un  dictionnaire 
de  langue  française:  je  ne  m’en  suis  point  senti  le 
courage  ayant  d’ailleurs  assez  peu  de  goût  pour  les 
travaux  lexicographiques. 
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Oïi  remarquera,  non  sans  surprise,  peut-être, 
(puisse  la  surprise  être  agréable!)  que  j’ai  préféré 
la  transcription  phonétique  de  l’Association 
Internationale  de  Phonétique  à celle  dé 
l’ancienne  Revue  des  Patois  Gallo-Romans. 
A valeur  scientifique  égale  l’écriture  de  l’A.  F.  a 
sur  la  seconde  le  très  grand  avantage  d’être  uni- 
versellement connue.  Et,  la  perfection  étant  im- 
possible en  matière  de  transcription  phonétique,  j’ai 
voulu  éviter  le  scrupule,  voire  même  le  reproche 
de  faire  opposition  à une  unification  qui  me  paraît 
désirable. 

En  ce  qui  concerne  la  prononciation  du  français 
représentée  dans  le  présent  opuscule,  je  tiens  à faire 
remarquer  seulement,  que  c’est  la  prononciation 
soignée  de  jeunes  Parisiens , tous  Bacheliers  ou 
Licenciés  - ès  - lettres  et  ès  Sciences.  A mon  avis 
l’étranger  doit  s’habituer  tout  d’abord  à une  émission 
scrupuleusement  correcte  du  français  d’après  le 
principe , que  nul  ne  saurait  courir  s’il  n’a  pas , au 
préalable,  appris  à marcher. 

Paris,  1,  Rue  de  Stockholm. 


Ad.  Zünd-Burguet. 


I.  Partie. 


Eléments  de  Prononciation 
Française. 


Ztind-Burguet,  Exercices. 
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I.  Partie. 

Eléments,  de  Prononciation  Française. 


Classification  des  sons  du  français. 

§ 1.  Le  système  phonétique  du  français  parlé 
comprend  des  sons  purs  (voyelles),  des  bruits 
(consonnes)  et  des  mixtes  (semi-consonnes  ou  semi- 
voyelles). 

Organes  de  la  parole  *). 

§ 2.  Tous  ces  phonèmes  sont  produits  par  la 
mise  en  jeu  des  organes  de  la  parole  qui  se  divisent 
en  trois  groupes: 

1.  Les  Organes  de  la  Respiration:  le 
diaphragme,  les  poumons,  les  bronches,  le  thorax; 

2.  L’organe  de  la  Phonation  proprement 
dite:  le  larynx; 

3.  Les  organes  de  l’Articulation:  le  voile 
du  palais,  la  langue,  les  mâchoires,  les  lèvres. 

§ 3.  Si,  d’une  part,  il  est  à supposer,  que  la  con- 
stitution de  ces  nombreux  organes  est  très  approxi- 
mativement identique  chez  tous  les  peuples  d’une 
même  race,  il  est  certain,  d’autre  part,  que  la  manière 
de  les  actionner  n’est  point  la  même  chez  tous.  Il 
en  résulte  forcément  que  chaque  peuple  possède 
dans  sa  langue  des  phonèmes  qui  ne  se  retrouvent 
pas  chez  les  autres.  1 

*)  Voir  A.  Zünd-Burguet:  Carte  murale  des  Organes  de 
la  Parole,  1905;  chez  Elwert  à Marburg. 
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§ 4.  Pour  parler  correctement  une  langue  étrangère 
il  ne  suffit  pas,  par  conséquent,  de  grouper  ses  propres 
sons  selon  les  exigences  de  la  dite  langue,  il  faut 
commencer  par  produire  des  sons  nouveaux:  ceux 
appartenant'  à la  langue  que  l’on  désire  parler,  et 
pour  cela  un  nouveau  mode  d’articulation  s’impose. 
Plus  l’élève  se  laissera  pénétrer  de  cette  vérité 
phonétique  que  deux  langues  différentes  n’ont  aucun 
son  en  commun , plus  il  réussira  vite  à prononcer 
correctement  celle  qu’il  veut  apprendre. 

Exercices  pratiques. 

§ 5.  Aux  études  théoriques  de  phonétique  il 
convient  de  joindre  des  exercices  pratiques  de  pro- 
nonciation et  d’audition.  Ces  exercices  ne  porteront 
à la  fois  que  sur  un  nombre  très  restreint  de  sons 
afin  de  mieux  surmonter  les  difficultés  qui  s’opposent 
à l’élève  dans  leur  étude. 

Les  voyelles. 

§ 6.  L’émission  des  voyelles  françaises  est 
caractérisée  par  une  très  grande  netteté  qui  provient 
de  la  précision  avec  laquelle  sont  exécutés  les 
mouvements  du  voile  du  palais,  de  la  langue  et 
des  lèvres. 


Durée  des  voyelles. 

§ 7.  Les  voyelles  françaises  sont  ou  longues  ou 
brèves,  accentuées  ou  atones.  Les  voyelles  moyennes 
sont  généralement  atones  et  brèves. 

Il  convient  de  retenir  que  les  termes  long*  et 
bref  appliqués  aux  voyelles  françaises  n’ont  pas 
exactement  la  même  signification  que  leurs  syno- 


nymes  allemands  et  anglais  lang  et  kurz,  long 
et  short.  En  effet  les  voyelles  dites  longues  dans 
ces  deux  langues  le  sont  considérablement  plus  que 
les  voyelles  longues  françaises.  Il  en  est  de  même 
des  voyelles  brèves.  Cela  vient  à dire  qu’en  français 
il  y a beaucoup  plus  de  régularité  dans  la  durée  des 
voyelles  que  dans  les  deux  langues  citées. 

En  règle  générale  sont  longues: 

1.  les  voyelles  nasales  en  syllabe  finale  (montre, 

ventre)  suivies  de  consonne; 

2.  la  voyelle  i de  la  syllabe  finale  des  verbes  en  ir 

(dormir,  finir);  . 

3.  la  voyelle  devant  v,  z,  5,  j,  r en  syllabe  finale 

(rive,  bise,  bouge,  feuille,  part); 

Voyelles  accentuées  et  atones. 

§ 8.  En  français  l’accent  tonique  est  de 
beaucoup  moins  fort  que  dans  les  autres  langues 
européennes  ; par  contre  les  voyelles  françaises  dites 
atones  (en  réalité  toutes  les  voyelles,  e muet  excepté, 
sont  très  légèrement  accentuées  en  français),  se  pro- 
noncent avec  plus  de  tension  musculaire  (stress)  que 
celles  des  autres  langues,  notamment  de  l’anglais  et 
de  l’allemand. 

Préparation  organique. 

§ 9.  Pour  que  le  timbre  des  voyelles  soit  pur 
et  bien  distinct,  il  est  nécessaire  aussi  de  donner 
aux  organes  de  la  parole  et  plus  spécialement  aux 
organes  de  l’articulation  la  position  requise  pour  un 
son  déterminé,  avant  l’émission  de  ce  son.  En  d’autres 
termes,  chaque  émission  vocale  est  précédée,  en 
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français,  d’un  temps  consacré  à ]a  mise  en  position 
des  organes  phonateurs.  Dans  les  syllabes  commen- 
çant par  une  consonne , ce  temps  de  préparation 
précède  l’émission  de  la  consonne.  Ainsi,  par 
exemple,  dans  les  syllabes  pa,  po,  pu,  pe,  pilep 
se  prononce  respectivement  dans  les  positions  orga- 
niques pour  a,  o,  u,  e,  i,  ce  qui  ne  se  fait  pas  né- 
cessairement en  allemand  ni  en  anglais. 

Début  vocalique. 

§ 10.  En  français  le  début  des  voyelles  initiales 
n’est  jamais  dur  ou  brusque  comme  en  allemand, 
mais  toujours  très  doux,  c’est  à dire  insensiblement 
aspiré. 

Voyelles  nasales. 

§11.  A côté  des  voyelles  purement  orales,  le 
français  possède  quatre  voyelles  à résonance  nasale  ; 
si  nous  représentons  la  nasalité  par  le  tilde  espagnol 
(~)  et  les  sons-voyelles  par  a,  o,  s et  œ nous  pouvons 
établir  les  équations  suivantes  : a = (ci-f  ~),  5 = (o  -f  ■»), 
« = (•  + -),  (&+-). 

§ 12.  La  résonance  nasale  s’ajoute  au  timbre 
ordinaire  de  la  voyelle  lorsque,  pendant  l’émission 
de  cette  dernière,  le  voile  du  palais  est  abaissé  plus 
ou  moins  fortement  sur  la  langue.  Cet  abaissement, 
toujours  incomplet,  se  fait  avant  le  début  de  la  voyelle, 
et  dure  aussi  longtemps  que  l’émission  vocalique 
elle-même. 

Semi-consonnes  ou  Semi-voyelles. 

§ 13.  Lorsque  il  y a rencontre  de  deux  ou 
plusieurs  voyelles  dans  le  corps  du  mot  ou  entre 
deux  mots,  celle  qui  a moins  de  sonorité  relative 
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tend  à devenir  une  semi-consonne  (semi  voyelle) 
c.  à.  d.  se  dévocalise. 

§ 14.  C’est  la  règle  pour  [i]  et  [u],  précédés 
d’une  seule  consonne,  pour  [y]  et  la  graphie  „oi“. 
Ces  voyelles  alors  se  changent  en  [j,  q et  w]  qui 
à leur  tour  deviennent  sonores  ou  sourds  selon  la 
consonne  qu’ils  suivent. 

Pour  les  [i,  y,  u]  qui  forment  le  radical  d’un 
mot  la  nature  vocalique  se  préserve  mieux. 

Ex.:  bien,  buis,  bois  [bjs,  bqi,  bwa], 
pied,  puis,  pois  [pje,  pqi,  pwa], 
prière,  clouer  — pluie,  droit  [pri(.j)s:r,  klue  — 
plqi,  drwa], 

lier,  sueur,  nouer  [lie,  syœ:r,  mue  (lje, 
sqœ:r,  nwe)J. 

Maintien  de  la  position  organique. 

§ 15.  L’élève  veillera  à ce  que,  pendant  toute 
la  durée  d’une  émission  vocale , les  organes  de  la 
parole  gardent  strictement  la  même  position.  Cette 
recommandation  s’adresse  surtout  aux  personnes  de 
langue  anglaise. 

Consonnes. 

§ 16.  Les  consonnes  françaises  peuvent  se  diviser 
en  deux  catégories:  1.  Les  consonnes  sourdes  p,  t, 
k,  f,  s,  J et  2.  les  consonnes  sonores  1,  m,  n,  ji, 
r,  b,  d,  g,  v,  z,  j. 

§ 17.  L’articulation  est  aussi  énergique  et 
précise  pour  les  consonnes  sourdes  que  pour  les 
consonnes  sonores. 

§ 18.  Pour  l’émission  des  consonnes  sourdes, 
les  organes  de  l’articulation  se  mettent  en  position 
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avant  que  le  souffle  ne  traverse  le  canal  phonateur; 
pour  la  prononciation  des  consonnes  sonores , au 
contraire,  la  mise  en  position  des  organes  est  toujours 
précédée  de  l’émission  de  la  voix  (souffle  sonore) 
ce  qui  fait  qu’au  début  de  chaque  consonne  sonore 
initiale  on  peut  entendre  une  sorte  de  voyelle  très 
brève  d’un  timbre  peu  distinct  mars  sè  rapprochant 
de  celui  de  l’œ  moyen  (0). 

§ 19.  Les  étudiants  de  langues  germaniques 
éviteront  avec  soin  l’émission  aspirée  des  consonnes 
sourdes  p,  t,  k (voir  „ Méthode  pratique  etc.“  p.p.  49 
à 58  et  aussi  „Das  Franz.  Alphabet  etc.“  p.p.  41  à 45). 

§ 20.  Les  consonnes  françaises  sourdes  et  sonores 
se  jirononcent  autant  que  possible  dans  la  position 
organique  propre  à la  voyelle  qui  les  suit  immédiate- 
ment (voir  § 9). 

Elision  syllabique. 

§ 21.  La  différence  dans  la  durée  des  syllabes 
est  très  peu  marquée  en  français  (voir  § 7);  l’élision 
syllabique , si  fréquente  surtout  en  allemand  et  en 
anglais,  y fait  complètement  défaut;  une  exception 
doit  être  faite  pour  les  syllabes  contenant  0. 

Les  élèves  de  langues  germaniques  et  slaves 
ont  une  forte  tendance  à élider  la  deuxième  syllabe 
des  mots  français  polysyllabiques.  Au  lieu  de 
o-pe-ra,  o-de-5,  na-ty-rsl-ma,  li-te -ra- ty:r, 
par  exemple,  ils  disent  très  souvent:  o-pra,  odjo, 
na-trel-mù,  li-tra-ty:r. 

Redoublement  eonsonantique. 

§ 22.  Le  redoublement  des  consonnes,  si  fréquent 
dans  l’écriture  historique  du  français,  mérite  dans 
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bien  peu  de  cas  notre  attention;  la  consonne  redoublée 
doit  alors  être  articulée  un  peu  plus  énergiquement 
qu’à  l’ordinaire.  Ce  renforcement  des  mouvements 
articulatoires  détermine  toujours  un  léger  prolonge- 
ment de  la  consonne. 

Le  redoublement  phonétique  de  la  consonne  n’a 
lieu  que  dans  des  mots  d’origine  savante,  c’est-à-dire 
dans  des  mots  provenant  pour  la  plupart  du  latin, 
mais  n’ayant  été  introduits  dans  la  langue  du  peuple 
qu'à  partir  du  XVIe  siècle. 

Le  redoublement  des  consonnes  se  produit  encore 
entre  deux  mots  dont  le  premier  se  termine  et  dont 
le  second  commence  par  la  même  consonne,  on  peut 
éviter  le  redoublement  en  intercalant  un  [o]  entre 
la  finale  et  l’initiale  des  deux  mots. 

E x.  : robe  blanche  , fête  tyrolienne  , rives  ver- 
doyantes [robblckj,  fsittiroljsn , riivvsr- 
dwajàit  ou  roboblâij  etc]. 

Accent  tonique. 

§ 23.  L’accent  tonique,  très  peu  marqué  en 
français  se  déplace  facilement  selon  les  besoins  du 
discours.  Il  se  met  en  règle  générale  sur  la  dernière 
syllabe  d’un  mot  isolé  ou  d’un  groupe  de  mots 
liés  entre  eux  par  le  sens. 

Liaison  phonique. 

§ 24.  Il  convient  de  distinguer  en  français  deux 
sortes  de  liaison  phonique:  1.  la  liaison  con- 
sonantique,  2.  la  liaison  vocalique.  La 
première  a lieu  entre  deux  mots  successifs  dont  le 
premier  finit  par  une  consonne  et  dont  le  second 
commence  par  une  voyelle.  Dans  ces  cas  la  con- 
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sonne  qui  sert  de  lien  change  souvent,  mais  non 
pas  nécessairement,  sa  valeur  phonique  habituelle. 
Ainsi  une  sourde  peut,  dans  ces  conditions,  devenir 
sonore;  une  sonore  peut,  au  contraire,  se  transformer 
en  une  sourde. 

Cette  manière  de  rattacher  les  mots  les  uns  aux 
autres  se  rencontre  aussi  dans  d’autres  langues  et 
constitue  une  marque  caractéristique  du  français. 

La  liaison  vocalique,  qui  fait  défaut  dans  un  très 
grand  nombre  de  langues,  est,  au  contraire,  de  rigueur 
en  français.  En  effet,  elle  doit  toujours  se  faire 
entre  deux  mots  dont  le  premier  se  termine  et  dont 
le  second  commence  par  une  voyelle  ou  une  h aspirée. 

La  liaison  vocalique  est  chose  facile  pour  les 
élèves  habitués  au  début  doux  ou  légèrement  aspiré 
des  voyelles  françaises,  c’est  donc  à la  production 
de  ce  phénomène  qu’il  faut  d’abord  s’habituer. 


Fin  de  la  première  partie. 


IL  Partie. 


N 

Exercices  pratiques. 


II.  Partie. 

egzersis  pratik. 


promjsir  taso. 
egzsrsis  1. 

vwajel  a (uveir)  a — a (ferme)  a 
A.  — a ala  aba  baba  ma  na  la  sa  akabla  akaiblo 
akapara  adapta  almana  alfa  ama  amak  a:m  a:n 
an  bazair1)  ananas2)  arab" arma  kanva  kadna  bla:m 
blâma3)  amalgam  amazoïn  amikal  mal  sal  fraka  flain 
flâna  0:5  etai£  faja4)  fajoda  faiblo  fiaim  fam 
asasina  ataka  balzak  kabal  gla  espais  saible  ekraiz 
ekraza  ga:z  ga  ka  kaiz  kaza  klais  klasa  kanape  kanair 
kan  karaf  kataplasm  katarakt  katastrof  glain 
glana  dada  dam  pari  fas  fasad  gala  gam  abita 
lais  elais  lasa  lam  rail  râla  £a:n  ^ano  naivro 
lavabo  malad  maladi  maladif  pa:l  faiz  pegaiz  plaitre 
plâtra5)  matla  natif  nat  papa  pair  partiir  paragraf 
partais  parta^a  ka:r  karo  katro  ra6)  raiz  raza  taba 
taba^i  tafta  tapa:^  vag  va:z7)  ta:J'  taja  taj 
taja  pa  pa:k  pais  pasa. 

egzersis  2. 

vwajel  0 (uveir)  0 — 0 (ferme)  o 
A.  — o:r  boir  aboir  akoir  ko:r  aloir  po:r  apoir 
rapoir  mo:r  fo:r  soir  bol  kol  mol  sol  om  pom 
gom  som  nom  don  don  a non  son  bôrn 
bord  kors  kod  mod  broj  bros  ros  karos  kloj 
not  sot  dot  mot  blok  plot  gos  nos  koj  fors 
orj  oigre  toir  morn  kloir  kofro  kok  kord  korbo 

b baza:r  ou  bazair.  2)  anana  ou  -na.  •')  blaima. 

4)  fa:$a.  5)  plaitra.  6)  ra.  7)  va:z. 


II.  Partie. 

Exercices  pratiques. 


Première  Leçon. 

Exercice  1. 

Voyelles  a (ouvert)  a — a (fermé)  a 
B.  — a alla  abat  baba  ma  na  la  sa  accabla  accable 
accapara  adapta  almanach  alpha  amas  hamac  âme  âne 
Anne  bazar  ananas  arabe  arma  canevas  cadenas  blâme 
blâma  amalgame  amazone  amical  mal  salle  fracas  flâne 
flâna  âge  étage  fâcha  Fachoda  fable  flamme  femme 
assassinat  attaqua  Balzac  cabale  glas  espace  sable  écrase 
écrasa  gaz  gars  cas  case  casa  classe  classa  canapé  canard 
canne  carafe  cataplasme  cataracte  catastrophe  glane 
glana  dada  dame  pari  face  façade  gala  gamme  habita 
lasse  hélas  lassa  lame  râle  râla  Jeanne  Jeannot  navre 
lavabo  malade  maladie  maladif  pâle  phase  pégase  plâtre 
plâtras  matelas  natif  natte  papa  part  partir  paragraphe 
partage  partagea  quart  carreau  quatre  rat  rase  rasa  tabac 
tabagie  taffetas  tapage  vague  vase  tâche  tâcha  tache 
tacha  pas  Pâques  passe  passa. 

Exercice  2. 

Voyelles  o (ouvert)  o — o (fermé)  o 
B.  — or  bord  abord  accord  corps  alors  port  apport 
rapport  mort  fort  sort  bol  colle  molle  sol  homme  pomme 
gomme  somme  nomme  donne  donna  nonne  sonne  borne 
borde  corse  code  mode  broche  brosse  rosse  carosse  cloche 
note  sotte  dot  motte  bloc  pelote  gosse  noce  coche  force 
orge  ogre  tort  morne  chlore  coffre  coque  corde  corbeau 
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kordai^  korn  koridoir  korporel  kos  kortei^  dorlote 
dormiir  esoir  forç  fol  foli  forfe  form  fortyin 
orlo^  orloje  grog  morso  normal  oral  organ 
os  porto  post  poj  torj  vol  vog. 

bon  anemon  simon  apoloÿ  apostrof  astronom 
otonom  bokal  bobin  bonomi  bone  bonas  30Ü 
modle  bovin  karbonat  Jokola  koka  kromofotografi1) 
kronologi  koloni  kolipostal  kollei^ 2)  kolonel  kolosal 
komod  krokodiil3)  koloni  ekonom  ekonomi  omo^sin 
omolog  onorablo  lokomobiil4)  otomobil  monopol 
monoman  monoton  monotoni  monolog  polone  pro- 
tokol  topograf  tonik  monopolize  nomad  solanel 
move  model  dody  domino  dodo  prologe  ortodoks. 

o alo  amo  bravo  lavabo  argo  arnô  arso 
apropo  largo  do  osito  toto  oto  oit  soit  mo  so 
fleo  flo  bado  kakao  karo  Jo  Joim  Joiv 
Joiz  koiz  kloiz  droil  roil  toil  notre  noitro  votro  voitro 
po:m  doim  domino  dyo  eko  galo  grois  ariko  50m 
omoin  moiv  poivro  rozo  poto  propo  proiz  roil 
toip  vo  no  zoin  foin  koit  koto  porno  pano 
froid  pagod  akoiz  formoiz  doiz  sois  fois  glo.z 
poiz  proiz. 

egzersis  3. 
vwajsl  u (ferme)  u 

ramark:  la  vwajsl  u (=  ou)  s tu3u:r  ferme  dâ  le 
sillabz^aksâtye,  mwajen  da  le  sillabz^aton , par 
kôtrwel  ne  3amezwuvsrt. 

A.  — kuku  gu  ku  kud  kuidro  kup  kuplo 
kuir  kurb  kurbe  kur£  kuivro  krut  otuir  atu 
buk  buj  buklo  bu  bui£  buil  buir  burs  Ju 
Jurui3  klu  degu  duiblo 5)  duj  du  duis  duiv 
duiz  fu  fuil  fuig 6)  fuir  furj  frufru  gluglu 


b kromo.  2)  kole:3.  3)  krokodil.  4)  -bil.  5)  du’bla.  6)  fu’g. 


cordage  corne  corridor  corporel  cosse  cortège  dorloter 
dormir  essor  forge  folle  folie  forêt  forfait  forme  fortune 
horloge  horloger  grogue  morceau  normal  oral  organe 
os  Porto  poste  poche  torche  vol  vogue. 

bonne  anémone  Simone  apologie  apostrophe  astronome 
autonome  bocal  bobine  bonhommie  bonnet  bonasse  joli 
modelé  bovine  carbonate  chocolat  coca  chromophotographie 
chronologie  colonie  colis  postal  collège  colonel  colossal 
commode  crocodile  coloris  économe  économie  homogène 
homologue  honorable  locomobile  automobile  monopole 
monomane  monotone  monotonie  monologue  polonais  pro- 
tocole topographe  tonique  monopoliser  nomade  solennel 
mauvais  modèle  dodu  domino  dodo  prologuer  orthodoxe. 

eau  allô  hameau  bravo  lavabo  argot  Arnaud  arceau 
à-propos  largo  do  aussitôt  totaux  auto  hôte  saute  mot  sot 
fléau  flot  badeau  cacao  carreau  chaud  chaume  chauve 
chose  cause  clause  drôle  rôle  tôle  notre  nôtre  votre  vôtre 
paume  dôme  domino  duo  écho  galop  grosse  haricot  jaune 
aumône  mauve  pauvre  roseau  poteau  propos  prose  rôle 
taupe  veau  nos  zone  faune  côte  coteau  pommeau  panneau 
fraude  pagode  à cause  Formose  dose  sauce  fosse  glose 
pose  prose. 

Exercice  3. 

Voyelle  ou  (fermé)  u 

Remarque:  La  voyelle  u (=  ou)  est  toujours  fermée  dans  les 
syllabes  accentuées,  moyenne  dans  les  syllabes  atones,  par 
contre  elle  n’est  jamais  ouverte. 

B.  — Coucou  goût  cou  coude  coudre  coupe  couple 
cours  courbe  courber  courge  couvre  croûte  autour  atout 
bouc  bouche  boucle  bout  bouge  boule  bourg  bourse  chou 
chou-rouge  clou  dégoût  double  douche  doux  douce  douve 
douze  fou  foule  fougue  four  fourche  froufrou  glouglou 
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gurm  gus  gut  guit1)  grup  ibu  gu  gug  guir 
gugu  lu  lup  luj  lu:r  lu:v  mu  mu:l  mus 
nu  urs  peru  pus  epu  epu:z  pu:l  pu:r  purpre 
purtuir  puitro  ru  rus  ru:g  rut  su  suj  sud 
«uifle  su.’fro  su:r  surd  sup  surs  tus2)  tuj 
tuguir  vu  vu:t  zulu  galu  galuiz  sukup  mosku. 

abutir  akurir  akuje  akutyme  adusir  buh 
buke  butad  kulaig  kupabl9  kupol  kupyir  kuron 
kurtaig  kuto  nuvo  lurdo  dulure  furmi 
gulo  gurnal  mulaig  utraig  uvraig  purvy  puse 
rukule  ruaig  rulaig  supiir  sulue3)  sude  susol 
sutan  tuguir  vuly  nuvoite  4)  kautju  bursufle 
lulu  turtoro  truso  rulo  trupo  furno 
kurto  bulo  rojfuko  buko  boku  bur- 
siko  subroso  bujtru. 

egzsrsis  4. 

'vwajel  nazal  à,  5 (a  e o nazalize) 

À.  — a dfa  amâ  amâid  â:J  d:g  dikro 
ùiglo  agis  a:s  atijaibro  balais  bà  bâid  bâik 
bddaig  bila  bld  bld:/  blaji:r  brâlâ  kadâis 
kd  kapa  kadida  Jdta  dâtd  sdta  sdtral 
sdtim  sepdda  Jais  Jaslà  Jagd  dâsd 
defddd  komddd  desâdas  àbstd  dpejà 
dpoja  asdis  djatemd  ddyra  âfâis  âgdbe 
dsaiblo  d rdtrd  âtrota  fdig  M fra  frâis 
frâs£  gald  gdtimd  gra  gld  grddema  lâto- 
md  md;J  mdd9ma  pddâ  rdpa  sâgla 
tâgâis  tdgàit  trdjd  trâsada  vdgdis. 

5 mô  so  rô  lô  lôig*  no  fo  po  to 
dp  vô  amo  ano  baro  baito  balo  blô  blôid 
bobo  roro  boguir  bomo  bomo  bote  buto 
kano  karto  kopa  kofody  kôge  demo  epôig 

b gu*t.  2)  tu  s.  s)  sulwe.  4)  nuvote. 
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gourme  gousse  goutte  goûte  groupe  hibou  joue  joug  jour 
, joujou  loup  loupe  louche  lourd  louve  mou  moule  mousse 
nous  ours  Rérou  pousse  époux  épouse  poule  pour  pourpre 
pourtour  poutre  roue  rousse  rouge  route  sou  souche  soude 
souffle  soufre  sourd  sourde  soupe  source  tous  touche 
toujours  vous  voûte  zoulou  jaloux  jalouse  soucoupe  Moscou. 

Aboutir  accourir  accoucher  accoutumer  adoucir  boulet 
bouquet  boutade  coulage  coupable  coupole  coupure  couronne 
courtage  couteau  nouveau  lourdeau  douloureux  fourmi 
goulot  journal  moulage  outrage  ouvrage  pour  vous  pousser 
roucouler  rouage  roulage  soupir  sous-louer  souder  sous-sol 
soutane  toujours  voulu  nouveauté  caoutchouc  boursoufler 
loulou  tourtereau  trousseau  rouleau  troupeau  fourneau 
courtaud  bouleau  Rochefoucauld  boucqut  beaucoup  bour- 
sicot  soubresaut  bouche-trou. 

Exercice  4. 

Voyelles  nasales  â,  5 (=  a et  o nasalisés) 

B.  — an  enfant  amant  amande  hanche  ange  ancre 
angle  anglais  anse  antichambre  balance  banc  bande  banque 
bandage  bilan  blanc  blanche  blanchir  branlant  cadence 
camp  campant  candidat  chantant  déantan  sentant  central 
centime  cependant  chance  chancelant  changeant  dansant 
défendant  commandant  descendence  embêtant  empêchant 
empochant  encens  enchantement  endurant  enfance  enjamber 
ensemble  en  rentrant  entre-temps  fange  flanc  franc  France 
français  galant  gentiment  grand  gland  grandement  lente- 
ment manche  mandement  pendant  rampant  sanglant 
tangence  tangente  tranchant  transcendant  vengeance. 

On  mon  son  rond  long  longue  non  fond  pont  ton 
don  vont  amont  ânon  baron  bâton  ballon  blond  blonde 
f bonbon  ronron  bonjour  bon-mot  beau-nébnt  bonté  bouton 
canon  carton  compas  confondu  congé  démon  éponge 

Zünd-Burguet,  Exercices.  2 
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faso  floflô  fo:t  pôpo  moto  sodô  fodo 
nu  grodo  poto  ropo  nu  S030  sobro 
I550  o:d  mo:d  t5do  nu  kofodo. 

kctto  so  ta  Iota  bo  ta  Juso 
Jà^o  so£a  roja  va 50  ra^o  lo^d 
kotâtma  kostamd  kostdis  kompard  tdpo 
krdpo  ropa  rdso  plato  pdtalo  mota 
no  sais  mato  mdsoi^  fodci  kosatmd  kosold 
kotdplâ  laso  plo^d  £âbo  ddso  âfoso 
nojalâ. 

egzsrsis  5. 
fra:z_avsk  a 

A.  — 3 a st_œ  gratwdfâ  £dti.  0 sa 
l_dtàt  dtre  sà_e  sa  ta:t.  la  kddœir  d(e)  l_âfd 
nuzwâja:t.  5 à plat  sa  las  dd_l  Ha  dy 
bâdi.  5_ata_l  va  ki  suflo  dd  la  lcird. 
s_st_œn_djatma  sa  fs. 

marna  sa  va_a  Issu  so  ga  bld  syrwœ 
bd  bld.  ldbylaswaporta_l  komàdà 
ddzwôénwetawalarmâ.  lafrdjismd  d(o)  lwdvwaws 
grddmd  syfizd.  kom  par_djdtmd_l  md- 
djd  mdk  dar^a.  3 a ta  la  mswa  ss 
pardz_d  trdbld.  so  mal  de  dd  l(e)  ra  mejd, 
tywatd  ! 

son_âtretjsn_avsk  l^stddâ  dyra_œn_sstd 
sœlmd.  andre  mak(e)  koplstmd  d(e)  bo  sds_e  d(e) 
3y3md.  dn_arivatwo  rddevu  nu  ddsamz_d 
Jdtd.  ls  Jd  d_aldtu;r  sô  vrsmd  ravi- 
saz_o  prstd.  ss  dd  sot_osi  bldj  ko 
kasdit.  le  bddi  swd  va_an_dportd  ldfd 
Jarma.  le  prez-idd  d la  Jambre  rdtre  dd  so 
lddo.  la  vjolas  dy  va  rdvsrsa_œ  batima_àgls. 


façon  flonflon  fonte  pompon  montons  sondons  fondons 
nous  grondons  ponton  rompons  nous  songeons  sombrons 
longeons  onde  monde  tondons  nous  confondons. 

Canton  son  temps  longtemps  bon  temps  chanson 
changeons  songeant  rongeant  vengeons  rangeons  longeant 
contentement  constamment  constance  comparant  tampon 
crampon  rompant  rançon  planton  pantalon  montant 
nonsens  menton  mensonge  fondant  consentement  consolant 
contemplant  lançons  plongeant  jambon  dansons  enfonçons 
nonchalant. 


Exercice  5. 

Phrases  avec  à 

B.  — Jean  est  un  grand  enfant  gentil.  On  sent 
Ventëfote  entre  Jean  et  sa  tante . La  candeur  de  V enfant 
nous  enchante.  Jean  plante  sa  lance  dans  le  flanc  du 
bandit.  J’entends  le  vent  gui  souffle  dans  la  lande. 
C'est  un  enchantement  sans  fin. 

Maman  s’en  va  en  laissant  son  gant  blanc  sur  un 
banc  blanc.  L’ambidance  emporta  le  commandant 
dans  un  état  alarmant.  L' affranchissement  de  V envoi  est 
grandement  suffisant.  Comme  par  enchantement  le  men- 
diant mangue  d'argent.  Jean  tend  la  main  à ses 
parents  en  tremblant.  Son  mal  de  dents  le  rend  méchant, 
tu  entends! 

Son  entretien  avec  l'intendant  dura  un  instant 
seulement.  André  mangue  complètement  de  bon  sens  et  de 
jugement.  En  arrivant  au  rendez-vous  nous  dansâmes  en 
chantant.  Les  champs  d'alentour  sont  vraiment  ravis- 
sants au  printemps.  Ses  dents  sont  aussi  blanches  gue 
cassantes.  Le  bandit  s'en  va  en  emportant  l'enfant 
charmant.  IjC  Président  de  la  chambre  rentre  dans  son 
landau.  La  violence  du  vent  renversa  un  bâtiment  anglais. 
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egzsrsis  6. 

fraiz^avsk  5 

A*  - — o f5  sstwynowôt  pur  sô  no.  môn_ 
ôklo  pas  ls  mo.  sô  frôws  kalm,  e.  py:r_s 
l(o)  fô  do  so  kœ:r.  mo  toto  nu  kofô.  ss 
30  so  tro  15.  so^  do  ! o fô  tonwokl_ 
s for  bô. 

œ lô  trs  kopose  d œ gra  nôbro  d(o)  vago 
lô.  gôtrà  s kôtàta  d(o)  lâtij^e  d(o)  mutô. 
ci  mot  à sô  kopajio^E  tobe  dy  tôbro.  la 
mszô  d(o)  mon_oki_£t_ôbra5e.  ls  masôzwôt_ete 
lôtàz_a  kôstryiir  sst  gràd  mszô. 

dy  tô  do  ty  pari  50  kôprà  ko  ty  kôprà _ 
l(o)  fo  d(o)  la  ksstjô.  alo  do,  own  repo  pa 
syr  s(o)  tô  grojiô.  ls  pô  loviz_e  ls  do^ô  so 
tôbe_il_j_a  lôtà. 

làfà  pàswo  bobo  ki  sô  dà  tô  vestô  1). 
lo  kôt_s  sâz_übisjô  pur  sôn^üfà.  mô  grà 
psr_s  kôtà  do  ton_ôkl  àtwan.  30  = ko  ta 
kà  sô  patrô  lata  Jàte.  àgwasà  sô 
ls  sô:£  dô  lsz^àfà  sô_àte.  làfà  blô 
prà  sô  ro  à Jâtà. 

egzsrsis  7. 

kôson  sonoir  1 

A.  — la  lo  15  lila  blà  la:J  la:m  là:s  laid 
IÜ13  lô:g  lulu  larm  alarma  la:r  2)  lais  la:v  Io- 
ta li:r  lizà  limas  la  mas  limô  limüid 
lokal  ly:n  alkol  alimà  alà  alymà  lôjà 
la  10:3  103a  làsü  lu  loir  luir  lurdo  larço- 
mà  làt(o)mà. 

al  bal  bail  bil  bsl  bol  sol  mol 
fol  kol  fokol  fuil  muil  buil  ruil  iil  il  vil 


0 ysstô.  2)  la:r. 
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Exercice  6. 

* Phrases  avec  5 

B.  — Au  fond  c’est  une  honte  pour  son  nom.  Mon 
oncle  passe  les  monts . Son  front  est  calme , et  pur  est 
le  fond  de  son  cœur.  Mon  tonton  nous  confond.  Ces 
joncs  sont  trop  longs.  Songe  donc!  Au  fond  ton  oncle 
est  fort  h on. 

Un  long  train  composé  d'un  grand  nombre  de  vagons 
longs.  Contran  se  contenta  de  lentilles  et  de  mouton. 
En  montant  son  compagnon  est  tombé  du  tomber  au.  La 
maison  de  mon  oncle  est  ombragée.  Les  maçons  ont  été 
longtemps  à construire  cette  grande  maison. 

Du  ton  dont  tu  parles  je  comprends  que  tu  comprends 
le  fond  de  la  question.  Allons  donc , on  ne  répond  pas 
sur  ce  ton  grognon.  Les  ponts-levis  et  les  donjons  sont 
tombés  il  y a longtemps. 

L’enfant  pense  aux  bonbons  qui  sont  dans  ton  veston. 
Le  comte  est  sans  ambition  pour  son  enfant.  Mon  grand ’ 
père  est  content  de  ton  oncle  Antoine.  Jean  est  content 
quand  son  patron  V entend  chanter.  ' Angoissants  sont 
les  songes  dont  les  enfants  sont  hantés.  L’enfant  blond 
prend  son  rond  en  chantant. 

Exercice  7. 

Consonne  sonore  1 

B.  — La  le  long  lilas  blanc  lâche  Vâme  lance  lande- 
lange  longe  loulou  larme  alarmant  lard  lasse  lave  long- 
temps lyre  lire  lisant  limace  la  masse  limon  limande 
local  lune  alcool  aliment  allant  allumant  Jjongchamps 
la  longe  longeant  lançant  loup  lors  lourd  lourdaud  large- 
ment lentement. 

P halle  bal  balle  Bâle  bile  belle  bol  sol  sole  molle 

folle  col  colle  faux-col  foule  moule  boule  roule  île  il  ville 


vi:l 1)  mil  sil  ssl  tsl  kal  sal  dal  pol  poil  epo;l  égal 
kapital  opital  rail  total  vol  kalkyl  ekol  byl  regai 
ksi  fatal. 

salamalsk  ralô:^  pa:li:r  pals  pilyl  poli  5alu 
^aluiz  oli :v  polimâ  polons  kol5  kolonsl  kols:^  alimd 
ald  alo  alarma  dlasa  elsn  ela  kola  kilo 
balo  balota:^  balais  bild  mild  malis  malad 
meldig  muly  ilo. 

bld  pld  plo  plan  pli  plis  jDlas  blo  plym 
pldij  klais  klak  kloir  klsir  klu  kld  glas  glis 
gly  atlais  atle  atlai^. 

rsglo2)  ssglo  sglo  stable  fibro  siblo  saiblo  faiblo 
trurblo  triplo  kapablo  kaible  tablo  emablo  afablo 
liziblo  lamdtablo  epuvdtablo  onorablo  baiklo  buklo 
raiklo  biiblo  kriblo. 

egzsrsis  8. 

koson  sonoir  1 duiblo 3) 

À.  — alla  allegori  allegrss  allokasjo  allokysjo 
allue  allyzjo  apollo  apellatif  aksillsir  bslli^erd 
bsllike  Jabella  kollateral  kollasjone  kollizjo 
kollokasjo  kollok  kostellasjo  epsllasjô  fallasje 
fla^sllasjô  follikyl  gallisismo  gallys  ellsn  illégal 
ille5itim  illstre  illisit  illimité  illiziblo  illymine  illyzjo 
illystro  stsllskt  stelli^ais  libslle  malléable  maksillsir 
medyllsir  metallik  palljatif  papillsir  pellikyl  pollsn 
satellit  sollisite  vslleite  villa. 

b vil. 

2)  Remark:  il  fot_evite  de  plase  1 e final  dtre 
1 si  e la  kSson  presedait. 

3)  Remark:  ddz^œ  ssrts  nôbre  d(e)  mo  d ori3in 

dit  savait  (vwair  premjsir  parti  § 22)  u 1 si  sekrit^d  duible 
1 artikylasj5  s lejsrmd  raforse.  dâ  se  ka  la  ke- 
son  devjê  loig. 
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vile  mille  cil  sel  tel  cale  salle  dalle  Paul  pôle  épaule  égal 
capital  hôpital  râle  total  vol  calcul  école  huile  régal 
quel  fatal . 

Salamalech  rallonge  pâlir  palais  pilide  poli  jaloux 
jalouse  olive  poliment  polonais  colon  colonel  collège  aliment 
allant  allons  alarmant  enlaçant  Hélène  élan  collant  kilo 
ballot  hallotage  balance  bilan  Milan  malice  malade 
mélange  moulu  îlot. 

blanc  plant  plot  plane  pli  pelisse  place  blond  plume 
planche  classe  claque  chlore  claire  clou  clan  glace  glisse 
glu  atlas  atteler  attelage. 

règle *)  seigle  aigle  stable  fibre  cible  sable  fable 
trouble  triple  capable  câble  table  aimable  affable 
lisible  lamentable  épouvantable  honorable  bâcle  boucle 
râcle  bible  crible. 

Exercice  8. 

Consonne  sonore  1 double 2) 

B.  — Allah  allégorie  allégresse  allocation  allocution 
alloué  allusion  Apollon  appellatif  axillaire  belligérant 
belliqueux  chambellan  collatéral  collationner  collision 
collocation  colloque  constellation  épellation  fallacieux 
flagellation  follicule  gallicisme  Gallus  Hellène  illégal 
illégitime  illettré  illicite  illimité  illisible  illuminé  illusion 
illustre  intélleçte  intelligent  libellé  malléable  maxillaire 
médullaire  métallique  palliatif  papillaire  pellicule  pollen 
satellite  sollicité  velléité  villa. 


J)  Remarque:  Il  faut  éviter  de  placer  1’  a final  entre 
T 1 et  la  consonne  précédente. 

„ 2)  Remarque:  Dans  un  certain  nombre  de  mots  d’origine 

dite  savante  (voir  Première  Partie  § 22)  ou  1’  1 s’écrit  en  double 
l’articulation  est  légèrement  renforcée.  Dans  ces  cas  la  con- 
sonne devient  longue. 
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egzsrsis  9. 

fra:z_avsk  1 

A.  — lili  li  la_l(o)so  lâtmâ.  lon_a  la  lstr_ 
e 15  la  li.  le  lak  so  larç,  lœrz_o  lspid. 
le  livras  ls,  ne  l(e)  li  pa  la.  lez^ale  srÔ 
^oli  kci  le  lilaz^e  le  lis  reflœriro.  lili  li 
le  lis  dà  la  vale  d(e)  balzàk. 

il  Iss  pnr  li:r  la  lâp  prs  dy  li.  elali 

la  ly  le  larm  dà  lez_je.  le  ljo  las  dà  1 

Iwsts  se  le  rygismâ.  s(e)lô  la  lwa_ô  lqi 
lesra  làfd.  lui  lqi  msm  lqi  lavra  l(e)  ls£  sal. 
luiz_e  lysi  I03  ne  lws  d(e)  la  là;d. 

la  lymjsr  lqi  la  ba,  lws  d(e)  la  lizjsir.  e pqi 

l(e)  mats  l(e)  lu  la  mà^e.  atàsjo!  ty  Iss  l(e)  ls 

kule  l(e)  le  dy  li.  La  lyn  lqi  laba  kom_yn 
lâp  selsst.  luiz  li  l(e)  livre  k(e)  lysi  lqi  a lese. 
le  lila  blâ_e_l(e)  lila  mo:v  sât^egalmâ  fo:r. 

egzsrsis  10. 
ko  son  sonoir  in 
À.  — ma  marna  ma  ms:r  me  mal  me  mari 
malmene  malad  malfamé  maometâ  mamie  manimâ 
mane  marmit  myrmyir  mémorable  mimik  madam 
minim  momi  momâ  monymâ  menoman  muly  mu:l 
moral  motif  monopol  monoleg  monoton  mod  myze 
myzik  mimi  mim  memorâdom  matinal  marmot 
malmor  mena:^  mansig  ama  ama  amertym  Jamo 
Jalymo  om  oma:^  dominikal  domino  domina 
komod  dormâ  forma  gom  som  omo^sin  tomat 
sumiiz  tamaris !)  somnola  somnâbyl  ramâ  pum5. 


])  tamari. 
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Exercice  9. 

Phrases  avec  1 

B.  — Lilie  lit  la  leçon  lentement.  E on  ja  la  lettre 
et  Von  Va  lit.  Les  lacs  sont  larges , leurs  eaux  limpides. 
Le  livre  est  laid,  ne  le  lis  pas  là.  Les  allées  seront 
jolies , quand  les  lilas  et  les  lis  refleuriront.  Lilie  lit 
le  « Lys  dans  la  Vallée » de  Balzac. 

Il  laisse  pour  lire  la  lampe  près  du  lit.  Eulalie 
Va  lu  les  larmes  dans  les  yeux.  Le  lion  lance  dans  le 
lointain  ses  longs  rugissements.  Selon  la  loi  on  lui 
laissera  V enfant.  Louis  lui-même  lui  lavra  le  linge  sale. 
Louise  et  Lucie  logent  non  loin  de  la  lande. 

La  lumière  luit  là-bas  loin  de  la  lisière.  Et  puis 
le  matin  le  loup  Va  mangé.  Attention!  tu  laisses  le  lait 
couler  le  long  du  lit.  La  lune  luit  là-bas  comme  une 
lampe  céleste.  Ironise  lit  le  livre  que  Lucie  lui  a laissé. 
Le  lilas  blanc  et  le  lilas  mauve  sentent  également  fort. 

Exercice  10. 

Consonne  sonore  ni 

B.  — Ma  maman  ma  mère  mon  mal  mon  mari 
malmené  malade  malfamé  mahométan  mamelon  maniement 
Manon  marmite  murmure  mémorable  mimique  madame 
minime  momie  moment  monument  monomane  moulu  moule 
moral  motif  monopole  monologue  monotone  mode  musée 
musique  mimi  mime  mémorandum  matinal  marmotte 
malemort  ménage  manège  amas  amant  amertume  chameau 
chalumeau  homme  hommage  dominical  domino  dominant 
commode  dormant  format  gomme  somme  homogène  tomate 
soumise  tamaris  somnolant  somnambule  ramant  poumon. 
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egzsrsis  11. 

fra:z_avsk  m 

À.  — ma  ms:r  malmsin  ma  my:l.  mo  muli 
mu  1 mije  my;r.  6é  monymùt_ü  memwar  dyn  mo:r 
memorablo.  la  mwals  mws  mol  ko  1 mjsL  mo 
mari_a_œ  movs  metje.  lo  mwa  d me_s  mo 
mwa  favori. 

lo  mod  marj  mwi  mal,  il  mo  scublo.  ma 
maladi  mâlev  la  memwar  de  mo.  ma  ms;r_î 
mort  no  my:r  pur  la  mou*,  lo  merl_e  la  mezÙ5 
met  3 mit  muj.  lo  movs  mari  d mari 
mon  as  mo  mus.  lo  myrmyir  d la  ms:r  mamyrz. 

mo  mari  m-m  mjo  k ma  msr  no  ma_sme. 
mo  mari  s moralma  malad.  ma  m=:r  mœ:r 
dyn  mo:r  mal  mérité.  ms:n  mwa,  ma  ms;r,  m=:n 
mwa  vsr  mo  muli  morn.  lo  my:r  myrü  pari  rù 
pari  myrmyrâ.  mo  mejœir  ami  moris  mors 
muryt_o  mwa  d me^a  marli  lo  rwa  dyn  mo:r 
prematyre. 

egzsrsis  12. 

koson  sonoir  il 

A.  — nanà  nu  no  noir  na;r  nare  nunu 
ni  ne  nazal  nat  natif  natyir  natyrsl  nis  nos  no 
nome  nomad  nominal  non  normal  norma  not 
notis  notro  nuvo  nuvêl  nya:^  nymero  nymeral 
nonùit  nyl. 

animal  ano  a nu  anois  anosa  anomali 
anonim  anormal  anal  ana  yni  ane  lyn  la:n 
lane  lino  lsne  annyle  linot. 

bani  boni  bons  bon  bonas  born  banal  kanal 
kanape  kanair  kano  kanonad  kony  kuron  done 
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Exercice  11. 

Phrases  avec  111 

B.  — Ma  mère  malmène  ma  mule.  Mon  moulin 
moud  le  millet  mûr . Un  monument  en  mémoire  d'une  mort 
mémorable.  La  moelle  est  moins  molle  que  le  miel.  Mon 
mari  a un  mauvais  métier.  Le  mois  de  mai  est  mon 
mois  favori. 

Le  monde  marche  moins  mal , il  me  semble.  Ma 
maladie  m'enlève  la  mémoire  des  mots.  Ma  mère  est 
morte,  non  mûre  pour  la  mort.  Le  merle  et  la  mésange 
mangent  maintes  mouches.  Le  mauvais  mari  de  Marie 
menace  mon  mousse.  IjC  murmure  de  la  mer  m'amuse. 

Mon  mari  m'aime  mieux  que  ma  mère  ne  m'a  aimée. 
Mon  mari  est  moralement  malade.  Ma  mère  meurt 
d'une  mort  mal  méritée.  Mène  moi , ma  mère,  mène 
moi  vers  mon  moulin  morne.  IjC  mur  murant  Paris  rend 
Paris  murmurant.  Mon  meilleur  ami  Maurice . Morin 
mourut  au  mois  de  mai  à Marly-le-Poi  d'une  mort 
prématurée. 

Exercice  12. 

Consonne  sonore  il 

B.  — Nanan  nous  nos  nord  narre  narrer  nounou 
nid  nez  nasal  natte  natif  nature  naturel  Nice  nos  non 
nommer  nomade  nominal  nonne  normal  Normand  note 
notice  notre  nouveau  nouvelle  nuage  numéro  numéral 
nouante  nul. 

animal  anneau  à nous  annonce  annonçant  anomalie 
anonyme  anormal  annale  Anna  uni  année  lune  l'âne 
Tannée  linot  lainé  anntdé  linotte. 

banni  boni  bonnet  bonne  bonace  borne  banal  canal 
canapé  canard  canon  canonadc  connu  couronne  donné 
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ekonom  ekonomi  ekonoma  enrni  fane  £ene  £eni 
3(o)nu  onœir  onore  yn  panad  pano  pein  peine 
prono  pryn  pyni  béni  ren  ronair  solanel  sone 
sonoir  tenir  ynanim  vénal  venene  zo:n. 

egzersis  13. 
koson  sonoir  n duible 

À.  — anna  annal  annam  annote  annyeir  annyel 
annyle  sinna  desennal  inné  innome  innove  innovatoeir 
linne  penni  triennal. 

egzersis  14. 

fraiz  avek  il 

À.  — nu  navo  nyl  nuvel  do  notro  njes 
nanin.  no,  il  ns  rje  k(o)  nanin  nonor.  mo 
no  ne  ni  noble  ni  vil.  mo  neve  ne  ni  ply  ni 
mws  kœ  nje.  no,  nu  n(e)  nu  nwaro  pa. 
nyl  ne  n(e)  nuz_e  ne.  no,  nu  n(e)  nu  nqiro 
nylma  a nu  mem.  nu  navo  nyl  nef  pur 
navige  syr  le  nil. 

egzersis  15. 

koson  sonoir  ji  dit  n muje 

À.  — ajio  ajies  majia  majietik  majiifik 
majiifisâis  kapapair  kopajii  kopajio  espajiol 
eparjie  opo  rojio  rojie  rojiyir  lorjio  kopak 
gropo. 

beps  bepe  bepœir  arepe  depe  dedepe 
repe  repa  sepe  sepa  sepœir  ràsepe 
pepe  pepo  tepo  atepo  sprepe  krepâ. 

ipas  ipoir  iporù  ipore  ipordis  alipe 
ülip  sulipe  mipo  malipite  burgip5  dipite 
makip5  sdipe  sipe  sipal  sipale  sipalma 
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économe  économie  économat  ennemi  fané  gêné  Jenny 
genou  honneur  honorer  une  panade  panneau  peine  peiner 
pronom  prune  puni  béni  renne  renard  solennel  sonner 
sono're  tenir  unanime  vénal  vénéneux  zone . 

Exercice  13. 

Consonne  sonore  n double 

B.  — Anna  annale  Annam  annoté  annuaire  annuel 
annuler  Cinna  décennal  inné  innommé  innové  innovateur 
Linné  peimy  triennal. 

Exercice  14. 

Phrases  avec  il 

B.  — Nous  n’avons  nulle  nouvelle  de  notre  nièce 
Nanine.  Non , il  n’est  rien  que  Nanine  rihonore.  Mon 
nom  n’est  ni  noble  ni  vil.  Mon  neveu  n’est  ni  plus  ni 
moins  qu’un  niais.  Non,  nous  ne  nous  noierons  pas. 
Nul  nam  ne  nous  est  né.  Non , nous  ne  nous  nuirons 
nullement  à nous-même.  Nous  n’avons  nulle  nef  pour 
naviguer  sur  le  Nil. 

Exercice  15. 

Consomme  sonore  gn  dite  il  mouillé 

B.  — Agneau  Agnès  magnat  magnétique  magnifique 
magnificence  campagnard  compagnie  compagnon  espagnol 
épargner  oignon  rognon  rogner  rognure  lorgnon  cognac 

grognon. 

beignet  baigner  baigneur  araignée  daigner  dédaigner 
régner  régnant  saigner  saignant  seigneur  renseigner 
peigner  peignons  teignons  atteignons  imprégner  craignant. 

Ignace  ignore  ignorant  ignorer  ignorance  aligner 
en  ligne  souligner  mignon  malignité  bourguignon  dignité' 
maquignon  indigner  signer  signal  signaler  signalement 
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sipatyir  sijiifikatif  dezijie  rezijie  rosijiol  Jd- 
pijio  pijio  egratijie  viporo. 

almaji  Jarlomap  baji  kdpaji  Jdpaji 
k5pap  sspap  motap  br9taji  eparji  roji 
sigop  vsrgop  bozop  burgop  koloji  borji(e) 
lorp(o)  lip  vip  siji  maliji  suliji  deziji  reziji 
rsp  ssp  dssp  Jcttsp  etsp  dsp  dedsp. 

egzsrsis  16. 

fraiz_avsk  p 

À.  — nu  tspo  la  ls:n  de  no  mapifikz^ 
apo.  nu  lorjio  le  suri  ki  de  dsp  le 
ropyir  d opo.  le  bspoeir  do  brotap  prsn 
dy  Japaji.  ipas  ipoir  k apss  a sipe.  lo 
makipo  burgipo  ipoir  la  kosip.  lo  sspœir 
a dspe  nu  rdsspe.  ^ipoir  ko  ty  ipoir  son  (ou  son) 
ipordis.  akopapo  lo  k5papo  dy  makip5 
burgipo. 

lez_apo_zo  gape  la  motap.  lo  sspœir 
a dspe^eparpe  no  vip.  il  krsps  do  sipe 
s kil  psps.  so  gipol  s 1 gapps  do  sonw 
sdip  kopap.  lo  vje  gropo  ipord  gripot 
de  rojiyir  do  Japip5_e  d opo. 

le  viporo  do  burgop  swaji  lœr  vip. 
il  j a de  Jatspe  syr  le  motap  dovsrp. 
dd  sst  kdpap  yn  kopapi  dy  promje  d lip 
fytweparpe.  le  koit  d sspap  bsp  dd  1 
golf  do  gaskop. 

egzsrsis  17. 

koson  sonoir  r 

À.  — ra:r  ras  rai£  rad  raja  ragu  ram 
rama:^  rameur  rd  ro  roro  ra  ra:z  rarte  rava:^ 
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signature  significatif  désigner  résigner  rossignol  cham- 
» pignon  pignon  égratigner  vigneron. 

Allemagne  Charlemagne  bagne  campagne  champagne 
compagne  Espagne  montagne  Bretagne  épargne  rogne 
cigogne  vergogne  besogne  bourgogne  Cologne  borgne 
lorgne  ligne  vigne  signe  maligne  souligne  désigne  résigne 
règne  saigne  enseigne  châtaigne  éteigne  daigne  dédaigne. 

Exercice  16. 

Phrases  avec  gn 

B.  — Nous  teignons  la  laine  de  nos  magnifiques 
agneaux.  Nous  lorgnons  les  souris  qui  dédaignent  les 
rognures  d'oignon.  Les  baigneurs  de  Bretagne  prennent 
du  Champagne.  Ignace  ignore  qu' Agnès  a signé.  Le 
maquignon  bourguignon  ignore  la  consigne.  Le  seigneur 
a daigné  nous  renseigner.  J'ignore  que  tu  ignores  son 
ignorance.  Accompagnons  le  compagnon  du  maquignon 
bourguignon. 

Les  agneaux  ont  gagné  la  montagne.  Le  Seigneur 
a daigné  épargner  nos  vignes.  Il  craignait  de  signer 
ce  qu'il  peignait.  Ce  guignol  est  le  gagne-pain  de  son 
indigne  compagne.  Le  vieux  grognon  ignorant  grignote 
des  rognures  de  champignons  et  d'oignon. 

Les  vignerons  de  Bourgogne  soignent  leurs  vignes. 
Il  y a des  châtaigners  sur  les  montagnes  d' Auvergne. 
Bans  cette  campagne  une  compagnie  du  premier  de  ligne 
fut  épargnée.  Les  côtes  d'Espagne  baignent  dans  le 
golfe  de  Gascogne. 


Exercice  17. 

Consonne  sonore  r 

B.  — Bare  race  rage  rade  rachat  ragoût  rame 
ramage  ramure  rang  rond  ronron  rat  rase  rareté  ravage 
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rct;v  ravi:r  re/er/  rekry  resy  rekofoir  rektœir  refrs 
référé  reform  refy  regair  re^iir  réglé  regre  renair  ren 
repare  reverse  retire  réparable  repriiz  repraidre 
reproj  retuir  retresiir  revniir  reverberasjo  reverbeir 
reverdis  revri  reivœir  rigure  rival  ri:r  rivjeir  rotiir 
ru^iir  ruvri:r  ryral  arjeir  dsrjsir. 

egzersis  18. 

fraiz^avek  r 

A.  — ro:z_e  rene_arro:z  lœr  ro:z  ruig.  5e 
revy^d  re:v  le  ri:v  rjdt^dy  rs.  le  ra  krs 
fo:r  le  roro  dy  Ja.  se  rimœir  re/er/  la  rim  ra:r. 
la  rob  d la  re;n_e  vremd  tro  rystik.  le 
rebel  se  raljeir  pur  reeli:r_œ  rwa. 

la  ryiz  reysi  rarmdt^o  retœ:r.  kelke 
rar  ramœ:r  rame  syr  la  rad.  la  grâd  ru 
de  pari  ravi  le  regair  de  se  rystre.  le  resevœr 
reswa  regyljermd  lez_arera:5  de  râ:t.  le  re^â 
reswa  rarmdt_o  pale  rwajal. 

le  d la  pramjeir  lesS. 


dezjem  leso. 
egzersis  19. 

koson  surd  f 

A.  — fa  fa:r  fan  fam  fas  fa/e  fa/e  fo 
fu  fy  fo  fy:r  fe:r  fo;r  fdfair  fàfaro  fas5  fago 
fois  fe  feros  festo  fe:t  le  fisel  fifre  forsa 
fors  fur/  fort  ferai  form  forfe. 

afable  x)  afame  afi/  kafe  balo  efe  efsktif 
defo  defose  efikas  efoir  eforse  dfd  difisil  afdis 


x)  afa*bl. 
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rave  ravir  recherche  recrue  reçu  réconfort  recteur  refrain 
référé  réforme  refus  regard  régir  règle  regret  renard  renne 
réparer  renverser  retiré  réparable  reprise  reprendre 
reproche  retour  rétrécir  revenir  réverbération  réverbère 
révérence  rêverie  rêveur  rigoureux  rival  rire  rivière  rôtir 
rougir  rouvrir  rural  arrière  derrière.  ' 

Exercice  18. 

Phrases  avec  r 

B.  — Pose  et  Pené  arrosent  leurs  roses  rouges.  J'ai 
revu  en  rêve  les  rives  riantes  du  Phin.  Le  rat  craint 
fort  le  ronron  du  chat.  Ce  rimeur  recherche  la  rime  rare. 
La  robe  de  la  reine  est  vraiment  trop  rustique.  Les 
rebelles  se  rallièrent  pour  réélire  un  roi. 

La  ruse  réussit  rarement  aux  rhéteurs.  Quelques 
rares  rameurs  ramaient  sur  la  rade.  La  grande  roue 
de  Paris  ravit  les  regards  de  ces  rustres.  Le  receveur 
reçoit  régulièrement  les  arrérages  des  rentes.  Le  régent 
reçoit  rarement  au  Palais-Poyal. 

Fin  de  la  première  leçon. 


Deuxième  Leçon. 

Exercice  19. 

Consonne  sourde  f 

B.  — fa  phare  fane  femme  face  fâcher  fâcheux  faut 
fou  fût  fond  furent  fer  fort  fan]  are  fanfaron  ]açon  fagot 
fosse  ]ait  f éroce  ]eston  / été  jeu  ficelle  fifre  forçat  force 
fourche  faute  ferme  forme  forfait. 

affable  affamé  affiche  cajé  bas  fond  effet  effectif 
défaut  défoncé  efficace  effort  efforcé  enfant  difficile  enfance 

Zünd-Burguet,  Exercices.  3 
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mefs  filozof  ofsir  ofriir  profssœir  profst  rafine 
reform  sofa  safrâ  sifo  tufy  falai^  farmasi 
fenomsn  filolo^i  filtre  fosfoir  fotograf  fraiz 
fizik  fyzo  fsso  kofss. 

natif  vif  vœf  etuf  masif  négatif  afirmatif  potif 
kanif  aktif  pasif  pnsif  pasif  kofirmatif  tryf  fotif 
afre  afro  ofro  afli^e  afràfi  efrene  de- 
frsji  defrije  diferâis  àflame  tafta  sufle  suflô. 

egzsrsis  20. 

fraiz^avsk  f 

À.  — la  falsiz_sefrit_o  frotmd  de  flo. 
la  fudro  fs  fyrœir^e  las  de  flam  fylgyrat. 
le  fo:r  fo  flejir  le  fsblo.  la  fu:l  fyi  1 fa 
ki  fs  1 fàfaro.  lo  fa  dy  fifres  fo.  le 
fe  fo  fs:two  f5  de  fors,  afs  mo  fis  fotif 
a fini  se  foli. 

mo  fis_s  fu  do  fyiir  la  fini,  œ motif  fo:r 
fytil_a  fe  modifje  1 fo  d la  faiblo.  se  forfsz_ 
sfaim  mo  fo  fyir.  e lo  fe  fyrje  to  devoir©  la 
fiibro,  ai  ! ty  vi  mstonà,  ty  vi,  to  vwala  liibro. 

egzsrsis  21. 

koson  sonoir  v 

A.  — va  vu  vo  vo  va  val  vaiz  vil  vais 
vu  vule  vulevu  valo  vo  vais  veut  vady  vsir 
vsrmin  vsrso  vœf  vis  vif  viiv  vizit  vivâ  vivo 
vu  vive  vivceir  vivifja  vivote  voras  vasal  vivas 
vivasite  valo  vuly  vola  vulâ  valse  valœir  vsrv 
vivmâ  vuvrs  vœvai5  valvyl  vodvil  votuir 
vsrvs:n. 

bravo  byvo  vu  byve  ssrvo  kavo  kuvsir 
kravat  dévot  lavabo  lavo  muvd  moiv  naval  nuvo 
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méfait  philosophe  offert  offrir  professeur  prophète  raffiner 
réforme  sopha  safran  siphon  touffu  phalange  pharmacie 
phénomène  philologie  filtrer  phosphore  photographe  phrase 
physique  fuseau  faisceau  confesse. 

natif  vif  veuf  étouffe  massif  négatif  affirmatif  pontife 
canif  actif  passif  poussif  pensif  confirmatif  truffe  fautif 
affreux  affront  offrons  affliger  affranchi  effrénér  dé- 
fraîchi défricher  différence  taffetas  souffler  soufflons. 

Exercice  20. 

Phrases  avec  f 

B.  — La  falaise  s’effrite  au  frottement  des  flots. 
La  foudre  fait  fureur  et  lance  des  flammes  fulgurantes. 
Les  forts  font  fléchir  les  faibles.  Lm  foule  fuit  le  fat 
qui  fait  le  fanfaron.  Le  fa  du  fifre  est  faux.  Lues 
fées  font  fête  au  fond  des  forêts.  Enfin  mon  fils  fautif 
a fini  ses  folies. 

Mon  fils  est  fou  de  fuir  la  foule.  Un  motif  fort 
futile  a fait  modifier  le  fond  de  la  fable.  Ses  forfaits 
infâmes  me  font  fuir.  « Et  le  feu  furieux  te  dévore  la 
fibre,  ah!  tu  vis  maintenant , tu  vis , te  voilà  libre.» 

Exercice  21. 

Consonne  sonore  v 

B.  — va  vous  veau  vos  vont  vent  val  vase  ville  valet 
vous  voulez  voulez-vous  vallon  vos  valets  vente  vendu  verre 
vermine  verso  veuf  vis  vif  vive  visite  vivant  vivons 
vous  vivez  viveur  vivifiant  vivoter  vorace  vassal  vivace 
vivacité  vallon  voulu  volant  voulant  valser  valeur  verve 
vivement  Vouvray  veuvage  valvule  vaudeville  vautour 
verveine. 

bravo  buvons  vous  buvez  cerveau  caveau  couvert 
cravate  dévote  lavabo  lavons  mourant  mauve  naval  nouveau 

3* 
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savù  savo  savœir  su  va  sovai3  puvô  tavern 
purvy  pervsir  pivsir  pave. 

nuz^avalo  lo,  nu  vulo  nu  laver^avâ, 
il  vuz_à  vo,  nu  vu  valo,  no  muvmà  val 
le  voitro,  nu  lavo  no  raiv  mo:v,  nu  vu  voie, 
vu  vuz_dvole,  vule  vu  valser^avsk  vo  koviiv? 

egzsrsis  22. 

fraiz_avsk  y 

A.  — le  vapœr  vog  vit  syr  le  vag  vjolàit. 
vule  vu  voni:r  a vove?  lo  vwaja^œ  r vi  veniir  vsr 
lip  œ vwazë  d viktoir.  u vive  vu  pàdà  vo 
vakùis  davril?  votre  vwazs  va  voniir  vwar  vo  vaste 
vajri.  votre  verty  vu  vaga  d vo  vje  vaso. 
vwaje  vizavi  d vu  vo  viji  vsrdwajùit.  Y9ne 
vivmù,  vone  vit,  vone  vwar  vo  brav  vaf.  vule 
vu  valser_avek  votre  nova  vivjs?  avwe  ko  vu 
vivez_yn  vi  vrsmd  vid.  vo,  vaj,  kojo,  kuve: 
lo  reiv  do  psrst  sctvol.  50  vo  vu  vwar  voniir  a 
vjsn  avü  livsir.  vule  vu  vwar  si  vo  vstmà 
vu  vo  bjs?  vwasi  1 valo_u  3 vivîz  œro. 

50  truiv  la  vjàid  dy  vol  o va  movsiz.  verse 
dy  vs  dà  le  veir  de  koviiv.  lo  va  valais 
gôfle  le  vwal  dy  vje  veso.  a votr_avi  ma 
vwa_e  kuvert^e  moveiz.  30  depozre  votro  valiiz 
Je  vu,  sla  vu  kovjeit  il? 

egzersis  23. 

koson  f e y 

A.  — favœir  favori  favorit  favorable  favorize 
fervà  fervœir  festival  feiv  fevrje  flyvjal  frivol  frivol- 
ma  verifje1)  verifikatœ.r  vermiform  vermifyi3  ver- 
sifje  vif  vivifje  vokatif  vosifere. 


*)  veri- 


savant  savons  savent'  souvent  sauvage  pouvons  taverne 
pourvu  pervers  pivert  pavé. 

Nous  avalons  Veau , nous  voulons  nous  laver  avant , 
il  vous  en  veut , nous  vous  valons , nos  mouvements  valent 
les  vôtres , nous  lavons  nos  raves  mauves , nous  vous  volons , 
vous  vous  envolez , voulez-vous  valser  avec  vos  convives? 

Exercice  22. 

Phrases  avec  y 

B.  — Les  vapeurs  voguent  vite  sur  les  vagues  violentes. 
Voulez-vous  venir  à Vevey?  Le  voyageur  vit  venir  vers 
lui  un  voisin  de  Victor.  Oh  vivez-vous  pendant  vos 
vacances  d'avril?  Votre  voisin  va  venir  voir  vos  vastes 
vacheries.  Votre  vertu  vous  vengea  de  vos  vieux  vassaux. 
Voyez  vis-à-vis  de  vous  vos  vignes  verdoyantes.  Venez 
vivement,  venez  vite,  venez  voir  vos  braves  vaches.  Voulez- 
vous  valser  avec  votre  neveu  Vivien  ? Avouez  que  vous 
vivez  une  vie  vraiment  vide.  Veau,  vache,  cochon,  couvée : 
le  rêve  de  Perrette  s'envole.  Je  veux  vous  voir  venir  à 
Vienne  avant  V hiver.  Voulez-vous  voir  si  vos  vêtements 
vous  vont  bien?  Voici  le  vallon  oh  je  vivais  heureuse. 
Je  trouve  la  viande  du  vol-au-vent  mauvaise.  Versez 
du  vin  dans  les  verres  des  convives.  Le  vent  va  enfin 
gonfler  les  voiles  du  vieux  vaisseau.  A votre  avis  ma 
voix  est  couverte  et  mauvaise.  Je  déposerai  votre  valise 
chez  vous,  cela  vous  convient-il? 

Exercice  23. 

Consonne  f et  v 

B.  — faveur  favori  favorite  favorable  favoriser 
fervent  ferveur  festival  lève  février  fluvial  frivole  frivole- 
ment vérifier  vérificateur  vermiforme  vermifuge  ver- 
sifier vif  vivifier  vocatif  vociférer. 
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vule  vu  vsrifje  voz_afs:r,  vo  fsrvù  de- 
fùsœir,  si  vu  vol  vo  fsiv,  il  vu  fo  fsir  refsir 
vo  fo;r,  vu  vne  fyrtivmù. 

egzsrsis  24. 

fraiz_avsk  f e v 

A.  — ave  vu  fs  fqiir  la  fovst?  le  foivz_ 

5 fs,  il  fo  vu  sove.  la  fu:l  savili  vit  dct 
le  fs:t.  votre  fis  atil  fini  de  fsir  le  vivœir?  5e 
vwa  k votre  fwa  ns  pa  fo;r  vi:v.  lùfù  s vny 
e ss  vit  dfiji  efreje.  votre  fa  ss  furvwaje  à 
vnù  vsr  vu.  il  s vny  fyrtivmù  sa  s fsir 
vwa:r.  vuz^ave  d yn  faso  definitiiv  afirme  votr_avi. 

egzsrsis  25. 

koson  surd  s 

A.  — sa  sù  si:m *)  som  soms  somo  mas 
mus  urs  saso  sasy  so  su  so  sa  so  so 
su:r  soir  rus  ras  larus  rùso  lù:s  lùsù 

lùso  laso  mo  sù  salmo  sora  surs  maiso 

aso  ù:s  nois  rois  anois  anoso  amors  nos 
nosùis  morso  moso  romùis  sonoir  sol  sois  salo. 

egzsrsis  26. 

fra:z_avsk  s 

A.  — sez_ssùse  sœl  so  sù  susi.  sesi  ss  * 
si  su,  sesi  ss  ss  su.  se  so  si  sù  swasùit 
si  sosiso  ssk.  si  sla  se  savs  et  syrmù  sla 
se  sora.  le  swair  su  se  saps  se  so:v  le  sorsjsir. 

le  soleij  ssj  le  surs  ki  sort  dy  sol.  le  solda 

sqis,  pur  se^ise  syr  se  soms,  se  ssr  ...  le 
sol  d la  sal  se  sulsiv  su  se  pa.  ss  su  sa 
syrvsjùis  sœlmù  k se  pasai^  sra  psrse.  sarss 


) sim. 
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voulez-vous  vérifier  vos  affaires , vos  fervents  dé- 
fenseurs, elle  vous  vole  vos  fèves , il  vous  faut  faire  refaire 
vos  forts,  vous  venez  furtivement. 

Exercice  24. 

Phrases  avec  f et  y 

B.  — Avez  -vous  fait  fuir  la  fauvette ? Les  fauves 
ont  faim,  il  faut  vous  sauver.  La  foule  s'avilit  vite  dans 
les  fêtes.  Votre  fils  a-t-il  fini  de  faire  le  viveur?  Je 
vois  que  votre  foi  n'est  pas  fort  vive.  JJ  enfant  est  venu 
et  s'est  vite  enfui  effrayé.  Votre  fat  s'est  fourvoyé  en 
venant  vers  vous.  Ll  est  venu  furtivement  sans  se  faire 
voir.  Vous  avez  d'une  façon  définitive  affirmé  votre  avis. 

Exercice  25. 

Consonne  sourde  s 

B.  — sa  sans  cime  somme  sommet  saumon  masse 
mousse  ours  Samson  sangsue  son  sou  son  sang  son  sceau 
sourd  sort  rousse  race  Larousse  rançon  lance  lançant 
lançons  lassons  mon  sang  Salmon  saura  source  maçon 
assaut  anse  nonce  ronce  annonce  annonçons  amorce  noce 
non  sens  morceau  monceau  romance  sonore  saule  sauce  salon. 

Exercice  26. 

Phrases  avec  s 

B.  — Ces  insensés  seuls  sont  sans  souci.  Ceci  c'est 
six  sous , ceci  c'est  cinq  sous.  Ce  sont  six  cent  soixante 
six  saucissons  secs.  Si  cela  se  savait  et  sûrement  cela 
se  saura.  Le  soir  sous  ces  sapins  se  sauvent  les  sorcières. 

' Le  soleil  sèche  les  sources  qui  sortent  du  sol.  Le  soldat 
suisse,  pour  se  hisser  sur  ces  sommets , se  sert  ...  Le 
sol  de  la  salle  se  soulève  sous  ses  pas.  C'est  sous  sa 
surveillance  seulement  que  se  passage  sera  percé.  Sarcey 
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sa  susi,  lciv  la  seâs  d lasdble.  sa  su 
se  se  frd.  sa  sœ:r  lysi  sq  susi  po  d so 
sykss.  lssdse  nurisetwœ  ssrpa  dd  so  se. 
si  su  set  Jaso,  Sct^Eksssif.  saso  se  tu 
ski  se  pase  so  swa:r.  50  sd  le  skus  do  sstw 
asdsœir.  se  ssktsir  so  ldst_a  laso  d la 
sosjete.  sorto  syzan  do  set  sal  malsÈin.  sa 
sœ:r  s:m  syrtu  pase  se  sware  su  se  so:l 
sildsje.  il  d setwase  pur  pase  son^sgzamE 
avsk  sykss. 

egzsrsis  27. 

koson  sonoir  z 

À.  — aza:r  aroza  aroza  arozo  nuz_arozo 
nazo  nazal  alo  nuzwd  zulu  zo:n  ro:z  ra:z  raza 
raza  razo  nu  nu  razo  rozo  tuluiz  nuzw 
arozo  no  rozo  d nuz_an_ald  lezair  li:ze  li:zo 
lizro  zeiI  zéro. 

egzsrsis  28. 

fra:zwavsk  z 

A.  — la  bri:z  amyiz  lsz_wazo  ki  ^a:z  dd 
kz^ozje.  la  mezo  d lizo  a de  klwazo  d ga:zo. 
à m razd  5e  vy  vizavi  ma  vwazin  so  frize.  lo 
kazje  a myzik  ps:z  syr  sa  ba:z  ms;s.  lszwâfa 
di;z  ko  zemiir  zezs  tu^u:rz_d  lizd.  le  parolzw 
ele  de  postz_amy:z  lez^wazif.  lo  gazujmd 
dsz^wazo  rezon  dd  la  mszo  vwazin.  nuzwemoz_ 
a nu  ropoze  syr  le  ga:zo.  vuz_abyzez_Ezemd  dy 
ze:1  do  li:zo.  sa  my:z  dizs  le  zefkrz^dbome 
le  floz^azyre,  lez^wazo,  le  bsze.  sa  kuzin 
lwi:z,  tu^uirz^waziiv,  s ^aluiz  do  la  ^enerozite 
dd^reiz  do  sa  sœr  ^a:n.  uvroz_œn_azi:lwo 
3œn  mizero  d la  vwazin. 
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sans  s ou  ci  ^ lève  la  séance  de  V assemblée.  Cent  sous 
c’est  cinq  francs.  Sa  sœur  Lucie  se  soucie  peu  de  son 
succès.  Ij  insensé  nourrissait  un  serpent  dans  son  sein. 
Six  sous  cette  chanson,  c’est  excessif.  Sarnson  sait  tout 
ce  qui  s'est  passé  ce  soir.  Je  sens  les  secousses  de  cet 
ascenseur.  Ces  sectaires  se  lancent  à V assaut  de  la 
société.  Sortons  Suzanne  de  cette  salle  malsaine.  Sa 
sœur  aime  surtout  passer  ses  soirées  sous  ces  sardes 
silencieux.  Il  en  sait  assez  pour  passer  son  examen 
avec  succès. 

Exercice  27. 

Consonne  sonore  z 

B.  — hasard  arrosa  arrosant  arrosons  nous  arrosons 
nasaux  nasal  allons-nous-en  zoulou  zone  rose  rase  rasa 
rasant  rasons  nous  nous  rasons  roseau  Toulouse  nous 
arrosons  nos  roseaux  en  nous  en  allant  lézard  lisez  lisons 
liseron  zèle  zéro. 

Exercice  28. 

Phrases  avec  z 

B.  — La  brise  amuse  les  oiseaux  qui  jasent  dans 
les  osiers.  La  maison  de  Lison  a des  cloisons  de  gazon. 
En  me  rasant  j'ai  vu  vis-à-vis  ma  voisine  se  friser.  Le 
casier  à musique  pèse  sur  sa  base  mince.  Les  enfants 
disent  que  Zémire  zézaie  toujours  en  lisant.  Les  paroles 
ailées  des  poètes  amusent  les  oisifs.  Le  gazouillement 
des  oiseaux  résonne  dans  la  maison  voisine.  Nous  aimons 
à nous  reposer  sur  le  gazon.  Vous  abusez  aisément  du 
zèle  de  Lison.  Sa  muse  disait  les  zéphyrs  embaumés , 
les  flots  azurés , les  oiseaux , les  baisers.  Sa  cousine 
Louise , toujours  oisive , est  jalouse  de  la  générosité 
dangereuse  de  sa  sœur  Jeanne.  Ouvrons  un  asile  aux 
jeunes  miséreux  de  la  voisine. 
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egzsrsis  29. 
fra:z_avck  s e z 

A.  — 39  sezi  sst^okazje  do  vuz_str_agreable. 
la  bi:z9  snfl^a  sen^srz  se  swarr.  sst  meze  rezon 
de  Jase  dez_afà  e dy  gazujma  dez^wazo. 
ma  sœr  sst^asirz  sâz^okœ  susi.  la  mizsrr  n a 
paz_oze  saswar  da  sa  msze.  la  my:z_a  ssse 
dsspire  s5n_a:m.  le  sufrüs^sksEsirvz^ô  bri:ze 
sa  rszo.  le  swa:r,  kz_wazo  s tsrz  su  lez^arbro. 
spddà  dez_yms  prsske  le  katre  pair,  ssksporz 
ardimùt_o  ply  grù  de  azarr.  le  katre  parz 
osi  dez^yms  se  rpart.  mesje  n so3_a 
rjs,  mesje  dépars  tu,  mesje  kurr,  mesje 
se  rpoiz. 

egzsrsis  30. 

keson  surd  J 

A.  — Ja  Ju  Jo  Jû  Jarr  Jo:m  larj 
luj  loj  mâj  marj  muj  raja  roj  marj 
marja  marja  marje  aj  arj  Jarma 
Jarma  Jarme  Jamo  marja  marja  marje 
larja  larjd. 

aie  arma  marje,  larjè  la,  la  aj  la 
Jarma,  no  Jamo  marj,  vo  vaj  marje  mal, 

Jarle  la  Jarm. 

egzsrsis  31. 

frarzwavsk  J 

A.  — le  Jjsz_e  le  Ja  se  Jwaje  Je  Jarl. 
le  Jjl  de  Jaswe  Jo  da  lœr  Jni.  le 
Jamo  Jar^e  JsrJe  d la  frsjœrr.  le  Ja 
JerJ  de  suri  dû  la  Jàbr_a  Jarl.  le  Jjs 
dy  Jifonje  Jas  le  Ja  de  Je  lxpi.  Jak  3u:r 
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Exercice  29. 

Phrases  avec  s et  z 

B.  — Je  saisis  cette  occasion  de  vous  être  agréable. 
La  bise  souffle  à son  aise  ce  soir.  Cette  maison  résonne 
des  chansons  des  enfants  et  du  gazouillement  des  oiseaux. 
Ma  sœur  s’est  assise  sans  aucun  souci.  La  misère  n'a 
pas  osé  s’asseoir  dans  sa  maison.  Lm  muse  a cessé 
d’inspirer  son  âme.  Les  souffrances  excessives  ont  brisé 
sa  raison.  Le  soir , les  oiseaux  se  taisent  sous  les  arbres. 
Cependant  des  humains pr  esque  les  quatre  parts,  s’exposent 
hardiment  au  plus  grand  des  hasards.  LjCS  quatre  parts 
aussi  des  humains  se  repentent.  Monsieur  ne  songe  à 
rien,  monsieur  dépense  tout , monsieur  court , monsieur 
se  repose. 

Exercice  30. 

Consonne  sourd  J (ch) 

B.  — Chat  chou  chaud  chant  char  chôme  lâche 
louche  loche  manche  mâche  mouche  rachat  roche  marche 
marcha  marchant  marchons  hache  hanche  charmant 
charma  charmons  chameau  mâcha  mâchant  mâchons 
lâcha  lâchant. 

allons j Armand  marchons,  lâchons-la,  la  hache  la 
charma,  nos  chameaux  mâchent , vos  vaches  marchent  mal , 
Charles  la  charme. 

Exercice  31. 

Phrases  avec  J (ch) 

B.  — Les  chiens  et  les  chats  sont  choyés  chez  Charles. 
Les  chiens  de  chasse  ont  chaud  dans  leur  chenil.  L^cs 
chameaux  chargés  cherchent  de  la  fraîcheur.  Le  chat 
cherche  des  souris  dans  la  chambre  à Charles.  Le  chien 
du  chiffonnier  chasse  les  chats  de  chez  lui.  Chaque  jour 
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le  Jifonje  Jifon  Je  50^.  la  Jalœr  d la 
Jmine  Jof  la  Jaibre.  le  Jmino  Jmin 
syr  le  Jmsz_a  Jàtd.  le  Ja  s kaj,  nu  1 
JerJo  pur  le  Jase  disi.  Jarl  JsrJ  œ Jwa 
de  Jd  Jarmd.  graissa  la  muj,  le  koj^a^ajvs 
se  Jms.  de  braj  de  Jcin^orne  la  Japel 
Jdpsitre.  Jdtwo  pO£t,  le  Jarm  djdte  de  Jd 
dore,  le  Ju  de  se  Jd  saJît_oz_dJs;r. 
saje  koje,  ke  Jak"  Jo:z  luj  sra  Jatje.  le 
koje  a kaje  sa  kalsj  su  1 perj. 

egzsrsis  32. 

koson  sonoir  3 

À.  — $ua *)  sua J)  £uô  !)  ^alo  ^dir  0:5  à:£  ai'5a 
or^  orça  ma  13  ma^a  md^d  md^o  rd:^  ra.’3 
ldij  10:5  ro:5  rd^d  ro3d  ro^o 
ard5d  ara^o  nu  ard^ma  ruij  ru5ol 
or^me  lar5  mar5  alo^e  ralô:3  rama:3  mula:5 
ora:5  ora:5  °ma;3  froma:5  orlo52)  10:5  3urnal 
alo5md  sula5ma  ru:5. 

nuz_alo5e  no  ldig,  noz_ord:3  so  50m, 

5d  5u_d  md^d,  d jud  x)  nu  ma^o  noz  ord:5. 

egzôrsis  33. 

fraiz^avsk  5 

A.  — le  5œn  ^uvaso  3u_œ  50k  morso. 

5ams  5e  n ^wsdre  le  de  56.  5e  ma3ewa 
de^ene  dy  5igo  e dy  3dbo.  5£:m  se  50k  5as§:t 
50m.  51  5wëz_yn  50k  5£rbe  d 5irofle.  lez_ale 

de  se  5ards  so  3oJe  d 3asms.  d 3t[s  e 3yj£ 
il  ne  5£il  5am£  Je  nu.  se  5apon£  5ogle  3eneral- 
mdt_a  5nu.  la  50k  mezd:5  md:5  la  muj  ke 


*)  ou  3W- 


2)  orlo:3. 
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le  chiffonnier  chiffonne  chez  George.  La  chaleur  de  la 
cheminée  chauffe  la  chambre.  Le  chemineau  chemine 
sur  les  chemins  en  chantant.  Le  chat  se  cache , nous  le 
cherchons  pour  le  chasser  d’ici. . Charles  cherche  un  choix 
de.  chants  charmants.  Grâce  à la  mouche , le  coche  achevait 
son  chemin.  Les  branches  de  chêne  ornent  la  chapelle 
champêtre.  Chante , ô poète,  le  charme  enchanté  des  champs 
dorés.  Ijes  choux  de  ses  champs  s’achètent  aux  enchères. 
Sachez  cochers,  que  chaque  chose  louche  sera  châtiée.  Le 
cocher  a caché  sa  calèche  sous  le  porche. 

Exercice  32. 

Consonne  sonore  5 

B.  — joua  jouant  jouons  jalon  genre  âge  ange  argent 
orge  orgeat  mange  mangea  mangeant  mangeons  range  rage 
lange  longe  rangeons  ronge  rangeant  rongeant  rongeons 
arrangeant  arrangeons-nous  arrangement  rouge  rougeole 
Orgemont  large  marge  allongeons  rallonge  ramage  moulage 
orage  orange  hommage  fromage  horloge  loge  journal 
allongement  soulagement  rouge. 

nous  allongeons  nos  langes , nos  oranges  sont  jaunes, 
Jean  joue  en  mangeant.  En  jouant  nous  mangeons  nos 
oranges. 

Exercice  33. 

Phrases  avec  5 

B.  — le  jeune  jouvenceau  joue  un  joli  morceau. 
Jamais  je  ne  joindrai  les  deux  joncs.  J’ai  mangé  à 
déjeuner  du  gigot  et  du  jambon.  J’aime  ces  jolies  jacinthes 
jaunes.  J’y  joins  une  jolie  gerbe  de  giroflées.  Les  allées 
de  ce  jardin  sont  jonchées  de  jasmin.  En  juin  et  juillet 
il  ne  gèle  jamais  chez  nous.  Ce  Japonais  jongle  générale- 
ment à genoux.  La  jolie  mésange  mange  la  mouche  que 
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3enereizmd  301*3  mi  dâ  sa  kai3.  30i*3_a  mi 
1 ru3gor3  ddz_yn  ka:3.  3y:l  ne  3œ:n  3ams, 
il  md3  tusuir  dy  3dbo.  le  3y3ma  de  3a 
sa:3_s  tu3u:r  3yst.  3i  3W8  plyzjœir  30b.  3U3U 
pur  3<i_e  3a:k.  la  ns:3,  le  3le,  le  3i:vre 
so  le  3ws  d 3divje.  3y:l,  30r3  e 3a  3wis 
de  15g  3urne  d 3i[£_e  3yjs.  sst  mezo_o 
3aluzi  v£rt_£  pewavata3eiz,  se  doma:3  pur 
le  30Ü  3ardl. 

egz£rsis  34. 

fra:zwav£k  J e 3 

A.  — 3e  JsrJ^œ  5œn  Jiryrçjs.  Jak  3u:r 
le  3y3ma  d la  fini  Ja:3.  3dwe  Jarl 
juwe  Jdit.  3ewajtewœ  jœn  Jeval.  30r3 
£im  le  30Ü  Jvo  d 3dm.  Jak  pai3w£  pkn 
de  Joiz  Jarmditz^e  3yst.  le  3œn  3a  JsrJtw 
a rea3i:r  kotre  le  vje  pre3y3e.  3apru:v  votre  Jwa, 
vuz^ave  f£  laja  dœ  30H  Jj£. 

egz£rsis  35. 
koson  f,  s,  J,  Y,  Zj  3 

A.  — fas  fa:z  sa:v  va:z  fois  sof  soiv  savd 
savo  sofa  sova  sovo  sovd  faso  sd  faso  s5 
vaiz  r5  fars  fors  frus  sufla  sufld  suflô 
sufra  sufro  sufrdis  sd  frd  ofais  ofàsa 
âfais  forsa  avais  avâsa  avasa  avaso  avdsmd 
vais  valso  fosfoir  3üiza  nu  3aizo  nu  S030 
faija  faija  faijô  fâi3  3didre  for3  forço  lavai3 
nofrai3  avala ij  volai3  vd3âis  vaj  Jurai v 
Joiv  Jofai3  Jofo  Jofd  Jaro  faruj 
suj  Joiz  furj  saj  Jàs  saja  Jasa  Jaso 
8030  Jdso  so  Jd  so  S013  3a  sajd 
mdsoi3  sovai3. 
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généreusement  George  mit  dans  sa  cage.  George  a mis 
le  rouge-gorge  dans  une  cage.  Jules  ne  jeûne  jamais , 
il  mange  toujours  du  jambon.  Le  jugement  des  gens 
sages  est  toujours  justes.  J’y  joins  plusieurs  joli  joujoux 
pour  Jean  et  Jacques.  La  neige,  les  gelées , le  givre 
sont  les  jouets  de  janvier.  Jules,  George  et  Jean  jouissent 
des  longues  journées  de  juin  et  juillet.  Cette  maison  aux 
jalousies  vertes  est  peu  avantageuse , c’est  dommage  pour 
le  joli  jardin. 

Exercice  34. 

Phrases  avec  J et  3 

B.  — Je  cherche  un  jeune  chirurgien.  Chaque  jour 
les  jugements  de  la  foule  changent.  Jean  et  Charles 
jouent  et  chantent.  J'ai  acheté  un  jeune  cheval.  George 
aime  les  jolis  chevaux  de  Jeanne.  Chaque  page  est  pleine 
de  choses  charmantes  et  justes.  Les  jeunes  gens  cherchent 
à réagir  contre  les  vieux  préjugés.  J'approuve  votre  choix , 
vous  avez  fait  V achat  d’un  joli  chien. 

Exercice  35. 

Consonnes  f,  s,  J,  y,  z,  5 
B.  — face  phase  savent  vase  fausse  sauf  sauve  savant 
savon  sofa  sauva  sauvons  sauvant  façon  sans  façon  son 
vase  rond , farce  force  frousse  souffla  soufflant  soufflons 
souffrant  souffrons  souffrance  cent  francs  offense  offensant 
enfance  forçat  avance  avança  avançant  avançons  avance- 
ment valse  valsons  phosphore  jasa  nous  jasons  nous  songeons 
fâcha  fâchant  fâchons  fange  gendre  forge  forgeons  lavage 
naufrage  avalanche  volage  vengeance  vache  chou-rave 
chauve  chauffage  chauffons  chauffant  charon  farouche 
souche  chose  fourche  sache  Chasse  sachant  chassant  chassons 
songeant  chanson  son  champ  son  songe  Jean  sachant 
mensonge  sauvage. 


egzsrsis  36. 

rekapitylasjo 

A.  — nuz^alo,  nu  nuzwdnwal5,  Jarmd, 
nu  lava,  lavo  nu,  nuz_avo,  nu  savo  sla, 
avo  nu,  savo  nu  sa  Jas5,  nuz_d  savo  15, 
nu  marjo,  arà^ma,  nu  md^o,  nu  marjo, 
nu  Jomo  ; nu  ramo,  murro  nu,  nu  rogo, 
nu  nu  Jofoz^avd,  nu  la  la:Jo,  u Jaso 
nu,  nu  ^a:zo,  nu  vulo,  nu  ^woz^d  ^aizd, 
nu  vuz_d  vulo,  nu  fïïlo,  nu  volo,  nu 
nuz^avolo,  nu  Jdÿ)  no  ^u:r,  nu  Jar^o 
no  Ja:r,  nu  sô^oz^a  vu,  nu  valso  la,  u 
na^o  nu,  nuz^avalo  1 o,  oz_arm,  nu  vuzw 
arajo,  la  mor^rava:^,  nu  ramaso  lar^d,  nu 
vuz_dlaso,  nu  vuz_dfosoz_a  fo,  vd^o  nu, 
nu  nuz^armo,  nu  nu  mujo,  nu  nuzw 
ardÿ),  nu  vu  Jaso,  nu  vu  valo,  nu 
nu  razo,  nu  nuz  alarmo,  d Jd^d  noz_ 
ard^md,  nu  nu  va^o. 

egzsrsis  37. 

rekapitylasjo 

A.  — no  mâjo  nu  Jofro.  nu  lavo% 
no  Joso  30m.  nu  md^o  no  Ju  ru:^. 
nuz_avo  Jo_o  3U.  nu  savo  sla.  uw 
alo  nu.  nu  Ja^o  vo  Joso  ru:3.  mo 
Ja  Jasa  so  Ja.  alo,  marjo  m5nwdfcu 
nu  JsrJo  voz^afd.  nu  savo  so  Jd 
Jarmd.  no  marjd  md^t^d  marjd.  nu 
ramaso  vo  sd  su.  o fo  no  salo  so  ro. 
ramaso  no  3urnoz_avd.  ro:z_a  Jo.  la 
Jo:z  marche  mal.  nu  luJo3_d  nu  mujd. 
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Exercice  36. 

Récapitulation 

B.  — nous  allons , nous  nous  en  allons,  charmant , 
nous  lavons , lavons-nous , wows  nows  savons  cela , 

avons-nous , savons-nous  sa  chanson,  nous  en  savons  long , 
nous  mâchons,  arrangement , nous  mangeons,  nousmarchons, 
nous  chômons,  nous  ramons , mourrons-nous , wcms  rongeons , 
nous  nous  chauffons  avant,  nous  la  lâchons , ow  chassons- 
nous,  nous  jasons,  nous  voulons,  nous  jouons  en  jasant, 
nous  vous  en  voulons,  nous  foulons,  nous  volons,  nous 
nous  envolons,  nous  changeons  nos  jours , chargeons 

nos  chars , nous  songeons  à vous,  nous  valsons  là,  où 
nageons-nous?  nous  avalons  Veau,  aux  armes,  nous  vous 
arrachons,  la  mort  ravage,  nous  ramassons  V argent,  nous 
vous  enlaçons , nous  vous  enfonçons  à fond,  vengeons-nous, 
nous  nous  armons,  nous  nous  mouchons , nous  nous 
arrangeons,  nous  vous  chassons,  nous  vous  valons,  nous 
nous  rasons,  nous  nous  alarmons , en  changeant  nos 
arrangements,  nous  nous  vengeons. 

Exercice  37. 

Récapitulation 

B.  — Nos  manchons  nous  chaufferont.  Nous  lavons 
nos  chaussons  jaunes.  Nous  mangeons  nos  choux-rouges. 
Nous  avons  chaud  aux  joues.  Nous  savons  cela.  Où 
allons-nous.  Nous  changeons  vos  chaussons  rouges.  Mon 
chat  chassa  son  chat.  Allons,  marchons  mon  enfant. 
Nous  cherchons  vos  enfants.  Nous  savons  son  chant 
charmant.  Nous  marchands  mangent  en  marchant.  Nous 
ramassons  vos  cent  sous.  Au  fond  nos  salons  sont  ronds. 
Ramassons  nos  journaux  avant.  Rose  a chaud.  La 
chose  marche  mal.  Nous  louchons  en  nous  mouchant. 

Z ünd -B  urguet , Exercices.  4 
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3°r£  Jai’39  Jarl.  no  fàfaro  sa  vô.  orô 
nu  vo  Jàso?  vuz^aroze  mal  vo  ro:z  ru:^. 

egzsrsis  38. 

rekapitylasjo 

A.  — le  vàz^alize^a^it  le  rozo.  sst 
3onvjs:v  a,  par  so  3s:l,  sove  la  vil_e  sez^abità. 
le  ^envwa  5 propage  la  vsrsjo  kalvinisto  dy  nuvsl 
eva^il.  le  savà  rojerjt^avsk  zs:l  le  vesti:^ 
de  sivilizasjo.  30  vo  dekuvriir  la  3ns:z  do  sez_ide. 
3e  rfyze  d ràdro  vizit^o  vje  viziir.  ekute 
lez^àfà  3a:ze  dà  la  ms:zo  vwazin.  3e  ve3ete 
dû  la  mizs:rwyn  parti  d ma  3œn  vi.  lo  va 
my3i,  bi:z  daboir,  il  saps:zwe  dovji  zefi:r.  30^ 
de  vif  deziir  do  vwar  voz_yzin. 

egzîrsis  39. 

rekapitylasjo 

A.  — - se  fàtasi_o  kofjàs^à  loer  Jsf.  . 
saje  kil  n_jwa  pa  d fyme  sa  fe.  la  sypsrstisjo 
sysit  lo  fanatismo,  la  sjàis  lo  fs  sese.  le  difikylte 
fy:r  trüjez^avek  sykss.  swaz^œ  Jvalje  sa 
pœr_e  sa  roproj.  a la  fë  dy  fssti  de  Jàso 
fy:r  Jàte.  la  buj  do  sst^àfà  Jarmâ 
JuJotst^œ  mdso:3.  sonweJskwe  ssrts,  mez^il 
so  fi_a  sa  Jü:s.  lo  marjà  se  k so  vi  ru:3 
s falsifje.  Jarl_st_ale  Je  msje  Jsrfis  JsrJe 
de  Juflœir.  sajd  kil  no  save  Jàte  sa 
Jàso  Jarmàit,  il  la  3us  syr  sa  30b  flyt^ân^arçà. 
fê  d la  dezjsm  lasô. 
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George  charge  Charles.  Nos  fanfarons  s'en  vont.  Aurons- 
nous  vos  chansons?  Vous  arroses  mal  vos  roses  rouges. 

Exercice  38. 

Récapitulation 

B.  — Les  vents  alizés  agitant  les  roseaux.  Sainte 
Geneviève  a , par  son  zèle,  sauvé  la  ville  et  ses  habitants. 
Les  Genevois  ont  propagé  la  version  calviniste  du  Nouvel 
Evangile.  Les  savants  recherchent  avec  zèle  les  vestiges 
des  civilisations.  Je  veux  découvrir  la  genèse  de  ses  idées. 
J'ai  refusé  de  rendre  visite  au  vieux  vizir.  Ecoutez 
les  enfants  jaser  dans  la  maisou  voisine.  J'ai  végété 
dans  la  misère  une  partie  de  ma  jeune  vie.  Le  vent 
mugit , bise  d'abord,  il  s'apaise  et  devient  zéphyr . J'ai 
un  vif  désir  de  voir  vos  usines. 

Exercice  39. 

Récapitulation 

B.  — Ces  fantassins  ont  confiance  en  leurs  chefs. 
Sachez  qu’il  n'y  a pas  de  fumée  sans  feu.  La  superstition 
suscite  le  fanatisme,  la  science  le  fait  cesser.  Les  difficultés 
furent  tranchées  avec  succès.  Sois  un  chevalier  sans 
peur  et  sans  reproche.  A la  fin  du  festin  des  chansons 
furent  chantées.  La  bouche  de  cet  enfant  charmant 
chuchotait  un  mensonge.  Son  échec  est  certain , mais  il 
se  fie  à sa  chance.  Le  marchand  sait  que  son  vin  rouge 
est  falsifié.  Charles  est  allé  chez  M.  Clierfils  chercher 
des  choux-fleurs . Sachant  qu'il  ne  savait  chanter  sa 
chanson  charmante,  il  la  jouait  sur  sa  joli  flûte  en  argent. 

Fin  de  la  deuxième  leçon. 
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trwazjsm  las5. 
egzsrsis  40. 

vwajel  uvsrt  s 

À.  — lej  ms/  rsj  me:n  Jsin  Js:r  msir  nsi 
ns:r  ns:5  rsn  le:r  mss  ms:m  ssim  fsir  veir  rsiv  Jsf 
a/siv  rs:n  ss:v  ssir  ssn  ssj  Jsiz  ssl  ^sim  £s;r 
^s  Jeir  msrl  JsrJ  flsj  flsir  frsn  fsrm  dveir 
3dfsrm  afs:r  malsiz  $us  £ams  la  ls:n  la_sn 
msrlà  si  ale. 

si  mamsin,  la  rsn  ms:r,  ramsin  ls,  la  rsin 
ss  sa  Js:r  ms:r,  se  s5n_dfs:r,  si  nuzwe  Js:r, 
si  nu  Jer J. 

egzsrsis  41. 

vwajsl  uvsrt  ce 

A.  — lœ:r  mœ:r  sœ:r  vœf  vœ:v  sœl  œf  nœf 
flœir  flœ:v  nœ:v  ^œm  lorœir  Jofœir  Juflœir 
asdsœir  sa  sœir  mœ:r  malœir  lœ:r  ploeire  plœrœir 
certe  œreiz  œre  volœir  vivœir  vœ:l  mœ:l. 

egzsrsis  42. 

vwajel  uvsrt^e  fsrme  s e e 

A.  — lsine,  msle,  fere,  sere,  ssje,  seine,  djsine, 
sime,  si  s_ets  lssewale,  si  sws  psrdy  dd  sez_ 
ale,  5e  marje  sstwete  a travsir  le  ble,  set  ter 
s_s  dessje,  si  a msle  le  blezwe  le  te,  si  se 
marche,  si  dezire(t)  eseje  mo  te,  vuz_stz_ase 
fsre,  ave  vu  vrsma  leze  sa  ma^sste. 

egzsrsis  43. 

vwajsl  fsrme  e 

A.  — 5e  ve,  50  1 pe,  mez_e,  sst_œn_ave, 
se  1 nove,  s ne  ble,  vo  de  fe,  vo  de 
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Troisième  Leçon. 

Exercice  40. 

Voyelle  ouverte  s 

B.  — lèche  mèche  rèclie  mène  chêne  cher  mère  Nayle 
nerf  neige  reine  l’air  messe  même  sème  fer  vers  rêve  chef 
achève  veine  sève  serre  Seine  sèche  chaise  sel  j’aime  j’erre 
j’aie  chaire  merle  cherche  flèche  flair  frêne  ferme  envers 
j’enferme  enfer  malaise  jouet  jamais  la  laine  la  haine 
merlan  elle  allait. 

elle  m’amène,  la  reine  mère,  ramène-les , la  reine 
c’est  sa  chère  mère , c’est  son  enfer,  elle  nous  est  chère , 
elle  nous  cherche. 

Exercice  41. 

Voyelle  ouverte  œ 

B.  — leur  meurt  sœur  veuf  veuve  seul  œuf  neuf 
fleur  fleuve  neuve  jeune  l’horreur  chauffeur  chou-fleur 
ascenseur  sa  sœur  meurt  malheur  l’heure  pleurer  pleureur 
heurter  heureuse  heureux  voleur  viveur  veule  meule. 

Exercice  42. 

Voyelle  ouverte  fermée  £ et  e 

B.  — l’aîné,  mêlé , ferré,  serré,  séché , chaîné,  enchaîné, 
aimez,  elle  s’était  laissée  aller , elle  s’est  perdue  dans  ces 
allées,  j’ai  marché  cet  été  à travers  les  blés,  cette  terre 
s’est  desséchée,  elle  a mêlé  les  blés  et  les  thés,  elle  sait 
marcher,  elle  désirait  essayer  mon  thé,  vous  êtes  assez 
ferré,  avez -vous  vraiment  lésé  sa  Majesté. 

Exercice  43. 

Voyelle  fermée  e 

B.  — Je  veux,  je  le  peux,  mes  œufs,  c’est  un,  aveu , 
c’est  le  neveu , ce  nœud  bleu , vos  deux  feux , vos  deux 


ba  sotwœra,  so  malœra  vœf,  19  nva  d fa 
sa  sœ:r,  59  n 19  va  ni  la  pa,  vo  da  msizo 
nœivz  a mœdo. 


egzsrsis  44. 

rekapitylasjo 

A.  — nu  fozo  fa.  ma  msir  lo_s.  s5 
mejct  frsir  e sa  sœ:r  sô  la.  nu  vu  1 foz5. 
ale  vuz_a.  vule  vu  nu  fsir  S9la.  mo  frsir 
jsrj  no  flsj.  vule  vu  ^ere  noz_afs:r 
sore  vu  fsir  fa  scelmd.  no  vu  na  1 save 
fsir.  no  msir  nu  so  Jsir.  sa  sœir  sine  e 
la_o.  vule  vu  fsre  no  Jvo.  nu  soro 
nu  vâ^e.  ara5e  voz_afsir  msz^afü.  nuz_ 
aloza  sa  rjsrj.  dn_ore  vuz^ase. 

egzsrsis  45. 

vwajsl  nazal  i e œ 

A.  — œ ns,  me  ms,  se  si.  so  ns,  so  v 
œn_isâse,  me  ri  m fo  mal,  5e  mal  o ri, 
sa  ns  a ls  ms  fin,  a vi,  nyl  ns  no  nuz_s 
ne,  lo  vs  rui^  s Jsir,  afs,  nu  somz  j so 
ns  fs  1 mais,  mszwd  vs,  ss  foir  vils,  mo 
lig_s  sal,  lavo  19,  œ vs  fs. 

egzsrsis  46. 

fraiz^avsk  s 

A.  — ty  a fs,  e bjs  tjs,  vwala  dy  ps  e 
vs.  œ fssts  sel  vs  fs  stwikopls.  le  Jms 
ko  prâtwurbs  mst^skony.  se  garni  mais  tjs 
d lar^à  pis  le  ms.  sstatanemà  lo  fri 
arsit  lo  tri.  œ suvniir  bji  lwiti  mo  rvjit_ 
a lssta.  1 esi  sstàvole  s mati,  lwi  dft 


bœufs  sont  heureux,  ce  malheureux  veuf,  le  neveu  de  feue 
sa  sœur,  je  ne  le  veux  ni  le  peux,  vos  deux  maisons 
neuves  à Meudon. 


Exercice  44. 

Récapitulation 

B.  — Nous  faisons  feu . Ma  mère  le  hait.  Son 
méchant  frère  et  sa  sœur  sont  là.  Nous  vous  le  faisons. 
Allez-vous  en.  Voulez-vous  nous  faire  cela.  Mon  frère 
cherche  nos  flèches.  Voulez-vous  gérer  nos  affaires. 
Saurez-vous  faire  feu  seulement.  Non  vous  ne  le  savez 
faire.  Nos  mères  nous  sont  chères.  Sa  sœur  aînée  est 
là-haut.  Voulez-vous  ferrer  nos  chevaux.  Nous  saurons 
nous  venger.  Arrangez  vos  affaires , mes  enfants.  Nous 
allons  à sa  recherche.  En  aurez-vous  assez. 

Exercice  45. 

Voyelles  nasales  s et  œ 

. B.  — Un  nain,  mes  mains,  ses  seins,  ce  nain,  ce  vin, 
un  insensé,  mes  reins  me  font  mal,  fai  mal  aux  reins , 
ce  nain  a les  mains  fines,  en  vain,  nul  nain  ne  nous  est 
né,  le  vin  rouge  est  cher,  enfin,  nous  sommes  à jeun,  ce 
nain  fait  le  malin , mais  en  vain,  c’est  fort  vilain,  mon 
linge  est  sale,  lavons -le,  un  vin  fin. 

Exercice  46. 

Phrases  avec  s 

B.  — Tu  as  faim,  eh  bien,  tiens!  voila  du  pain  et  du 
vin.  Un  festin  sans  vins  fins  est  incomplet.  Le  chemin 
que  prend  Urbain  m'est  inconnu . Ce  gamin  malin  tient 
de  l'argent  plein  les  mains.  Instantanément  le  frein 
arrête  le  train.  Un  souvenir  bien  lointain  me  revient 
à l'instant.  L'essaim  s'est  envolé  ce  matin,  loin  dans 
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le  saps.  lom^stelli^d  krs  le  lddmsz_ 
sserts.  d mws  d ks:za  vs  so  1 Jjs_ 
a_ats  1 ds.  rjs  negal  lssts  dy  Jjs. 
âpre  bjs  de  ps:n  e bjs  de  sws,  lo  grs  dovjs 
le  pi  k nu  md^o.  dn_œn_sstd  1 ns 
mais  ss  ps  le  ms.  * 

egzsrsis  47. 

frd:z_avsk  œ 

A.  — œ lu_a  ^œ  rakotr_œ  £œn  Jjs. 
œ pws  komœ  vjs  nu  reyni;r.  le  kot  de  mdtô 
e dœ  ts  brœ  pe  komœ.  ^s:m  bjs  lœblo 
parfœ  dy  ^asms.  dœ  komœn_ako:r  Jakœ^dprœit 
vs  frd.  mo  kuzs,  1 kot_do  mœ,  vuz_svitw 
o lœj  do  lœdi  mats,  1 vs  ^ifs. 

egzsrsis  48. 

vwajsl  fsrme  i 

A.  — i;l  in  nil  vil  sil  fil  lis  vis  vi:z  fij  fin 
rij  rim  JiJ  nij  mil  li:l  li:r  li:z  mi:z  mis 
is  ri:r  fi:r  ri:v  ^i:z  vi:v  milis  fini  sivil  mimi 
lili  isi  viril  vi^il  avili  silis  mime  millim  visit 
minim  minima  sisil  simoni  fini:r  irize  immise  misiiv 
ssiziiv  ssize  illisiiblo  ivoni  ironi  sivilize  driji 
illisit  edifis  il  rezili  millesim  difisil  rijisim 
ssdsibilize  divinité  imitatif  residiiv. 

egzsrsis  49. 

vwajsl  fsrme  y 

A.  — y yn  y:z  y:r  y:m  il^ym  ylm 
yrn  ymys  ly  my  ny  vy  sy  fy  ry  $y  ry:z  my;z  sys 
sy:r  my:r  fym  lyn  my:l  fy:r  rys  nyl  rym  ryj 

3y;1  3y;3  3yra  syn5  3yri  3yr3  3ezy  v9ny  afy 
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les  sapins.  L’homme  intelligent  craint  les  lendemains 
incertains.  En  moins  de  quinze  à vingt  sauts  le  chien 
a atteint  le  daim.  Rien  n’égale  V instinct  du  chien. 
Après  bien  des  peines  et  bien  des  soins , le  grain  devient 
le  pain  que  nous  mangeons.  En  un  instant  le  nain 
malin  s’est  peint  les  mains. 

Exercice  47. 

Phrases  avec  œ 

B.  — Un  loup  a jeun  rencontre  un  jeune  chien. 
Un  point  commun  vient  nous  réunir.  Le  comte  de  Menton 
est  d’un  teint  brun  peu  commun.  J’aime  bien  l’humble 
parfum  du  jasmin.  D’un  commun  accord  chacun  emprunte 
vingt  francs.  Mon  cousin , le  comte  de  Mun , vous  invite 
au  lunch  de  lundi  matin , le  vingt  juin. 

Exercice  48. 

Voyelle  fermée  i 

B.  — île  Inn  Nil  vil  cil  fil  lis  vis  vise  fiche  fine 
riche  rime  chiche  niche  mille  Lille  lire  Lise  mise  miss 
hisse  rire  firent  rive  gisent  vive  milice  fini  civil  mimi 
Lilie  ici  virile  vigile  avili  silice  mimer  millime  visite 
minime  minima  Sicile  simonie  finir  iriser  immiscer  missive 
incisive  inciser  illisible  Ivonie  ironie  civiliser  enrichi 
illicite  édifice  il  résilie  millésime  difficile  richissime 
insensibilisé  divinité  imitatif  récidive . 

Exercice  49. 

Voyelle  fermée  y 

B.  — eu  une  use  eurent  hure  eûmes  il  hume  Ulm 
urne  humus  lu  mit  nu  vu  su  fut  rue  jus  ruse  muse  suce 
sûr  mûr  fume  lune  mûle  furent  russe  nul  rhume  ruches 
Jules  juge  Jura  Junon  jury  juron  Jésus  venu  affût 
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adylt  m9zy:r  armyir  aly:r  alym  renyir  asyre 
annyler  amyze  faly  emy  ely  isy  fijy  fisy:r  sinys 
sirys  illymine  rymine  minyt  yisisityd  fistyl. 

egzsrsis  50. 

rekapitylasjo 

A . — 59  m9  19  fs.  59  lœr_d  va.  59  n va 
ni  ri:r  ni  msm  suri:r.  ma  ms:r_a  ly  1 resi.  slw 
a vsrse^yn  larm^amsir.  la  rs:n  ma  rid  ru^isd. 
le  suri  s5  la,  le  Ja  vo  vnir  le  Jase.  S9 
nswe  fo:r  mals_e_ryze.  s5  ri:r  ra:r  nuz^a^amyze. 
nu  fezô  no  li  nu  ms:m.  vule  vu  vniir  vsr 
nu?  ave  vu  vy  no  Josyir  nœ:v?  vu  lave 
sy  avd  nu.  saje  lo_e_ale  vuz_d.  vuz_avez_dfè 
suive  se  Je:z  la.  u JsrJe  vu  vo  Josy:r? 
vu  lez_avez_dfswyze.  ilz_o  ramne  le  vaj. 
save  vu  li:r  se  vsrz_alma?  nô  nu  no_l  savo 
fs:r.  marchez^a  la  fil  mezwdfd  Jeri.  m5  frs:r_ 
s:ne  JsrJs  so  sifU.  so  rym  lo  rd  mejd. 
nuz^avo  JsrJe  vo  livre,  lsz^avevu  ly?  la 
ferais  r9vni:r_dfs.  si  sla  se  savs^e  sla  se  sora. 
slz_ô  ly  no  nuvo  romct.  Ma  ms:r  malmsin 
ma  my:l.  rie  vu  suvd  si  fo:r?  50  mamyz^a 
£we  sœl.  il  sulsiv  lœr  lit_a  fs:r.  ara^e  voz_ 
afe:r  vu  ms:m. 

egzsrsis  51. 

rekapitylasjo 

A.  — vo  sœ:r  vi:v,  me  vo  fre:r  so  mo:r. 
zemiir  zeze  fort_â  li:zâ.  so  vils  fu  fi  fa  syrw 
a.  me  sœrz^o  lave  mo  ls:£  sal.  il  ri,  no 
ry:z  lsz_amy:z.  ra^e  vo  3U5U  mez^dfà  Jeri. 
vu  lôzwsme,  me  nu  le^aiso.  save  vu  sil_ 
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adulte  mesure  armure  allure  allume  rainure  assurer 
annuler  amuser  fallu  ému  élu  issue  fichu  fissure  sinus 
Cyrus  illuminer  ruminer  minute  vicissitude  fistule. 

Exercice  50. 

Récapitulation 

B.  — Je  me  te  fais . Je  leur  en  veux.  Je  ne  veux 
ni  rire  ni  même  sourire.  Ma  mère  a lu  le  récit.  Elle 
a versé  une  larme  amère.  La  reine  né a ri  en  rougissant. 
Les  souris  sont  là,  les  chats  vont  venir  les  chasser.  Ce 
nain  est  fort  malin  et  rusé.  Son  rire  rare  nous  a amusé. 
Nous  faisons  nos  lits  nous  mêmes.  Voulez-vous  venir  vers 
nous?  Avez-vous  vu  nos  chaussures  neuves?  Vous  l'avez 
su  avant  nous.  Sachez-le  et  allez-vous  en.  Vous  avez  enfin 
soulevé  ces  chaises-là.  Où  cherchez-vous  vos  chaussures? 
Vous  les  avez  enfin  usées.  Lis  ont  ramené  les  vaches. 
Savez-vous  lire  ces  vers  allemands?  non  nous  ne  le  savons 
faire.  Marchez  à la  file  mes  enfants  chéris.  Mon  frère 
aîné  cherchait  son  sifflet.  Son  rhume  le  rend  méchant. 
Nous  axons  cherché  vos  livres.  Læs  avez -vous  lus?  La 
fée  allait  revenir  enfin.  Si  cela  se  savait  et  cela  se  saura. 
Elles  ont  lu  nos  nouveaux  romans.  Ma  mère  malmène 
ma  mule.  Riez-vous  souvent  si  fort?  Je  m'amuse  à 
jouer  seul.  Lis  soulèvent  leur  lit  en  fer.  Arrangez  vos 
affaires  vous-mêmes. 

Exercice  51. 

Récapitulation 

B.  — Vos  sœurs  vivent , mais  vos  frères  sont  morts. 
Zémire  zézaie  fort  en  lisant.  Ce  vilain  fou  fit  feu  sur 
eux.  Mes  sœurs  ont  lavé  mon  linge  sale.  Ils  rient , nos 
ruses  les  amusent.  Rangez  vos  joujoux  mes  en  fants  chéris. 
Vous  les  aimez , mais  nous  les  haïssoyis.  Savez-vous  s'il 
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ï ri/_u  no?  lœr  no  so  £dwe  301-3. 

s1we  3°li  sa  nuvsl  Js;vre.  nu  revnoz^a  no 

Jef.  vu  vuzwamyze_a  li:r  se  vils  liivre.  slz_ 

0 vuly  nu  ldse  se  vils  mo.  lssdse  nuz_ 
a_avwe.  se  so  vule  vu  fs:r  dez^ave.  no  ryz 
ci  s5  ^oje.  il  fo  mù^e,  si  vuz_ave  fs. 
se  ml5  so  my:r.  se  myr  nu  rd  myrmyrd. 
vu  vule  ldfoserwa  fo. 

3e  vu  rmersi  ma  msr  Jsri.  nu  alôz_ 
ejd^e  no  Jdso.  si  so  vils:n_e  nu  n 
lsz^smS  nylmd.  nu  fezo  fs:r  no  Josyir 
syr  mezyir.  lœr  vil  so  3oli_e  ss:n.  s:me 
vu  1 vs  ru:^  ? alor  vu  nave  niwor  ni^arja  ? 
se  fam  so  vœ:v.  se  ra  so  fo:r  me/d. 
ilwa  œ vils  ne  rurj. 

egzsrsis  52. 

rekapitylasjo 

A.  — syrmâ  le  lilci  reflœriro.  se  sra  3oli_ 
dn_ivsr.  mo  savo  sd  fo:r.  il  so  fajewe  nuz_ 
osi.  ss  la  mo  ve  ssssir.  lœr  suvniir  nuz_ 
s Js:r.  se  mszo  nœ:v  so  fo:r  malssin.  nuzw 
avoz^dfs  Jd^e  no  lo^md.  se  fryi  vo  myri:r_ 
dnwivs:r.  mo  muls  mu  1 mijs  my:r.  ma  sœ:r 
amsn  sa  fij_s:ne.  nu  somz_œre  Jez_e. 
le  Jasœir  fs  la  Jas_oz_urs.  ave  vu  ly  s 
30K  romd  rys?  il  s vrsmd  /arma,  lsz  dfà 
samy:z  Je  30^.  si  ^i  1 general  5ÜS.  ma 
ry/ws  ru:^_s  50m.  11  nu  1 vd  Jsr^osi. 

30zefin_s  ri/_e  JiJ.  œ 3u:r  5e  viz^œn^urs 
mura,  save  vu  si_sl  so  nsrve:z_u  no? 
nu  lizo  suvd  se  fra:z. 

fç  d la  trwazjsm  lasô. 
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est  riche  ou  non?  Leurs  noms  sont  Jean  et  George. 
Elle  est  jolie , sa  nouvelle  chèvre.  Nous  revenons  à nos 
chefs.  Vous  vous  amusez  à lire  ce  vilain  livre . Elles 
ont  voulu  nous  lancer  ces  vilains  mots.  L'insensé  nous 
a avoué.  Ce  sot  voulait  vous  faire  des  aveux.  Nos  rues 
en  sont  jonchées.  Il  faut  manger , si  vous  avez  faim. 
Qes  melons  sont  mûrs.  Ce  mur  nous  rend  murmurant. 
Vous  voulez  l’enfoncer  à fond. 

Je  vous  remercie  ma  mère  chérie.  Nous  allons 
échanger  nos  chansons.  Elles  sont  vilaines  et  nous  ne 
les  aimons  nullement.  Nous  faisons  faire  nos  chaussures 
sur  mesure . lueurs  villes  sont  jolies  et  saines.  Aimez- 
vous  le  vin  rouge?  Alors  vous  n’avez 'ni  or  ni  argent? 
Ces  femmes  sont  veuves.  Ces  rats  sont  fort  méchants. 
Il  a un  vilain  nez  rouge. 

Exercice  52, 

Récapitulation 

B.  — Sûrement  les  lilas  refleuriront.  Ce  sera  joli 
en  hiver.  Mon  savon  sent  fort.  Ils  sont  fâchés  et  nous 
aussi.  ■ C’est  là  mon  vœu  sincère.  Leur  souvenir  nous 
est  cher.  Ces  maisons  neuves  sont  fort  malsaines.  Nous 
avons  enfin  changé  nos  logements.  Ces  fruits  vont  mûrir 
en  hiver.  Mon  moulin  moud  le  millet  mûr.  Ma  sœur 
amène  sa  fille  aînée.  Nous  sommes  heureux  chez  eux. 
Le  chasseur  fait  la  chasse  aux  ours.  Avez-vous  lu  ce 
joli  roman  russe?  Il  est  vraiment  charmant.  Les  enfants 
s’amusent  chez  George.  Ci  gît  le  général  Gilet.  Ma 
ruche  est  rouge  et  jaune.  Il  nous  le  vend  cher  aussi. 
Joséphine  est  riche  et  chiche.  Un  jour  je  vis  un  ours 
mourant.  Savez-vous  si  elles  sont  nerveuses  ou  non? 
Nous  lisons  souvent  ces  phrases. 

Fin  de  la  troisième  leçon. 


katrjsm  bs5. 
egzsrsis  53. 

koson  surd  p 

A.  — papa  pupe  pepl  pypij  pip  pœple  pœplo 
palpe  palpa  palpo  papijo  papje  pa;l  pi:r  pys 
pais  pa:£  pi^o  pilyl  pluiz  psj  psje  pîjœir 
parfœ  pari  para  para:3  poip  pope  popd 
pop5  propro  pari  parla  parla  parlœir  pariomd 
palm  panaj  peripesi  plsom  pano  povro  pld 
plo  pli  pro  pri  prys  priiz  plas  plis  plise 
plisd  pliso  plo:3  plà^e  plo^d  plo^o 
plogœir  plyj  plane  plym  pldje  pdjd  pali:r 
priiz  prize  prizœir  prizo  propis  purpro  paipro  pile 
p.yir  plœir. 

egzsrsis  54. 

koson  surd  p 

À.  — - apa  apo  apel  aple  aplo  apld 
apara  aproj  apardis  apars  apard  apri 
aprd  aprond  aprono  eps  epe  epoil  epoij 
epi  épis  epsis  epri  eprœiv  epruiv  epruve  epro 
epise  lapl  ssrpd  Japo  ropo  ropoir  rapoir  repo 
repois  ldip  lup  lip  supap  ropra  r0pron5 
rssps  rapas  raspaj  fripa  ^apo  £ypo  aplo  a pair. 

egzsrsis  55. 

fra:z_avsk  p 

A.  — pd,  pd,  pd,  pol  frappa  la  port, 
papa  port_o  pwl  sa  ptit  pi:p.  par  pe  1 pœpl_ 
a pi.  pol  pair  do  pari  pur  plpol^e  padu. 
lo  pwa  porte  par  la  piil  dy  po  psiz  pe.  la  pupe_ 
d papje  psz  lo  pwa  dœ  papij5.  la  po  dy  pœplje 
î paile  pe_ep£is.  pol_e  pjer  ân_apyijd  lœr 
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Quatrième  Leçon. 

Exercice  53. 

Consonne  sourde  p 

B.  — papa  poupée  pépin  pupille  pipe  peuplé  peuple 
palper  palpant  palpons  papillon  papier  pâle  pire  puce 
passe  page  pigeon  pilule  pelouse  pêche  péché  pêcheur 
parfum  parrain  parent  parage  pompe  pomper  pompant 
pompons  propre  parle  parlant  parlons  parleur  parlement 
palme  panache  péripétie  pensum  panneau  pauvre  plan 
plomb  plein  prompt  pris  prusse  prise  place  pelisse  plisser 
plissant  plissons  plonge  plonger  plongeant  plongeons 
plongeur  peluche  planer  plume  plancher  penchant  pâlir 
prise  priser  priscur  prison  propice  pourpre  pampre  piler 
pur  pleur. 

Exercice  54. 

Consonne  sourde  p 

B.  — Appât  appeau  appelle  appeler  appelons  appelant 
apparat  approche  apparence  apparait  apparant  appris 
apprend  apprenant  apprenons  épais  épée  épaule  éponge 
épi  epice  épaisse  épris  épreuve  éprouve  éprouvé  éperon 
épicé  lapin  serpent  chapeau  repos  report  rapport  réponds 
réponse  lampe  loupe  lippe  soupape  reprend  reprenons 
respect  rapace  Baspail  fripon  japon  jupon  aplomb  à part. 

Exercice  55. 

v Phrases  avec  p 

B.  — Pan , Pan,  pan , Paul  frappe  à la  porte. 
Papa  porte  au  poing  sa  petite  pipe.  Par  paix  le  peuple 
a pain.  Paul  part  de  Paris  pour  Paimpol  et  Padoue, 
Le  poids  porté  par  la  pile  du  pont  pèse  peu.  La  poupée 
en  papier  pèse  le  poids  d’un  papillon.  La  peau  du  peuplier 
est  pâle  et  peu  épaisse.  Paul  et  Pierre  en  appuyant  leur 
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paraplqi  kotre  1 paraps  dy  po,  ne  s paris 
preske  pa.  lepope  de  pœplez_st_a  pe  prs 
partu  parsij.  palpe  le  papijoz_epa:r  syr  le  pdpr_ 
eps.  pif,  paf,  la  pupe_d  papje  a 1 epoilwdporte. 
le  purpws  dy  poivre  ns  pa  d purpre.  te  psr 
pars  porteras?  pot_d  plaitre.  te  para  pasro 
petstr_yn  parti  dy  prstdz_a  pari,  le  poiv(re) 
poltro  pâli  kd  pars  la  prizo.  la  pom,  la 
pwar,  la  pryn,  la  psj  se  Jsrz_a  pari.  5é  parts :r 
plate  d psrvdjz^e  d pase.  la  plas  dy  parvi 
pars  ply  ptit^de  pis  pje.  la  ptit  pulif^s 
parti  par  la  prsri.  le  pris  de  prys  pair  pur 
peks.  le  pork_epik  porte  de  pikà  syr  sa  po_ 
epsis.  pddd  1 prstd  le  puil  poid  pe. 
le  pti  peizd,  ki  pœple  sst  parti  d la  plsin, 
ne  poeiv  pa  pase  parwisi.  3e  n po  pa  t psr- 
mstro  de  parle_ot(re)  pair  k_o  parlwair.  se  pov(re) 
pti  post  petijd  n parle  prsske  pa.  peti  poliso, 
purkwa  plœr  ty  prs  dy  pilje  dy  parvi.  pope, 
pop.je,  pope  popje,  pope  lo  di  pqi  profô. 
le  prssip  dy  prises  d protsste  partu.  3e  ne 
pa  peje  Jsir  se  portrs  ps  par  pwalpo.  le  p5pjez_ 
avsk  lœr  poip  0 pase  1 po  dy  park. 

egzsrsis  56. 

koson  surd  t 

A.  — ta  ta  to  to  ty  te  tsit  tait  tut  ta  tsit 
tsty  tete  teto  tdit  tdte  tdto  tu  td  to  ts 
t5  td  ta  tdit  to  tuty  ta  tu  to  te  ty  tsit 
ty  te  ty  ty  tdtsit  ty  te  ts  to  tri  te  trs 
taton  ty  trsto  trotd  trote  trots  trotina 
talo  tufy  tirto  tafta  torjo  titys  taly(s)  tisy 
tisd  tizo  taij  taje  tajte  totalité  trstd  trstœir 
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parapluie  contre  le  parapet  du  pont , ne  se  parlaient 
presque  pas.  L'épopée  des  peuples  est  à peu  près 
partout  pareille.  Palpez  les  papillons  épars  sur  le  pampre 
épais.  Pif , paf)  la  poupée  en  papier  a V épaule  emportée. 
Le  pourpoint  du  pauvre  n'est  pas  de  pourpre.  Ton  père 
parait  porter  un  pot  en  plâtre.  Tes  parents  passeront 
peut-être  une  partie  du  printemps  à Paris.  Le  pauvre 
poltron  pâlit  quand  parait  la  prison.  I^a  pomme , la 
poire,  la  prune,  la  pêche  sont  chères  à Paris.  Un  parterre 
planté  de  pervenches  et  de  pensées.  La  place  du  parvis 
parait  plus  petite  de  plain-pied.  La  petite  pouliche  est 
partie  par  la  prairie.  Le  prince  de  Prusse  part  pour 
Példn.  Le  porc-épic  porte  des  piquants  sur  sa  peau 
épaisse . Pendant  le  printemps  les  poules  pondent  peu. 
Les  petits  paysans,  qui  peuplent  cette  partie  de  la  plaine, 
ne  peuvent  pas  passer  par  ici.  Je  ne  peux  pas  te  per- 
mettre de  parler  autre  part  qu'au  parloir.  Ce  pauvre 
petit  poète  pétillant  ne  parle  presque  pas.  Petit  polisson, 
pourquoi  pleures-tu  près  du  pilier  du  parvis.  Pompez , 
pompiers,  pompez, pompiers, pompez  l'eau  du  puits  profond. 
Lje  principe  du  prince  est  de  protester  partout.  Je  n'ai 
pas  p ayé  cher  ce  portrait  pein t par  Poilp ot.  Les  pomp  iers 
avec  leur  pompe  ont  passée  le  pont  du  parc. 

Exercice  56. 

Consonne  sourde  t 

B.  — ta  temps  ton  tôt  tu  te  tête  tâte  toute  ta  tête 
têtu  téter  tétons  tante  tenter  tentons  tout  temps  ton  teint 
ton  temps  ta  tante  ton  toutu  ta  toux  ton  thé  tu  tintes 
tu  te  tues  tu  t'entêtes  tu  te  tais  ton  train  tes  traits 
tâtonnes-tu  tréteau  trottons  trotter  trottin  trottinant 
talon  touffu  tir  et- on  taffetas  torchon  Titus  talus  tissus 
tissant  tison  tâche  taché  tacheté  totalité  traitant  traiteur 

Zünd-Burguet,  Exercices.  5 


66 


ti:r  tartair  tartyf  titre  trsino  tusa  tuso 
tartars  total. 

egzsrsis  57. 

koson  ^urd  t 

A.  — atu  aty  ato  ata  ato  anto 
dtd  ataty  dtato  atdta  a tato  atste  ati:r 
atiro  eta  étal  étalé  etala:^  etof  eta:^  ete  ets 
eta:  J etuf  etufd  etufe  etsrnsl  etsrnite  ety 
eton  etone  etona  etufma  oto  o:te  o:to  o:ta 
o:ti  oitœr  o:ta:5  ote  uti  utija:3  uti.je  ytil 
ytilite  inytilite. 

egzsrsis  58. 

koson  surd  t 

A.  — lyt  nst  nat  rat  rut  rit  Jyt  flyt  ms:t 
md:t  mo:t  mat  mit  mart  vsrt  mort  sort  fort 
mot  o:t  yt  not  sot  muto  note  mdtiir  mdtœir 
mote  fo:t  motd  motœir  note  notis  reti;r  retire 
retrst  retair  retuir  lyte  lytœir  milits:r  mats  matinal 
matla  vsrtiiz  fatal  foitif  foitœir  fdtoim  jete  3eto 
3yte  Jetif  Jats  sats  sote  soitrsl  satiir  sst_ 
om. 

egzsrsis  59. 

fra:z_avsk  t 

A.  — to  te  t a t il  o:te  ta  tu?  to  tutu  tus 
tu  1 ta.  ta  ta:twtitin  tus  twsl  tu3u:r(z)w 
otd?  okle  toto  te  tytwatwil  tu^uir?  sst_a 
to:r  ke  ty_eta:l  tu  te  tald.  ta  td:t_st_atste 
dy  to  de  te  tatyir.  t a t il  tuje  pti  tsty.  retjstw5 
1 total  de  tu  tez^atu?  ty  taton  tut_a  to:r. 
ty  mstra  sst  botwde  karot^dd  ta_ot.  le 
td  tyd  tu_ata:t_a  to  ts.  d tst_a  tst_avsk 
ta  tdt,  atd  to  tsstama.  ty_a  to:r  de  ta:te 
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tir  tartare  Tartufe  titre  traîneau  toussant  toussons 
Tartarin  total. 

Exercice  57. 

Consonne  sourde  t 

B.  — atout  as-tu  a-t-on  à-temps  Anton  hanneton 
entend  entends-tu  entend-on  attentat  à tâtons  entêté  attire 
attirons  étang  étale  étaler  étalage  étoffe  étage  été  éteint 
étanche  étouffe  étouffant  étouffer  éternel  éternité  es-tu 
est- on  étonner  étonnant  étouffement  Otto  ôter  ôtons  ôtant 
hautain  hauteur  otage  honteux  outil  outillage  outiller  utile 
utilité  inutilité. 

Exercice  58. 

Consonne  sourde  t 

B.  — lutte  net  natte  rate  route  rite  chute  flûte  mainte 
menthe  monte  mate  mite  Marthe  verte  morte  sorte  forte 
motte  hôte  ut  note  sotte  mouton  noter  mentir  menteur 
monté  faute  montant  moteur  notons  notice  retire  retirer 
retraite  retard  retour  lutter  lutteur  militaire  matin  matinal 
matelas  vertige  fatal  fautif  fauteur  fantôme  jeter  jeton 
juteux  chétif  châtain  satin  sauter  sauterelle  satire  saint 
homme. 

Exercice  59. 

Phrases  avec  t 

B.  — Ton  thé  ta-t-il  ôté  ta  toux?  Ton  toutou  tousse 
tout  le  temps.  Ta  tante  Titine  tousse-t-elle  toujours 
autant?  Oncle  ton-ton  te  tutoie-t-il  toujours?  C'est  à 
tort  que  tu  étales  tous  tes  talents . Ta  tante  est  entêtée 
> du  ton  de  tes  tentures.  Ta-t-il  touché  petit  têtu.  Betient-on 
le  total  de  tous  tes  atouts?  Tu  tâtonnes  tout  à tort. 
Tu  mettra  cette  botte  de  carottes  dans  ta  hotte.  Le 
temps  tuant  tout  attente  à ton  teint.  En  tête  à tête  avec 
ta  tante,  attends  ton  testament.  Tu  as  tort  de  tenter 
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tu,  ata  ty?  la  tablje  da  ta  tat^ets  tu  taje. 
la  tur  da  ta  tok_st_prne  da  tyrkwaiz.  tut  le 
tstz^jîts  turne  dy  kote  dy  taipla.  5a  ta  di  ka 
ty  ts  trope  tu_l  ta.  la  tsir  ka  ty  travaij 
tapartjst^sl?  sônwdtetmd  tetont^il.  to 
tablo  n tjs  pa,  il  tobra  to_u  ta:r,  la  twatyir 
dy  tdiple  t5ba  pdda  la  tsrible  tapsit.  la  tapisje 
ta  de  tatyir  dd  ta  tait,  la  takt_stwyn  vsrty 
ka  ty  tjs  da  ta  tâ:t.  to_u  ta:r  ty  t rapdtira 
da  ta  kôdijit.  tato  ss  ta  tytœir  ki  t_ata, 
tdto  ss  ta  tait. 

egzsrsis  60. 

koson  surd  pet 

A.  — parte  tape  tapi  parti  patri  trup  trupo 
tups  tapsit  toip  tapaig  tapa  potofe  plata 
ploto  planst  patalo  palto  pilot  patro  paîtra 
pats  patine  patinai^  patinoiz  atrupe  atrap  atrape 
aprdti  aprdtisai£  aport  aporte  sport  sportd 
oportœ  oportyne  apeti  apetisd  atipati  dtisipe 
tripote  Jipote  Jarpait  Jarpdte  aplatiir  aplati 
pite  pats  tspd  partais  partage  torpiij  torpijœir. 

egzsrsis  61. 

rekapitylasjo 

A.  — patin  ty,  ve  ty  t tsir,  turn  ta  ts:t 
ty  ta  ts,  prà  ta  te,  ty  pe  tape,  la  tdpsit  pais, 
la  planst  turn^otuir,  pol_s  poltro,  ta  patra 
t pari,  ty  n psir  pa  ta  ta,  ta  tapi  t plstwil, 
ty  psir  la  tsit  pol,  il  nuzwaportwœ.  tapi  nœf, 
atrape  la  to:p,  le  pilot  port_œ  palto,  a ty 
fini  tônwaprdtisai£,  le  trup  va  partiir  pur  tri- 
poli, laprdti  plœir,  ta  pis  ty_a  pari,  ^dporte 
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tout,  entends-tu ? Le  tablier  de  ta  tante  était  tout  taché. 
Le  tour  de  ta  toque  est  orné  de  turquoises.  Toutes  les 
têtes  étaient  tournées  du  côté  du  temple.  Je  te  dis  que 
tu  t'es  trompé  tout  le  temps.  La  terre  que  tu  travailles 
t'appartient -elle?  Son  entêtement  t'étonne-t-il.  Ton 
tableau  ne  tient  pas , il  tombera  tôt  ou  tard.  La  toiture 
du  temple  tomba  pendant  la  terrible  tempête.  Le  tapissier 
tend  des  tentures  dans  ta  tente.  Le  tact  est  une  vertu 
que  tu  tiens  de  ta  tante.  Tôt  ou  tard  tu  te  repentiras 
de  ta  conduite . Tantôt  c'est  ton  tuteur  qui  t'attend, 
tantôt  c'est  ta  tante. 


Exercice  60. 

Consonnes  sourdes  p et  t 

B*  — pâté  taper  tapis  partir  patrie  troupe  troupeau 
toupet  tempête  taupe  tapage  tampon  pot-au-feu  Platon 
peloton  planète  pantalon  paletot  pilote  patron  poltron 
patin  patiner  patinage  patineuse  attrouper  attrape  attraper 
apprenti  apprentissage  apporte  apporter  importe  important 
opportun  opportune  appétit  appétissant  antipathie  anticiper 
tripoter  chipoter  charpente  charpenter  aplatir  aplati 
piteux  pantin  tympan  partage  partager  torpille  torpilleur. 

Exercice  61. 

Récapitulation 

B.  — patines-tu,  veux  tu  te  taire,  tourne  ta  tête , 
tu  te  tais y prends  ton  thé,  tu  peux  taper , la  tempête  passe, 
la  planète  tourne  autour,  Paul  est  poltron , ton  patron 
te  parle,  tu  ne  perds  pas  ton  temps,  ton  tapis  te  plait-il, 
tu  perds  la  tête  Paul,  il  nous  apporte  un  tapis  neuf, 
attrapez  la  taupe,  les  pilotes  portent  un  paletot , as-tu 
fini  ton  apprentissage,  les  troupes  vont  partir  pour  Tri- 
polis y l'apprenti  pleure , te  plais  tu  à Paris , j'emporte 


lo  pdtalo  a so  patro,  pe  nuz^sport  son^opor- 
tynite,  ty  pari©  pe,  te  pats  t pls:z_t_il,  parta^o 
no  parte,  rotiir  to  palto,  pas_a  te  promss,  ls 
torpijœrr  vo  partiir  pnr  plase  le  torpiij,  il  t5 
psrse  le  tspa,  a ty  porte  to  paspartu,  ty  pas 
to  ta  pe  stelli^amd,  to  porto  plym  «s  kase. 

egzsrsis  62. 
ko  s on  surd  k 

A.  — ka  kd  ku  ke  kœ:r  ky:r  ko:r  ku:r 
kôkuir  karkas  ka:s  kase  kozak  kyre  kylas  kàfe 
kalke  kakao  knku  knry  lak  sak  syk  amak  mok 
moke  mokass  mokci  mokœir  mokeiz  mark 
marke  marko  marok  maroks  fraka  krake 
kroke  krokd  kalksir  kuru. 

egzsrsis  63. 
fra:z_avsk  k 

À.  — ekute  1 ko:t  ke  rakot  lo  kot  do 
karkason.  lo  karo  dy  kulwair  e kase  koplst- 
mü.  kupo  la  ke  kurto  dy  kuku  avsk_œ  kuto. 
kat(ro)  kapitsn  do  kozak  karakols  da_l  kd. 
le  karikatyir  do  kara  daj  so  kokas.  avsk 
ksi  kasko  koks  1 koks  karakolwoka.  ekute 
1 kaks  dy  kok  da  la  ku:r.  ksi  karaktsir  kokas 
ka  s kyre.  lo  kok  aku:rwo  kaks  d kslko 
pul.  $akit  monweko  1 kœr  kotd.  ko  deky 
1 koks_akjs:r.  kupe  la  karkas  dy  kok^avsk  le 
kuto  ku:r.  kd  kslkœ  nekut  ko  so  kœ:r. 
leko  dy  ko:r,  ddko:r_avsk  leko  de  kloj.  dkor_ 
œ ku,  mo  kœ:r_aku:r_a  sst_eko. 


71 


le  pantalon  à son  patron,  peu  nous  importe  son  oppor- 
tunité, tu  parles  peu,  tes  patins  te  plaisent-ils , partageons 
nos  pâtés,  retire  ton  paletot , pense  à tes  promesses,  les 
torpilleurs  vont  partir  pour  placer  les  torpilles,  ils  font 
percé  les  tympans,  as-tu  porté  ton  passe-partout , tu  passés 
ton  temps  peu  intelligemment , ton  porte-plume  est  cassé . 

Exercice  62. 

Consonne  sourde  k 

B.  — cas  camp  coup  queue  cœur  cure  corps  cour 
concours  carcasse  casse  casser  cosaque  curer  culasse  café 
calquer  cacao  coucou  couru  lac  sac  suc  hamac  moque 
moquer  mocassin  moquant  moqueur  moqueuse  marque 
marquer  marquons  Maroc  maroquin  fracas  craquer 
croquer  croquant  calcaire  courroux. 

Exercice  63. 

Phrases  avec  k 

B.  — Ecoutez  le  conte  que  raconte  le  comte  de 
Carcassonne.  Le  carreau  du  couloir  est  cassé  complète- 
ment. Coupons  la  queue  courte  du  coucou  avec  un  couteau. 
Quatre  capitaines  de  cosaques  caracolaient  dans  le  camp. 
Les  caricatures  de  Caran  d'Ache  sont  cocasses.  Avec 
quel  casque  coquet  le  coquin  caracole  au  camp.  Ecoutez 
le  caquet  du  coq  dans  la  cour . Quel  caractère  cocasse 
qu'a  ce  curé.  Le  coq  accourt  au  caquet  de  quelques 
poules . J'acquitte  mon  écot  le  cœur  content.  Que  d'écus 
le  coquin  acquiert!  Coupez  la  carcasse  du  coq  avec  le 
couteau  court.  Quand  quelqu’un  n'écoute  que  son  cœur. 
Eécho  du  cor,  d’accord  avec  l’écho  des  cloches.  Encore 
un  coup , mon  cœur  accourt  à cet  écho. 
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egzsrsis  64. 

koson  surd  p e k 

À.  — pake  pa:k  plakair  plake  plak  kupe 
pîrokô  pik  pike  pikà  piks  pikyir  parkô 
park  pur  ki  pur  ko  kapo  kapris  kaporal  kanape 
kopa  kepi  krapo  akapare  akaparœir  akaparma 
akrupiir  akrupisd  akopliir  akoplisma  apli- 
ke  aplik  aplikâ  ekip  ekipe  ekipa:^  eskarpe. 

egzsrsis  65. 

ko  s on  surd  tek 

À.  — kato  kâtô  koite  koto  kuto  koto  komite 
toks  ko  ta  k5tàte  kotàtma  karot  kotijo 
karikatyir  kartuj  katarakto  katastrof  kravat  kravate 
krovst  krut  tryk  trake  tyrk  tyrki  trske  trskô 
kostym  kutym  akutyme  klarte  karaktsir  akite 
akustik  aklimate  aktivite  aktif  otd  ko  atake 
atak  kdtatris  trakil  tràkilite  taktik  statistik 
tonik  toke  traka  a tu  ka  etiket  kozmetik  ta 
ko  teknik  kotrakte  sekotin  faktis  faktœir  kasku. 

egzarsis  66. 

ko  s on  surd  p,  t e k 

A.  — kapital  kapito  kapite  kapiten  kapasite 
kapilkir  kopartima  replik  replike  replikà 
kapityle  kolporte  kolportœir  kopkt  kopakt  pikote 
psrsekyte  persekytœir  pratik  pratike  pratikà 
katolik  pükart  kart  paspoir  politik  politeknik 
pnomatik  kurt  myltiplikatœir  tekskop  teokrit 
teokrat. 
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Exercice  64. 

Consonnes  sourdes  p et  k 

B.  — paquet  pâques  placard  plaquer  plaque  couper 
perroquet  pique  piquer  piquant  piquet  piqûre  parquet 
parc  pour  qui  pour  que  capot  caprice  caporal  canapé 
compas  Jcépi  crapaud  accaparer  accapareur  accaparement 
accroupir  accroupissant  accomplir  accomplissement  appli- 
quer applique  appliquant  équipe  équiper  équipage  escarpe. 

Exercice  65. 

Consonnes  sourdes  t et  k 

B.  — «■  Caton  canton  côté  coteau  couteau  coton  comité 
Torikin  comptant  contenter  contentement  carotte  cotillon 
caricature  cartouche  cataracte  catastrophe  cravate  cravater 
crevette  croûte  truc  traquer  turc  Turquie  trinquer  trinquons 
costume  coutume  accoutumer  clarté  caractère  acquitter 
acoustique  acclimater  activité  actif  autant  que  attaquer 
attaque  cantatrice  tranquille  tranquillité  tactique  statistique 
tonique  toqué  tracas  en  tous  cas  étiquette  cosmétique  tant 
que  technique  contracter  sècotine  factice  facteur  casse-cou. 

Exercice  66. 

Consonnes  sourdes  p,  t et  k 

B.  — capital  capitaux  capiteux  capitaine  capacité 
capillaire  compartiment  réplique  répliquer  répliquant 
capituler  colporter  colporteur  complète  compacte  picoter 
persécuter  persécuteur  pratique  pratiquer  pratiquant 
catholique  pancarte  carte  passe-port  politique  polytechnique 
pneumatique  courte  multiplicateur  télescope  Théocrite 
théocrate. 


egzsrsis  67. 

fra:z_avsk  p,  t e k 

À.  — I0  portofs  port  le  paks  d la  post_o 
po:r.  lepe  dy  kapitsn_st_epwste.  il  kit  lepolst 
e la  kapot  dy  pjupju.  la  kdpaji_s  psit  dà 
lo  ptitwopyskyl.  lo  kostat^apsl  dy  pap_o  pœple 
katolik,  aport  1 epin  ki  ta  pike  o pje.  sstw 
œ post_a  kst  depitst  pitorssk.  lwotœr  dy 
kàtik  de  kâtik_st_œ  post.  pnrkwa  letikst 
de  kuir  ne  t plst_sl  pa?  kobjs  ta  kute  ta 
ptit  piil_elsktrik  ? tjs  1 pats  par  la  tsit.  I0 
koit  nu  rakoit  la  kaptyir  dœn^ipotam.  lorlo^ 
dy  ta  fs  tik  tak_a  tutwetsrnitè.  I0  kavalje  s 
tsribl©  par  le  ku  kil  port,  portra  ty  tu^uir 
to  karkwa  syr  lepoil?  tyrlytyty  Japo  pwsty. 
akuir,  twa  ki  t plsz^a  tt[e  le  pdtsir.  purkwa 
n kas  ty  pa  to  kuto? 

egzsrsis  68. 
rekapitylasjo 

A.  — il  fo  s kotate  dy  pe  konwa.  lo  kok 
akur_o  kaks.  ss  ty  si  to  kuto  kup?  ekute 
1 koit  ko  5 rakoit.  lo  kaporal  no  pe  pa  pase. 
kupe  1 kartowavsk  vot(re)  kuto.  ty  na  pa  trske 
avsk  ta  tait.  5 n koz  paz^avsk  kslkôe  ko 
n kons  pa.  kons  ty  1 pei,  papa,  mo  psirw 
st_œ  katolik  pratikâ.  ma  tat_s  protsstâit 
fsrvait.  ekute  1 kuku  ki  jait.  ty  koit 
partiir^a  kslko  5uir,  se  kolportœir  fo  lœr 
ko:t.  ta  tait  no  ss  pa  kalkyle.  lo  faktœir 
aport  le  paks  o koit.  son^aktivite  eton  lo 
kapitsn.  so  kapitalistwawete  o toks_avsk  lo  kapitsn. 


75 


Exercice  67. 

Phrases  avec  p,  t et  k 

B.  — Le  portefaix  porte  les  paquets  de  la  poste  au 
port.  L’épée  du  capitaine  est  épointée.  Ll  quitte  V épaulette 
et  la  capote  du  pioupiou.  La  campagne  est  peinte  dans 
le  petit  opuscide.  Le  constant  appel  du  pape  aux  peuples 
catholiques.  Apporte  V épine  qui  Va  piqué  au  pied.  C’est 
un  poète  en  quête  d’épithètes  pittoresques . L’auteur  du 
cantique  des  cantiques  est  un  poète.  Pourquoi  l’étiquette 
des  cours  ne  te  plaît-elle  pas?  Combien  t’a  coûté  ta 
petite  pile  électrique?  Tiens  le  pantin  par  la  tête.  Le 
comte  nous  raconte  la  capture  d’un  hippotame.  Iéhorloge 
du  temps  fait  tic-tac  à toute  éternité . Le  cavalier  est 
terrible  par  les  coups  qu’il  porte.  Porteras-tu  toujours 
ton  carquois  sur  l’épaule?  Turlututu  chapeau  pointu. 
Accours , toi  qui  te  plais  à tuer  les  panthères.  Pourquoi 

ne  casses  tu  pas  ton  couteau  ? 

» 

Exercice  68. 

Récapitulation 

B.  — Ll  faut  se  contenter  du  peu  qu’on  a.  Le  coq 
accourt  au  caquet.  Sais-tu  si  ton  couteau  coupe?  Ecoutes 
le  conte  que  je  raconte.  Le  caporal  ne  peut  pas  passer. 
Coupes  le  carton  avec  votre  couteau.  Tu  n’as  pas  trinqué 
avec  ta  tante.  On  ne  cause  pas  avec  quelqu’un  qu’on 
ne  connaît  pas.  Connais-tu  le  pays,  papa.  Mon  père 
est  un  catholique  pratiquant.  Ma  tante  est  protestante 
fervente.  Ecoutes  le  coucou  qui  chante.  Tu  comptes 
partir  en  quelques  jours.  Ces  colporteurs  font  leurs 
comptes.  Ta  tante  ne  sait  pas  calcider.  Le  facteur 
apporte  les  paquets  au  comte.  Son  activité  étonne  le 
capitaine . Ce  capitaliste  a été  au  Tonkin  avec  le  capitaine. 
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no  kopartimd  sot  eklsrewa  lelsktrisite.  a tu 
ka  set  kup  no  pe  pa  kute  ply.  tyws  komik 
avsk  ton_stiket.  kut  ko  kut  nu  partira,  lo 
kaporal  JsrJ  so  kepi.  pe  ty  ko  te  syr  tonwô;klo. 
o sakutym_a  sst^aktivite  faktis.  la  sekotin  kol 
tu.  ta  pâkart  ns  pa  trs  kutez.  prone  vo 
tiksz^d  partd.  il  sport  pe  ko  ty  to  trop_u 
no.  pur  ko  ty  to  kas  lo  ku.  nokupe  pa  1 
ps^avsk  vo  kuto.  ksi  tdperamd_dporte  kil_a. 

egzsrsis  69. 

koson  sonoir  b 

A.  — ba  baba  bd  bo  bo  bu  bs  bs 
be  bebe  by  be  bal  bail  bu:l  biij  bil  bsl  bol  ba:r 
bœ:r  bur  boim  bon  bœf  bas  bos  bis  bs:s 
bij  bsj  baiz  bsze  bi:z  baiv  bak  bok  buk  bik 
ba:k  labe  labiim  laby  la  ba  lybs  bâbs  bobo 
blaim  blsim  bld  blâij  blo  bloid  bylb  barb  brœ 
bryn  brs  bra  bras  bros  brdil  bryil  bri:j. 

egzsrsis  70. 
koson  sonoir  b 

À.  — abatro  batro  abutiir  abominablo  abyze 
absse  abssô  abrite  arbitrai^  arbro  dblsim  obrsl 
obrage  balbysje  barbair  barbari  oby  obol  ob^s 
ublie  buldge  bula^ri  bu^e  bobsj  blajiir 
bldjiseiz  bife  biblo  benefis  bazair  bazarde  bass 
bafo  bazan  babil  babije  abyla  alfabs  a- 
byldis  bazalmd  abei  abone  abonma  abwa 
ab3yre  abime  abssma  absij  abi  labœir  labure 
laburœir  lavabo  selebre  Jarbo  afsbliir  afsblisma 
bursufle  dboije  dboja^  dbale  dbalai^  d- 
balœir  bsze  bsrse  bsrso  barbij  oblik  akabla 


77 


Nos  compartiments  sont  éclairés  à V électricité.  En  tout 
cas  cette  coupe  ne  peut  pas  coûter  plus.  Tu  es  comique 
avec  ton  étiquette.  Coûte  que  coûte  nous  partirons.  Le 
caporal  cherche  son  képi.  Peux-tu  compter  sur  ton  oncle  ? 
On  s'accoutume  à cette  activité  factice.  La  sécotine  colle 
tout.  Ta  pancarte  n'est  pas  très  coûteuse.  Prenez  vos 
tickets  en  partant.  Il  importe  peu  que  tu  te  trompes  ou 
non.  Pour  que  tu  te  casses  le  cou.  Ne  coupes  pas  le 
pain  avec  vos  couteaux.  Quel  tempérament  emporté  qu’il  a. 


Exercice  69. 


Consonne  sonore  b 


B.  — bas  baba  banc  bon  beau  boue  bout  baie  bain 
b bébé  bu  bœufs  bal  Pâle  boute  bille  bile  belle  bol  bar 
beurre  bourre  baume  bonne  bœuf  basse  bosse  bis  baisse 
biche  bêche  base  baiser  bise  bave  bac  bock  bouc  bique 
banque  l’abbé  Vabîme  l’abus  la-bas  lubin  bambin  bobo 
blâme  blême  blanc  blanche  blond  blonde  bulbe  barbe  brun 
brune  brin  bras  brasse  brosse  branle  brûle  brille. 


Exercice  70. 

Consonne  sonore  b 

B.  — abattre  battre  aboutir  abominable  abuser 
abaisser  abaissons  abrité  arbitrage  arbre  emblème  ombrelle 
ombrageux  balbutier  barbare  barbarie  obus  obole  objet 
oublier  boulanger  boulangerie  bouger  bobèche  blanchir 
blanchisseuse  biffer  bibelot  bénéfice  bazar  bazarder  bassin 
bas-fond  basane  babil  babiller  ambulant  alphabet  am- 
bulance bas-allemand  abbaye  abonner  abonnement  aboi 
abjurer  abîmer  abaissement  abeille  habit  labeur  labourer 
laboureur  lavabo  célébrer  charbon  affaiblir  affaiblissement 
boursouflé  embauché  embauchage  emballé  emballage  em- 
balleur baisnr  bercer  berceau  barbiche  obligue  accablant 
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abriko  abrégé  abutisd  abutiir  abati  aba^uir 
pakbo  brylpurpws  purbwar  parble  atable  bar- 
bote bato  batimâ  baito  bote  bote  bstiiz  bitsir  but- 
atrs  buto  bytine  tribœ  tribyn  tyberkyloiz  tablo 
taburs  tabur  terebdtin  t5be  tobo  turb 
turnebroj  fabrik  remarkablo  koloib  kobinszo 
korbo  koba  balko  bdks  baks  barak  boku 
bloke  blokyis  botanik  buks  tràble  butik  brik. 

egzsrsis  71. 

fra:z_avsk  b 

A.  — lo  bo  bebe  blo  £ tobe  dd  labiim 
bed  o bo;r  dy  bwa.  la  bif_oz_abwa  bodi  dd 
ls  bwa,  S9  babs:  bwate  £ t5be  dd  la  bu. 

SEtwabe  st^sby  de  boite  d la  biiblo.  lo  baro 
barby  dyn  barbe  blaij.  le  plaboir  dy  bato 
so  borde  d bwa  debsn.  la  bon  dy  buje  bals 
la  butik,  lo  bdbu  dy  barbair  saba  syr  babula. 
la  bob  robodi  e lifi  abat_œ  bra.  byvo  1 bo 
bordo  daboir. 

egzsrsis  72. 

rekapitylasjo 

A.  — 50  b£is,  ty  b£is,  il  bsis,  si  b£is, 
nu  bsso,  vu  bEse,  il  b£is,  50  buij,  ty  bui^, 
il  bui5,  eI  buij,  nu  bu^o,  vu  buje,  il 
bu:3,  30  mabôis,  ty  tabon,  il  sabyiz,  vu  nuz 
obli3e  boku,  labe  port  yn  barbo  bldj,  lo  bebe 
n bui3  pa,  bsrsô  1 bo  bebe  blo,  1 oby  toib, 
lo  bdbs  balbysi,  iaba3u:r  bryil,  lo  bass  pis, 
bo  psr,  bals  ta  Jdbro,  1e  brobi  bs:l,  le  belje 
bsil,  se  bjs  ba,  bros  ton^abi,  no  blâme  pa  lo 
bebe  blo,  tSn^obrsl  blâij,  ta  barbij  bloid, 
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abricot  abréger  aboutissant  aboutir  abatis  abat-jour 
paquebot  bride-pourpoint  pourboire  parbleu  attabler  bar- 
boter bateau  bâtiment  bâton  botté  bonté  bêtise  bitter  boute- 
en-train  bouton  butiner  tribun  tribune  tuberculose  tableau 
tabouret  tambour  thérébentine  tomber  tombeau  tourbe 
tourne-broche  fabrique  remarquable  colombe  combinaison 
corbeau  combat  balcon  banquet  baquet  baraque  beaucoup 
bloquer  blocus  botanique  bouquet  trembler  boutique  brique. 

Exercice  71. 

Phrases  avec  fi 

B.  — Le  beau  bébé  blond  est  tombé  dans  Vabîme 
béant  au  bord  du  bois . La  biche  aux  abois  bondit  dans 
les  bois.  Ce  bambin  boiteux  et  tombé  dans  la  boue, 
Cet  abbé  est  imbu  des  beautés  de  la  Bible.  Le  baron 
barbu  d’une  barbe  blanche.  Les  plats-bords  du  bateau 
sont  bordés  de  bois  d’ébène.  La  bonne  du  boucher  balaie 
la  boutique.  Le  bambou  du  barbare  s’abat  sur  Bamboula. 
La  bombe  rebondit  et  lui  abat  un  bras.  Buvons  le  bon 
Bordeaux  d’abord. 

Exercice  72. 

Récapitulation 

B.  — Je  baisse,  tu  baisses,  il  baisse , elle  baisse, 
nous  baissons,  vous  baissez,  ils  baissent,  je  bouge,  tu  bouges, 
il  bouge,  elle  bouge,  nous  bougeons,  vous  bougez,  ils 
bougent,  je  m’abaisse,  tu  t’abonnes , ils  s’abuse,  vous  nous 
obligez  beaucoup,  l’abbé  porte  une  barbe  blanche,  le  bébé 
me  bouge  pas,  berçons  le  beau  bébé  blond,  l’obtis  tombe, 
le  bambin  balbutie,  V abat-jour  brûle,  le  bassin  plein, 
bon  père,  balaie  ta  chambre,  les  brebis  bêlent,  le  belier 
bêle,  c’est  bien  bas,  brosse  ton  habit,  ne  blâmez  pas  le 
bébé  blond,  ton  ombrelle  blanche,  ta  barbiche  blonde, 
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le  barbarr  le  bat_avsk_œ  bato,  il  fabrik  de  bute, 

buton  ton^abi,  bsrt  bals  1 pldje  bld, 

le  plobje  ploba  1 tyb,  ldbalœrr^dbal  no 

balsrnT  me  bel  tobsrr,  œn^abre^e  d botànik, 

le  baks  syr  19  balko,  bsrte  port^œ  bo  buks, 

bâte  1 tdburr,  labirm  beâ,  barberas,  a la  barbe 

rns,  yn  psrr  de  bon  bot,  labsj  bytin,  œ 

laburœrr  afsbli  par  le  labœrr,  le  bo  bsrso,  ce 

bdks,  ôe  kôbata  trablâ,  vu  truble  la  triby, 

<®  bebe  tybsrkyle,  le  bon_abe  balbysja_yn  paroi, 

le  tablo  torb^a  tsrr,  ilz  abutist^a  yn  bon 

kôbinszo,  la  bak  s rétabli,  la  barak  torb 
7 ' h 7 w 

d.  pusjsrr,  brizo  no  bato,  bebewa  bobo,  le  ble_s 
bo,  ksi  bsl  balsrn,  le  bebe  barv_a  byvd,  ta 
barb_a  blafi  boku,  blamo  1 buld^e. 

egzsrsis  73. 

frarz^avsk  b e p 

A.  — le  papijo  saba  syr  lsz^eps  bqiso 
dobepin.  ne  vu  bsse  paz_ssi_o  bo:r  dy 
pqi.  votrd^bopws  dépars  le  born.  il  n_s 
pa  bo  d pase  par  le  bwa.  le  bwa  s trop^eps, 
la  bij  ni  pe  pase.  5e  bjs  pe  vy  dosi  bsl 
ps:r  de  be.  il  ns  paz_o  bu  d ss  psrn. 
le  pœple  se  bsrs  dâ  1 bo  rsrv  de  la  ps. 
il  ns  pa  bo  daple  1 barbarr^a  so  skurr. 
purkwa  bsrte  ne  porte  ty  pa  t5  bo  boa? 

egzsrsis  74. 

koson  sonorr  d 

A.  — dada  de  dy  do  du  durs  dd  dô 
<15  dedd  dody  dsdô  dido  didi  darr  dyrr  dorr 
ddre  dam  darne  dsj  rêd  lsd  lârd  lœdi  mardi 
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le  barbare  le  bat  avec  un  bâton , il  fabrique  des  boutons, 
boutonne  ton  habit , Berthe  balaie  le  plancher  blanc , 
le  plombier  plomba  le  tube,  V emballeur  emballe  nos 
baleines , mes  bas  tombèrent , un  abrégé  de  botanique , 
Ze  baquet  sur  le  balcon,  Berthe  porte  un  beau  bouquet , 
battez  le  tambour,  Vâbime  béant,  Barber ousse  ci  la  barbe 
rousse , une  paire  de  bonnes  bottes , V abeille  butine , un 
laboureur  affaibli  par  le  labeur , berceau,  un 

banquet,  un  combattant  tremblant,  vous  troublez  la  tribu, 
un  bébé  tuberculeux , le  bon  abbé  balbutia  une  parole , 
le  tableau  tombe  à terre , ils  aboutissent  à une  bonne 
combinaison,  la  banque  est  rétablie , la  baraque  tombe 
en  poussière,  brisons  nos  bâtons,  bébé  a bobo , le  blé  est 
bon,  quelle  belle  baleine , le  bébé  bave  en  buvant,  ta 
barbe  a blanchi  beaucoup , blâmons  le  boulanger. 

Exercice  73. 

Phrases  avec  b et  p 

B.  — Les  papillons  s'abattent  sur  les  épais  buissons 
d' aubépines.  Ne  vous  baissez  pas  ainsi  au  bord  du 
puits.  Votre  embonpoint  dépasse  les  bornes.  Il  n'est 
pas  bon  de  passer  par  le  bois.  Le  bois  est  trop  épais, 
la  biche  n'y  peut  passer.  J'ai  bien  peu  vu  d'aussi  belles 
paires  de  bœufs.  Il  n'est  pas  au  bout  de  ses  peines. 
Les  peuples  se  bercent  dans  le  beau  rêve  de  la  paix. 
Il  n'est  pas  bon  d'appeler  le  barbare  à son  secours. 
Pourquoi , Berthe , ne  portes-tu  pas  ton  beau  boa? 

Exercice  74. 

Consonne  sonore  d 

B.  — dada  dé  du  dos  doux  douce  dans  dent  don 
dont  dedans  dodu  dindon  JDidot  Didie  dard  dur  dort 
denrée  dame  damner  dèche  raide  laide  lande  lundi  mardi 

Zünd-Burguet,  Exercices.  6 
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mô'id  m3ds  dis  di:r  dizo  dizsn  dimd:J  dessir 
dezsir  dess  d(o)ms  dely:3  dofs  ds  ds  dess 
deds  defœ  defo  demaske  sodé  soda:^  suds 
malad  maladi  adone  adusiir  adusisd  lurd 
alurdir  ardd  ardama  ardy  odas  rido  midi 
modsl  dedoma^e  dedoma^md  sd^d  sdi^sn 
vdddi^  vdda^e  ofraid  ordinsir  ordondis 
denije  denumd  dezœvre  difisil  dili^dis. 

egzsrsis  75. 

koson  sonoir  d 

A.  — d9  dedd,  din  ty,  din  tw5,  59  dedi,  ty 
dedi,  il  dedi,  si  dedi,  ^atads,  ty  atàds, 
a t il  atddy,  te  dam  t9  don  to:r,  tu  do 
tedit,  ton  editœr  tedit  twil,  tade  1 tado,  la  dot 
do  ta  dam,  ty  rdut,  19  dsdo,  dd  to  de,  do;r  ty 
dido,  ta  timidité  to  deturn  d9  to  Jms  drwa, 
atddo  didi,  detaj  twa  d9  to  tddsm,  do  tu  te 
do,  la  lstro  date  do  lœdi,  dido  1 byidœrr  dwa 
debyte  mardi,  ty  to  badi^on  le  dd,  tddis  ko 
ty  dwa  ta  datsl,  lo  todœir  tods  1 tutu  do  didi, 
do  kwa  badin  ty,  lo  vdddzœrr  vddd:^  dd  le 
viji,  débité  vu  dy  vs  d bordo,  dd  doz_d, 
a date  d lœdi  dsrnje,  lo  ddtist  t_a  denate,  lo  bido 
debord,  ty  di  ko  1 dezsrtœir  a tâte  do  to  deturne, 
a bordo  ty  truvra  dy  bo  vswdn_ab3dd:s,  dwat_ 

3 to  s5de,  te  dedoma^  ty  do  t5  modsl,  le  dofs 
so  dezisto  d so  dedoma^md , doms  love  dy  rido 
a midi,  detaj  d3  t5  de  do  to  dwa,  ty  t^dvlop 
dd  ta  datsl,  ty  don  to  ta,  atddS  do 
t5  tu:r,  lo  dStœr  to  tads  de  do,  dd  ta  dd,* 
do  to  ta,  ty  n to  deturno  do  pa. 
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monde  mondain  dix  dire  disons  dizaine  dimanche  dessert 
' désert  dessin  demain  déluge  dauphin  daim  dais  décès 
dédain  défunt  défaut  démasquer  sonder  sondage  soudain 
malade  maladie  adonner  adoucir  adoucissant  lourde 
alourdir  ardent  ardemment  ardu  audace  rideau  midi 
modèle  dédommager  dédommagement  indigent  indigène 
vendange  vendanger  offrande  ordinaire  ordonnance 
dénicher  dénouement  désœuvré  difficile  diligence. 

Exercice  75. 

Consonne  sonore  d 

B.  — De  dedans , dînes-tu,  dine-t-on,  je  dédie,  tu 
dédies , il  dédie,  elle  dédie,  j'attendais,  tu  attendais , 
a-t-il  attendu , tes  dames  te  donnent  tort,  tous  deux 
t'éditent,  ton  éditeur  t'édite-t-il,  tendez  le  tendon,  la  dot , 
de  ta  dame,  tu  redoutes,  le  dindon,  dans  ton  dé,  dors-tu 
Didot,  ta  timidité  te  détourne  de  ton  chemin  droit , 
attendons  Didie,  détache  toi  de  ton  tandem , de  tous  tes 
dons , la  lettre  datée  de  lundi,  Didot  le  boudeur  doit 
débuter  mardi,  tu  te  badigeonnes  les  dents , tandis  que 
tu  dois  ta  dentelle , le  tondeur  tondait  le  toutou  de  Didie , 
de  quoi  badines-tu , le  vendangeur  vendange  dans  les 
vignes,  débitez-vous  du  vin  de  Bordeaux , dans  deux  ans, 
à dater  de  lundi  dernier , le  dentiste  t'a  dénattée , le  bidon 
déborde,  tu  dis  que  le  déserteur  a tenté  de  te  détourner , 
à Bordeaux  tu  trouveras  du  bon  vin  en  abondance,  doit 
on  te  sonder,  te  dédommages-tu  de  ton  modèle , le  dauphin 
se  désiste  de  son  dédommagement,  demain  levée  du  rideau 
à midi,  détache  donc  ton  dé  de  ton  doigt , tu  t'enveloppes 
dans  ta  dentelle,  tu  donnes  ton  temps,  attendons  donc 
ton  tour,  le  dompteur  te  tendait  des  dons,  dans  ta  dent, 
de  ton  temps , tu  ne  te  détournes  donc  pas. 
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egzersis  76. 

fra:z_avck  d 

À.  — dido  dina,  dito,  dy  do  dœ  dody  dido. 
vu  dàsez_yn  dais  desidema  démodé,  mon  od_ 
s dedje  a madam  dido.  desidema  le  de  dyk 
dwaiv  so  batr_à  dt{sl.  le  depyte  dwaiv  ds 
dmswaborde  1 deba.  la  dekadd:s  dà  lezw 
ide  depà  d la  dekadàis  dà  le  mœrs.  le  5e 
do  de  e do  dam  so  démodé,  il  rofyza  ma  demà:d_ 
avskwœ  deds^inatàdy.  dû  la  défait  lo  dwa  do 
dje  et^evidà.  disqado  la  dœ  dess  Idiji 
dyn  dam.  nu  defàdo  1 ide  dœ  dje_sdepàdà 
do  tu.  le  desàdà  dy  dyk,  di  dido,  so  perdy 
do  dst. 

egzsrsis  77. 

koson  sonoir  b e d 

A.  — bude  budœir  buds  borde  bordyir  bodiir 
bido  bavarde  bodryj  barde  bàdi  bàda:3  badine 
badi^one  bado  bslvedeir  bobarde  àbasadœir 
adorablo  advsrssir  admirable  adapte  akorde  akademi 
abesedsir  aborde  abordable  brode  abodà  aboda- 
mà  abodâis  abode  abdike  abàdo  abûdone 
komàdà  kordo  sprydà  sprydà  :s  sdike 
* inode  kokorda  kokordàis  komedi  deba  debatro 
àbyskad  àbarkadsir  dyplikata  dyje  dyjss  dyk 
dype  dyp  kado  kàdida  démodé  depàdàis  depeje 
panad  psrdro  pardo. 

egzsrsis  78. 

koson  surd_e  sonoir  t e d 

A.  — detuir  deturne  timid  timidité  metod 
metodik  dut  dute  dute  dote  dotœir  dot 
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Exercice  76. 

Phrases  avec  d 

B.  — Bidot  dîna , dü-on,  du  dos  d'un  dodu  dindon. 
Vous  danses  une  danse  décidément  démodée.  Mon  ode 
est  dédiée  à madame  Bidot.  Bécidément  les  deux  ducs 
doivent  se  battre  en  duel.  Les  députés  doivent  dès 
demain  aborder  le  débat.  La  décadence  dans  les 
idées  dépend  de  la  décadence  dans  les  mœurs.  Les  jeux 
de  dés  et  de  dames  sont  démodés.  Il  refusa  ma  demande 
avec  un  dédain  inattendu.  Bans  la  défaite  le  doigt  de 
Bieu  est  évident.  Bissuadons-la  d'un  dessein  indigne 
d'une  dame.  Nous  défendons  Vidée  d'un  Bieu  indépendant 
de  tout.  Les  descendants  du  duc , dit  Bidot , sont  perdus 
de  dettes. 

Exercice  77. 

Consonnes  sonores  b et  d 

B.  — bouder  boudeur  boudin  border  bordure  bondir 
bidon  bavarder  baudruche  barder  bandit  bandage  badiner 
badigeonner  badaud  belvédère  bombarder  ambassadeur 
adorable  adversaire  admirable  adapter  accorder  académie 
abécédaire  aborder  abordable  broder  abandant  abondam- 
ment abondance  abonder  abdiquer  abondon  abandonner 
commandant  cordon  imprudent  imprudence  indiquer 
inonder  concordat  concordance  comédie  débat  débattre 
embuscade  embarcadère  dublicata  duché  duchesse  duc 
duper  dupe  cadeau  candidat  démodé  dépendance  dépêcher 
panade  perdreau  pardon. 

Exercice  78. 

Consonnes  sourde  et  sonore  t et  d 

B.  — détour  détourner  timide  timidité  méthode 
méthodique  doute  douter  douteux  dompter  dompteur  dot 


dote  tody  todœir  tddsm  tu  de  do  tu  dd  tu 
do  tu  td  ddtle  tarde  tardif  tddo  tàdrss 
tddromd  tadd  tâdœir  tadis  tardivte  tddy  atddy 
dtddy  atddo  dtdde  dtddo  tirad  tokad  to 
dz  torda:^  tordœir  tordeiz  torda  tordy  torid 
tradyktœir  tridd  dat  date  dst  datif  datyra  débita 
débité  debitœir  débuté  debyte  debytd  depyte  ddtsl 
denate  demote  ddt-îir  date  datsl  ddtyir  ddtist 
dépité  dezsrte  dezsrtœir  deziderata  destine  destina- 
tœ:r  detaje  detajmd  detd:t  detny  detsre  détoné 
detrake  detrdpe  detrimd. 

egzsrsis  79. 

fra:z_avsk  d e t 

A.  — tu  te  detuir  mo  sot^odje.  le  tsrty 
dedsji  do  daser_avîk  twa.  il  atd,  sd  mo  di:r. 
lez_ars  dy  dests.  Didi_a  1-  do  d savwar  s t*:r_ 
a td.  ta  kodisjo,  si  dy:r,  sst_adusi  dd  se 
dsrnje  td.  to  dut,  t_a_t_il  do  kite,  di! 
tu  de  so  due  dyn_etond:t  odas.  rodr=so 
1 dedal  tortye  de  lwa.  s:do  twa,  lo  sjsl  tsdra,  dit _ 
œ provsrb.  dd  ta  detr^s  diri:^  tsz  ide  vsr  dje. 

egzsrsis  89. 

koson  sonoir  g 

A.  — ags  d gd  d gz  œ gs  œ gd 
d gu  agora  rdgsin  ardge  ldgiir  ldgisd 
dgwas  degu  agase  agasd  agrave  agravd 
agrddiir  agradismd  agrddisd  agrega  agrikol 
amalgame  amalgam  dbigy  aroga  arogars  bagai^ 
bigare  bigo  pagod  regair  organ  rogrs  organik 
uragd  virgyl  £igo  gd:g  ld:g  lo:g  ard:g 
dig  dog  fatig  bag  blag  erg  vag  ^ig. 
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doter  tondu  tondeur  tandem  tous  deux  de  tout  dans  tout 
de  tout  temps  dentelé  tarder  tardif  tendon  tendresse 
tendrement  tendant  tendeur  tandis  tardiveté  tendu  attendu 
entendu  attendons  entendez  entendons  tirade  toquade  ton 
daim  tordage  tordeur  tor dense  tordant  tordu  torride 
traducteur  trident  date  dater  dette  datif  datura  débitant 
débiter  débiteur  débouter  débuter  débutant  député  dentelle 
dénatter  démonter  dentaire  denté  dentelle  denture  dentiste 
dépité  déserter  déserteur  dèsidèrata  destinée  destina- 
teur  détacher  détachement  détente  détenu  déterrer  détonner 
détraquer  détremper  détriment. 

Exercice  79. 

Phrases  avec  d et  t 

B.  — Tous  tes  détours  me  sont  odieux.  Le  têtu 
dédaigne  de  danser  avec  toi.  Il  attend \ sans  mot  dire . 
les  arrêts  du  destin.  Didie  a le  don  de  savoir  se  taire 
à temps.  Ta  condition , si  dure , s'est  adoucie  dans  ces 
derniers  temps.  Ton  doute , f a-t-il  donc  quitté , dis! 
Tous  deux  sont  doués  d'une  étonnante  audace.  Redressons 
le  dédale  tortueux  des  lois.  Aide  toi , le  ciel  t’aidera,  dit 
un  proverbe.  Dans  ta  détresse  dirige  tes  idées  vers  Dieu. 

Exercice  80. 

Consonne  sonore  g 

B.  — aguet  en  gants  en  gain  un  gain  un  gant 
en  goût  angora  rengaine  haranguer  languir  languissant 
angoisse  dégoût  agacer  agaçant  aggraver  aggravant 
agrandir  agrandissement  agrandissant  agrégat  agricole 
amalgamer  amalgame  ambigu  arrogant  arrogance  bagage 
bigarré  bigot  pagode  regard  organe  regret  organique 
ouragan  virgule  gigot  gangue  langue  longue  harangue 
digue  dogue  fatigue  bague  blague  orgue  vague  gigue. 


\ 


88 


egzsrsis  81. 

i koson  sonoir  g 

A.  — - gci  g ci  ge  gs  gs:n  gai  gala  gala 
galsin  galsir  gale  galeiz  galo  gam  gains  gamin 
gâij  gàgre:n  ga:g  gage  gagœir  gaj  gaje  ga|œ:r 
gaji  gais  goij  goije  gaz  gazeiz  gazo  gazst 
gâte  gato  gete  gâte  gaitpait  gaitsois  goid 
gods  gad  gadu  gair  gare  gard  garde  gardo 
gargarize  gargot  garni  garniir  garnizo  gara  garote 
garàti  garatiir  garai£  garais  garàse  garso 
gaskô  gaspije  gaspijœir  gaspija:^  gaf  gofro  go  il 
gabari  gabsl  galcits  galst  galo  galope  galopa 
galops  galvode  getbad  gabade  ganaj  galri. 

egzsrsis  82. 

koson  sonoir  g 

A.  — go  gode  godol  gom  gome  golf 
gofle  gôfalo  gor£  gor^e  gorgon  gors  gogst 
godij  gods  godiij  gobe  gobœir  gobnraj  gobls 
go  bis  gobsr^  get  gu  guit  gut  guite  gute 
gus  gu  s s gurm  gurms  gurme  gurmst  gu£ü 
gu^o  gufro  gudrô  gule  gulo  guly  gurd  gurds 
guir  gurmà  gurmàdiiz  ge  gs  gstapa  gsitro 
gste  gslf  gsip  gsir  geriir  gerizo  ge  geiz 
gœl  gi  gid  gide  gine  giiz  gsde  gsdà 
gs:p  gijî. 

egzersis  83. 

koson  sonoir  g 

A.  — gla  glà  glâid  glain  glane  glanœir 
gianeiz  glas  glase  glsiz  glsze  glsiv  gloiz  gloize 
gly  glytsn  gluse  glis  glise  glob  globyl  gra 


89 


Exercice  81. 

Cansonne  sonore  g 

B.  — gars  gant  gai  gain  gaine  gale  gala  galant 
galène  galère  galeux  galeuse  galon  gamme  gamin  gamine 
Granges  gangrène  gage  gager  gageur  gâche  gâcher  gâcheur 
gâchis  ganse  gauche  gaucher  gaz  gazeuse  gazon  gazette 
gâter  gâteau  gaieté  ganter  gâte-pâte  gâte-sauce  gaude 
godet  gade  gadoue  gare  garer  garde  garder  gardons 
gargariser  gargote  garni  garnir  garnison  garant  garotter 
garantie  garantir  garage  garance  garances  garçon 
gascon  gaspiller  gaspilleur  gaspillage  gaffe  gaufre  Gaule 
gabarit  gabelle  galantin  galette  galop  galoper  galopant 
galopin  galvauder  gambade  gambader  ganache  galerie. 

Exercice  82. 

Consonne  sonore  g 

B.  — gond  gonder  gondole  gomme  gommer  golfe 
gonfler  gonfalon  gorge  gorgée  gorgone  goret  goguette 
godiche  godet  godille  gober  gobeur  gobe-mouche  gobelet 
Gobelins  goberge  Goethe  goût  goûte  goutte  goûter  goutteux 
gousse  gousset  gourme  gourmet  gourmer  gourmette  goujat 
goujon  gouffre  goudron  goulée  goulot  goulu  gourde  gourdin 
goure  gourmand  gourmandise  gué  guet  guet-apens  guêtre 
guetter  guelfe  guêpe  guère  guérir  guérison  gueux  gueuse 
gueule  gui  guide  guider  guinée  guise  guindé  guindant 
guimpe  guichet. 


Exercice  83. 

Consonne  sonore  g 

B.  — glas  gland  glande  glane  glaner  glaneur 
glaneuse  glace  glacer  glaise  glaiser  glaive  glose  gloser 
glu  gluten  glousser  glisse  glisser  globe  globule  gras 
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grd  grcus  grs  grs  gre  grs:  s grs  se  grs  se 
gram  grsk  gri  gri:z  'gro  gro:s  grosiir  gry  grum 
grap  graiv  grave  gravœir  graviir  gravyir  graba 
grais  grad  grade  grdid  gradyk  grddyje  grd- 
dœ:r  gràgard  grdmsir  grdpsir  grap  gratis  ' 
gratis  grate  greds  grsl  grelo  grelote  grena  grife 
grimas  grspe  grsje  grade  gro_bsk  grupe. 

egzsrsis  84. 

fra:z_avsk  g 

À.  — le  ga  d gaskoji  gabads  gemd. 
le  grd  goriij  a grife  sa  gardjs.  la  giji  gst 
se  vje  grojia:r.  legoiste  sdz*_ega:r_£  gide  par 
le  gs.  gide  la  gadol  sd  vuz_egare  dd  1 
golf,  prene  gard_o  garsa  d sst  gargot.  le 
gargarism  gers  geris  le  mo  d gorç. 
remarke  le  rga:rz_egy  d man^dgora  ozags. 
ma  gd  go:J  me  gdt  mal.  ss  grd  gsrje 
fa  la  gs:r  de  gsrija. 

egzsrsis  85. 

kasen  surdwe  sonoir  k e g 

A.  — le  koks_st_oz_ags,  ga:r_a  voz^eky, 
gers.  lakyze_a_y  gs  d ko:z,  bjs  gide  par 
san^avoka.  ne  vuz  égaré  pa,  gide  la  gadol  le 
la  dy  ks  go:J.  y:g  kaps  gsrwaja  kat(re) 
se  grd  vaso.  3©_ega:r_o  grd  kœ:r  ki' 
vu  gid  gazaig.  sa  grd  kœ:r  na  pa  fsbli. 
maigre  la  lag^agoni. 

egzsrsis  86, 
rekapitylasjo 

A.  — le  gro  garsa  gaska  s gdt,  le  gla:nœ:r 
gla:n,  glise  syr  la  glas,  œ gro  grs  dd  1 grs 
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grand  grasse  grès  grain  gré  Grèce  graisser  graisseux 
gramme  grec  gris  grise  gros  grosse  grossir  grue  groom 
groupe  grave  graver  graveur  gravir  gravure  grabat 
grâce  grade  grader  grande  grandrduc  grand-duché  gran- 
deur grand-garde  grand' mère  grand-père  grappe  gratin 
gratis  gratter  gredin  grêle  grelot  grelotter  grenat  griffer 
grimace  grimper  grincheux  gronder  gros-bec  grouper. 

Exercice  84. 

Phrases  avec  g 

B.  — Les  gars  de  Gascogne  gambadaient  gaiement . 
Le  grand  gorille  a griffé  son  gardien.  La  guigne  guette 
ce  vieux  grognard.  L'égoïste  sans  égard  est  guidé  par 
le  gain.  Guidez  la  gondole  sans  vous  égarer  dans  le 
golfe.  Prenez  garde  au  garçon  de  cette  gargote.  Les 
gargarismes  Guérin  guérissent  les  maux  de  gorge. 
Pem arquez  les  regards  aigus  de  mon  angora  aux  aguets. 
Mon  gant  gauche  me  gante  mal.  Ces  grands  guerriers 
font  la  guerre  de  guérillas. 

Exercice  85. 

Consonnes  sourdes  et  sonores  k et  g 

B.  — Le  coquin  est  aux  aguets,  gare  à vos  écus , 
Guérin.  L'accusé  a eu  gain  de  cause , bien  guidé  par 
son  avocat.  Ne  vous  égarez  pas,  guidez  la  gondole  le 
long  du  quai  gauche.  Hugues  Cap  et  guerroya  contre 
ses  grands  vassaux.  J'ai  égard  au  grand  cœur  qui 
vous  guide  Gonzague.  Son  grand  cœur  n'a  pas  faibli, 
on  al  gré  la  longue  agonie. 

Exercice  86. 

Récapitulation 

B.  — Le  gros  garçon  gascon  se  gante , le  glaneur 
glane,  glisser  sur  la  glace,  un  gros  grain  dans  le  grès 
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gri,  grdpsir  gard  la  grd:3,  19  gato  dy  grsk 
grsje,  I0  grum  gra:v  dd  la  glas_avsk_œ  gls:v, 
grdmsir  gr5:d  le  gro  gains,  de  gd  griz_u 
grena,  se  gargarisme  geri  le  mo  d gor^,  garde 
1 gato  dy  gurmâ,  ksi  garso,  go:Je_ewgodif,  le 
ga  gdbad  gemd,  le  gro  garso  d la  gargot  s 
gasko,  regarde  1 ^igo  garni  dd  la  gamsl,  lez- 
egliiz  gotik  sot_orne  d gorgon,  kslke  grd 
gsrje,  la  gs:p  pik  sd  ko  lagas,  legoist 
ns  gide  ke  par  le  gs,  il  na  gs:r  de  gu  pur 
la  gs:r,  gide  la  godol  dd  1 golf,  u_s 
lo:gyst_egalite  k o nu  gardtiss,  3e  n gu;t 
gs:r  lez_eglog  de  s posit  gsde,  mo  gd  go: J 
me  gdt  kom^yn  geniij,  le  ge  gst  le  gato, 
le  koks_st_oz_ags,  ga:r_a  voz^eky,  la  ge:te 
dy  kd  s d bonwogy:r,  ^e^egair^o  grd  kœ:r 
ki  vuz_a  gide,  il  ne  m rsste  gs:r  de  ge:te_o  kœir. 

egzsrsis  87. 

fra:z_avsk  ks  e gz 

A.  — lsksdtrisite^e  lsgza3erasjo  d sez_sgzotik_ 
eksit  notr_ilarite.  lskseldt_sksky:z  de  gzavje 
sksplik  son_skspedisjowsksspsjonsl.  lsksperjds  de 
gsenofô  lip  psrmi  dsgzekyte  sdz^aksidd  son_skstra- 
ordinsr^sksplwa.  le  sws  k egzi:3  lsksterjœir  de 
lskspozisjô_stwsksssif.  legzile  sgzamin  legzigqite  de 
sa  ka:z.  d_swegzsrsa  maks  ss  lykse  lepoil.  feliks_ 
st_sksspsjonslmdt_egzd  d ssrvis. 


fe  d la  katrjsm  lasô. 
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qris , grand-père  garde  la  grange , le  gâteau  du  grec 
grincheux , le  groom  grave  dans  la  glace  avec  un  glaive , 
grand' mère  gronde  le  gros  gamin , des  gants  gris  ou 
grenats,  le  gargarisme  guérit  les  maux  de  gorge , gardez 
le  gâteau  du  gourmand , gweZ  garçon , gauche  et  godiche , ?e 
gars  gambade  gaiement , 7e  garçon  de  la  gargote  est 
gascon , regardez  le  gigot  garni  dans  la  gamelle , Ze.s 
églises  gothiques  sont  ornées  de  gorgones , quelques  grands 
guerriers , la  guêpe  pique  sans  quion  V agace , V égoïste 
n'est  guidé  que  par  le  gain , iZ  w’æ  <?Mère  de  powr 
Z«  guerre,  guidez  la  gondole  dans  le  golfe , om  esZ 
V auguste  égalité  qu'on  nous  garantissait , je  we  #owZe 
#wère  Zes  églogues  de  ce  poète  guindé,  mon  gant  gauche 
me  gante  comme  une  guenille,  le  gueux  guette  le  gâteau, 
le  coquin  est  aux  aguets,  gare  à vos  ècus , la  gaieie 
du  camp  est  de  bonne  augure , j’at  égard  au  grand  cœur 
qui  vous  a guidé,  il  ne  me  reste  guère  de  gaieté  au  cœur. 

Exercice  87. 

Phrases  avec  ks  et  gz 

B.  — L'excentricité  et  V exagération  de  ces  exotiques 
excitent  notre  hilarité.  L'excellente  excuse  de  Xavier 
explique  son  expédition  exceptionnelle . L' expérience  de 
Xénophon  lui  permit  d'exécuter  sans  accident  son  extra- 
ordinaire exploit.  Le  soin  qu'exige  l'extérieur  de 
l'exposition  est  excessif.  L'exilé  examine  Vexiguité  de 
sa  case.  En  s'exerçant  Max  s'est  luxé  l'épaule.  Félix 
est  exceptionnellement  exempt  de  service. 

Fin  de  la  quatrième  leçon. 
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sskjsm  taso. 
egzsrsis  88. 
grup  wa  e wci 

À.  — wa  lwa  mwa  nwa  rwa  Jwa  £wa  pwa 
pwa  plwa  prwa  twa  trwa  kwa  bwa  dwa  lwa:r  mwal 
mwan  mwa:r  mwat  nwair  nwaiz  swair  swaf  Jwa:r  pwa:r 
pwal  bwa:v  bwa:t  bwair  twal  twaiz  kwaf  kwair  dwa:v 
glwair  wazo  wazo  waze  wazif  wazle  lwazi:r  lwazibl© 
inwal©  mware  mwano  mwazi  mwaziir  mwatœrr  mwatje 
mwaso  mwasone  mwasonœir  nwaro  nwarskr  nwar- 
sis  nwarsisd  nwarsismd  rwatls  sware  swari 
swasdit  swadizd  Jwazi  jwaziir  pware  pwaro  pwazo 
pwaso  pwatrin  pwatrinsir  pwavre  twaze  twazo  twalst 
twatyir  trwasis  trwakair  kwafe  kwafœir  kwafyir  bwaso 
bwaso  bwate  bwat©  fwa  fwa:r  frwa  frwad  frwadoeir 
frwadyir  frwadmà  frwase  frwasyir  vwa  vwair  vwari 
vwal  y wale  vwalst  vwala  vwasi  vwazs  vwazin  vwazina;^ 
vwatyir  vwatyre. 

egzsrsis  89. 
grup  wa  e wa 

A.  — valwair  vulwarr  falwair  savwair  puvwair  ple- 
vwa:r  muvwa:rvwa:r  50  vwa  ty  vwa  il  vwasi  vwa  devwair 
50  dwa  ty  dwa  il  dwa  si  dwa  k©  5 dwaiv  k©  ty  dwa:v 
kil  dwaiv  ksi  dwaiv  k©  nu  d©vjô  k©  vu  devje 
kil  dwaiv  ksi  dwa:v  krwair  59  krwa  ty  krwa  il 
krwa  si  krwa  saswair  59  m aswa  ty  taswa  il  saswa, 
r©s©vwa:r  5e  rswa  ty  rswa  il  r©swa  si  r©swa  il  r©- 
swaiv  si  r©swa:v  ke  5©  rswaiv  k©  ty  rswaiv  kil 
r©swa:v  ksi  r©swa:v  k©  nu  rs©vjo  k©  vu  r- 
s©vje  kil  r©swa;v  ksi  r©swa:v  kos©vwar  sapsr- 
s©ywar  5e  mapsrswa  ty  tapsrswa  il  sapsrswa  il  sapsr- 
swaiv  si  sapsrswaiv. 
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Cinquième  Leçon. 

Exercice  88. 

Groupe  wa  et  Via 

B.  — Oie  loi  moi  noix  roi  soi  choix  joie  pois  poix 
poids  ploie  proie  toi  trois  quoi  bois  doigt  Loire  moelle 
moine  moir  moite  noir  noise  soir  soif  choir  poire 
poil  boivent  boîte  boire  toile  toise  coiffe  Coire  doivent 
gloire  oiseau  oison  oiseux  oisif  oiseler  loisir  loisible 
moelleux  moiré  moineau  moisi  moisir  moiteur  moitié 
moisson  moissonner  moissonneur  noiraud  noircir  noir- 
cissent noircissant  noircissement  roitelet  soirée  soierie 
soixante  soi-disant  choisi  choisir  poirée  poireau  poison 
poisson  poitrine  poitrinaire  poivrer  toisé  toison  toilette 
toiture  trois-six  trois-quarts  coiffer  coiffeur  coiffure  boisseau 
boisson  boiter  boiteux  fois  foie  foire  froid  froide  froideur 
froidure  froidement  froisser  froissure  voix  voie  voir  voirie 
voile  voiler  voilette  voilà  voici  voisin  voisine  voisinage 
voiture  voiturer . 

Exercice  89. 

Groupe  wa  et  wa 

B.  — valoir  vouloir  falloir  savoir  pouvoir  pleu- 
voir mouvoir  voir  je  vois  tu  vois  il  voit  elle  voit  devoir 
je  dois  tu  dois  il  doit  elle  doit  que  je  doive  que  tu  doives 
qu’il  doive  qu’elle  doive  que  nous  devions  que  vous  deviez 
qu’ils  doivent  qu’elles  doivent  croire  je  crois  tu  crois  il 
croit  elle  croit  s’asseoir  je  m’assois  tu  t’assois  il  s’assoit 
recevoir  je  reçois  tu  reçois  il  reçoit  elle  reçoit  ils  re- 
çoivent elles  reçoivent  que  je  reçoive  que  tu  reçoives  qu'il 
reçoive  qu’elle  reçoive  que  nous  recevions  que  vous  re- 
ceviez qu’ils  reçoivent  qu’elles  reçoivent  concevoir  s’aper- 
cevoir je  m’aperçois  tu  t’aperçois  il  s’aperçoit  ils  s’aper- 
/ çoivent  elles  s’aperçoivent 
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egzsrsis  90. 

fra:z_avsk  wa  e wa 

À.  — 59  vwa  syr  kwa  ty  taswa,  ty  t dnapsrswa 
twa  ms:m.  frdswa  s tjs  kwa  S9  swair.  atwan_dybwa 
inà^  yn_pwa:r  mwazi.  Jwazise  pur  mwa  de  pwairz 
e de  pwaro.  se  trwa  twa  nwa:r.  19  kwafœir 
ta  kwafe  d yn_kwafÿ:r  ki  t9  kwaf  mal.  ty  vwa  ka 
ta  vwazin_s  frwase.  19  bwate  bwa  du  pware  frwa. 
7y  9 rswa  là  vwa  par  vwa  fsre.  vulwar  vwar  tu  ss 
n9  rjs  vwa:r.  kà  5e  swaf  59  bwa  dy  pware  frwa. 
yn_twalst_à  swa  nwair.  le  mwasonœir  mwason 
la  mwaso.  vwasi  trwaz_waso  nwa:r.  la  vwazsjwaze 
bwa  trwa  fwa.  la  nwazst_e  la  nwa  s5twa  twa,  frdswa. 

egzsrsis  91. 
grup  waj  e waj 

A.  — lwajal  lwajo  lwajalmd  lwaje  lwajoite  rwajal 
rwajo  rwajoite  rwajoim  rwajalmà  nwaje  nwajo  Jwaje 
swaje  swajS  bwajo  brwajœir  brwajo  vwajd  vwaje 
fwaje  plwaje  dwajs  mwajs  dvwajo  dvwaje. 

dplwaje  de  mwajs  lwajo,  swaje  Jwaje. 

egzsrsis  92. 

grup  ws 

A.  — lws  mws  sws  fws  ^ws  pws  kws  grws 
lwsts  mws:dr9  pws:t  pwste  pwsty  pwstœrr  pwsty:r 
pwstije  pwssS  ^wsit  jwsidra  3wsty:r. 

egzsrsis  93. 
grup  qi 

A.  — qi  qit  qil  lqi  nqi  dnqi  fqi  frqi  sqi  sqit 
sqis  sqif  ^qif  5qi:v  plqi  tqil  kqi:r  bqi  brqi  glqe 
qile  lqirr  lqizd  nqi:r  nqizibla  rqine  rqine  rqiso 
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Exercice  90. 

Phrases  avec  ïïa  et  wa 

B.  — Je  vois  sur  quoi  tu  t’assois,  tu  t’en  aperçois 
toi  même.  François  se  tient  coi  se  soir.  Antoine  Dubois 
mange  une  poire  moisie.  Choisissez  pour  moi  des  poires 
et  des  poireaux.  Ces  trois  toits  noirs.  Le  coiffeur  t'a 
coiffé  d’une  coiffure  qui  te  coiffe  mal.  Tu  vois  que  ta 
voisine  est  froissée.  Le  boiteux  boit  du  poiré  froid.  Je 
reçois  Venvoi  par  voie  ferrée.  Vouloir  voir  tout  c’est 
ne  rien  voir.  Quand  j’ai  soif  je  bois  du  poiré  froid. 
Une  toilette  en  soie  noire.  Les  moissonneurs  moissonnent 
la  moisson.  Voici  trois  oiseaux  noirs.  Le  voisin  oiseux 
boit  trois  fois.  La  noisette  et  la  noix  sont  à toi,  François. 

Exercice  91. 

Groupe  waj  et  waj 

B.  — Loyal  loyaux  loyalement  loyer  loyauté  royal 
royaux  royauté  royaume  royalement  noyer  noyau  choyer 
soyez  soyons  boyau  broyer  broyeur  broyons  voyons  voyez 
foyer  ployer  doyen  moyen  envoyons  envoyez. 

employez  des  moyens  loyaux,  soyez  choyés. 

Exercice  92. 

Groupe  ws 

B.  — Loin  moins  soin  foin  joint  point  coin  groin 
lointain  moindre  pointe  pointer  pointu  pointeur  pointure 
pointiller  poinçon  jointe  joindre  jointure. 

Exercice  93. 

Groupe  qi 

B.  — huit  huile  lui  nuit  ennui  fui  fruit  suis  suite 
suisse  suif  juif  juive  pluie  tuile  cuire  buis  bruit  gluer 
huiler  luire  luisant  nuire  nuisible  ruiner  ruineux  ruisseau 

Zünd-Burguet,  Exercices.  7 
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rijislà  rt[isle  sijivà  sqivo  sijive  sijivi  ttpla:£ 
tqile  tqilo  ktfiras  kijirase  kipzd  kqizin  kipzine 
kt[is  kijisair  kijiso  kijit  ktpstro  kxjiivre  brijismà  fqiir 
ftpt  k5dt[i:r  rek5dt[i:r  redqiir  prodqiir  sedijiir  tradijkr 
strodt[i:r  39  tradiji  ty  tradqi  il  tradqi  nu  tradqizo 
vu  tradqize  il  tradi{i:z  si  tradqiiz  kodijizâ. 

egzsrsis  94. 
gmp  ja,  js,  js,  je,  je 

A.  — pjano  parsjal  spesjal  djaible  madjd  kofjà 
surjà  vjcud  kofjàis  mefjcus  pasja  pasjâis 
sjdis  kosjùis  lctpjo  ksstjo  aksjo  pasjô  pàsjo 
portjo  sortjo  porsjo  rasjo  nasjo  religjo  Jsrjjo 
ljs  mjs  mjsn  rjs  sjs  sjsn  tjs  tjsn  bjs  vjs 
vjsn  tjsd  kretjs  kretjsn  ms  tjs  ms- 
tjsn  su  vjs  suvjsn  mjsl  sjsl  lymjsir  krsmjsir 
ljsir  fjsir  premjsir  àtjsir  avatjsir  pjsir  bjs:r  £ak- 
js:r  dsrjsir  frqitjsir  sorsjsir  vjsr£  kdsjsr^  sœjr 
deizjsm  trwazjsm  katrjsm  sskjsm  sizjsm  sstjsm 
ijitjsm  premje  dsrnje  marje  alje  rolj  e milje 
eskalje  kofje  dvje  lje  mje  milje  vje  mesje 
dje  pje  minysje  susje. 

egzsrsis  95.  x 

koson  j (dit  1 muje) 

A.  — fi:j  bi:j  ki:j  bijair  bijs  mijs  sij5 
tijœl  fijœl  du:j  suj  uj  a:j  ka:j  ba:j  ba:j 
ta:j  fu:j  fœ:j  fa:j  gri:j  ma:j  dœ:j  kœ:j  œ:j 
nu:j  wa:j  pa:j  ru:j  ra:j. 

ajœ:r  tajœir  rajœir  bajœir  ka:j  baji  baj5 
taje  kajo  kaju  dujs  fuji  fajiir  fajit 
fœjs  fœjaij  grijô  grija:3  3yjô  majo  fijet 
pije  pijaz  bujiir  bujot  rajri  rajœir  riijst 
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ruisselant  ruisseler  suivant  suivons  suivez  suivi  tuilage 
tuiler  tuileau  cuirasse  cuirassé  cuisant  cuisine  cuisiner 
cuisse  cuissard  cuisson  cuite  cuistre  cuivre  bruissement  fuir 
fuite  conduire  reconduire  réduire  produire  séduire  traduire 
introduire  je  traduis  tu  traduis  il  traduit  nous  traduisons 
vous  traduisez  ils  traduisent  elles  traduisent  conduisant. 

Exercice  94. 

Groupe  ja,  jz,  js,  je,  je 

B.  — Piano  partial  spécial  diable  mendiant  confiant 
souriant  viande  confiance  méfiance  patient  patience 
science  conscience  lampion  question  action  passion  pension 
portions  sortions  portion  ration  nation  religion  cherchions 
lien  mien  mienne  rien  sien  sienne  tien  tienne  bien  viens 
viennent  Vienne  tiède  s chrétien  chrétienne  maintien  main- 
tiennent souviens  souviennent  miel  ciel  lumière  crémière 
lierre  fier  première  entière  avant-hier  pierre  bière  j’ac- 
quiers derrière  fruitière  sorcière  vierge  concierge  sieur 
deuxième  troisième  quatrième  cinquième  sixième  septième 
huitième  premier  dernier  marier  allié  relieur  millier 
escalier  confier  envier  lieu  mieux  milieu  vieux  monsieur 
dieu  pieux  minutieux  soucieux. 

Exercice  95. 

Consonne  j (dite  1 mouillé) 

B.  — fille  bille  quille  billard  billet  millet  sillon 
tilleul  filleul  douille  souille  houille  ail  caille  bail  baille 
taille  fouille  feuille  faille  grille  maille  deuil  cueille  œil 
nouilles  ouaille  paille  rouille  rail. 

ailleurs  tailleur  railleur  bailler  cailler  bailli  bâillon 
tailler  caillot  caillou  douillet  fouillis  faillir  faillite 
feuillet  feuillage  grillon  grillage  juillet  maillot  fillette 
piller  pillage  bouillir  bouillotte  raillerie  railleur  rillettes 

7* 
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œjs  muje  mujaig  saji  sujy:r  taji  vajdis 
vs je  vsjœir  sija:£  kyjsir  bastiij  pastiij  maniij 
travajœir  travaij  pulaje  bekiij  dtraij  volaij 
fjdsaij  sizaij  brusaij  portaij. 

egzsrsis  96. 

rsigle  do  pronosjasjo 

A.  — lorske  ddz_œ  mo  par  sqit  d9wlwelizj  o 
d œ e mqs  (9)  il  d9vst_iwavwar  rdkoitre  d9  trwa  ko- 
son  diferdit,  sst  elizjo  nwora  pa  lje: 

l^elizjo  nwa  pa  lje  da: 
tristemd  guvsrn9md  apart9mà  fortema 
prsstema  jystemd  tadremd  lizibl9ma  viziblema 
uvsrtema  msgr9md  lar^emd  akadr9md  smable- 
md  redublema  ldskens  otr9ma  siflemd  ra- 
knvremd  brysk9ma  fsbl9md  pardasy  agl9ts:r 
a:kr9te  dtr9ms  msrkr9di  parl9md. 

dd  le  mo  sqivd  5 n_d t d no  pa  l_e 
mqs  ms  bjs  lsksplozjo  d la  ko  s on 
ki  19  pressid 

ldt(o)md  grad(9)md  bs:t(9)ma  beat(9)ma  solid(o)- 
md  log(9)md  mst(9)na  subit(9)ma  kotdt(9)ma 
bat(9)md  devot(9)md  sot(9)md  d(o)ms  d(9)mwazsl 
at(e)lje  g(e)ni:j. 

l^elizjo  de  l_e  mqs_a  tu^mr  lja  dd 
vivmd  bonma  abonmd  bslmd  abal- 
ind  egalmd  fyrtiivmd  simtjsir  laijma  œreiz- 
mâ  pjerzmd  egarma  folma  bujri  mad- 
mwazsil  matlo  kaftjsir  pantjsir  brasls  bi^ntri 
metss  palto  drapri  dd^ra  dprœir  paptje 
ploto  plyj  plu:z  ljatna  odsy  odsn 
sidsy  ladsu. 


101 


œillet  mouiller  mouillage  saillie  souillure  taillis  vaillance 
\ veillée  veilleur  sillage  cuiller  bastille  pastille  manille 
travailleur  travail  poulailler  béquille  entraille  volaille 
fianqaïlle  cisaille  brousaille  portail. 

Exercice  96. 

Régie  de  Prononciation  : 

B.  — Lorsque  dans  un  mot  par  suite  de  V élision 
d'un  e muet  il  devait  y avoir  rencontre  de  trois  con- 
sonnes différentes , cette  élision  n’aura  pas  lieu: 

L’ élision  n’  a pas  lieu  dans: 
tristement  gouvernement  appartement  fortement 
prestement  justement  tendrement  lisiblement  visiblement 
ouvertement  maigrement  largement  encadrement  aimable- 
ment redoublement  lansquenet  autrement  sifflement  re- 
couvrement brusquement  faiblement  par-dessus  Angleterre 
âcreté  entremets  mercredi  parlement. 

Bans  les  mots  suivants  on  entend  nonpasVe 
muet  mais  b i en  V explo  s ion  de  la  consonne 
qui  le  précède: 

lentement  grandement  bêtement  béatement  solide- 
ment longuement  maintenant  subitement  contentement 
battement  dévotement  sottement  demain  demoiselle 
atelier  guenille. 

L’ élision  de  Ve  muet  a tou  jour  s lieu  dans: 

vivement  bonnement  abonnement  bellement  emballe- 
ment également  furtivement  cimetière  lâchement  heureuse- 
ment pieusement  égarement  follement  boucherie  made- 
moiselle matelot  cafetière  panetière  bracelet  bijouterie 
médecin  paletot  draperie  dangereux  empereur  papetier 
peloton  peluche  pelouse  lieutenant  au-dessus  au-dessous 
ci-dessus  là-dessous. 
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egzsrsis  97. 

diferais  dd  la  pronosjasjo  de  kelkez_ 
omonim. 

/ 

A. — aikre  (pika),  akre  (m9zy:r  de  teir) — 
b a:  je  (par  fatig),  baje  (doner^a  lokasjo)  — 
b a (sel),  b a (dy  verbe  batre)  — beit  (animal), 
b et  (plaît)  — bwait  (petit  keis),  bwat  (dy 
verbe  bwate)  — deguit  (dy  verbe  degmte:  o:te  1 
gu),  degut  (dy  verbe  degute:  tobe  par 
gut)  — feit  (somme),  feit  (^uir  kosakre),  fet 
(dy  verbe  feir)  — fyim  (dy  verbwe:tre),  fym  (dy 
verbe  fyme)  — gmt  (dy  verbe  guite),  gut 
(d_6e  likid)  ail  (e:r  Jo),  al  (lje  ku- 
veir)  — meitre  (ma3iste:r),  métré  (plase)  — ma: te 
(Jje),  mate  (parti  dy  ^uir)  — mail  (maskyle), 
mal  (kofre)  — paît  (farin),  pat  (pje  dani- 
mal)  — peije  (prdidre  dy  pwaso),  peje  (traz- 
grese  la  lwa  divin)  — rein  (fam  dy  rwa),  ren 
(animal)  — teit  (Jef),  tet  (dy  verbe  tste)  — ta: J 
(uvra:3wa  feir),  ta  J (sujyir). 

egzersis  98. 

pronosjasjo  de  no  d nôibre. 

1 — 10  œ,  de,  trwa,  katre,  seik,  sis,  set,  t[it, 
nœf,  dis; 

11 — 19  o:z,  duiz,  treiz,  katorz,  keiz,  seiz,  di- 
set,  dizqit,  diznœf; 

20 — 24  veit,  vet_e_œ,  vet_de,  vet^trwa,  vetw 
katre  ; 

25—29  vetwse:k,  vetwsis,  vet_set,  vet_i{it,  vet_ 
nœf: 
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Exercice  97. 

Différence  dans  la  Prononciation  de  quelques 
homonymes. 

B.  — âcre  (piquant),  acre  (mesure  de  terre)  — 
h ailler  (par  fatigue ),  bailler  (donner  en  location)  — 
bât  (selle),  bat  (du  verbe  battre)  — bête  (animal), 
bette  (plante)  — boîte  (petite  caisse ),  boite  (du 
verbe  boiter)  — dégoûte  (du  verbe  dégoûter:  ôter  Te 
goût),  dégoutte  (du  verbe  dégoutter:  tomber  par 
gouttes)  — faîte  (sommet),  fête  (jour  consacré ),  fait e(s) 
(du  verbe  faire)  — fûmes  (du  verbe  être),  fume  (du 
verbe  fumer)  — goûte  (du  verbe  goûter),  goutte 
(d’un  liquide)  — hâle  (air  chaud),  halle  (lieu  cou- 
vert) — maître  (magister),  mettre  (placer)  — m âtin 
(chien),  matin  (partie  du  jour)  — mâle  (masculin), 
malle  (coffre)  — pâte  (farine) , patte  (pied  d'ani- 
mal) — pêcher  (prendre  du  poisson),  pécher  (trans- 
gresser la  loi  divine)  — reine  (femme  du  roi),  renne 
(animal)  — tête  (chef),  tette  (du  verbe  teter)  — tâche 
(ouvrage  à faire),  tache  (souillure). 

Exercice  98. 

Prononciation  des  noms  de  nombre. 

1 — 10  un,  deux , trois , quatre , cinq , six,  sept,  huit, 
neuf , dix; 

11 — 19  onze,  douze,  treize,  quatorze,  quinze , seize,  dix- 
sept , dix-huit , dix-  neuf  ; 

20 — 24  vingt,  vingt-et-un,  vingt- deux,  vingt-trois,  vingt- 
quatre  ; 

25 — 29  vingt-cinq,  vingt-six,  vingt-sept,  vingt-huit,  vingt- 
neuf  ; 
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30-34 

trait,  tràt_e_6e,  tràtwde,  trcitw 
trwa,  tràt^katre-, 

35—39 

tràtwssk,  trdt_sis,  itrcitjset,  trüt_ 
t[it,  trdt^nœf-, 

40—70“ 

karait,  sskàit,  swasait,  swasat_dis; 

71—74 

swasdtwewo:z,  swasdt_du:z,  swasat_ 
trsiz,  swasdt_kato:rz  ; 

75-79 

swasdt_ki:z , swasat_ss:z , swasatw 
disst,  swasat_diz_qit , swasat_diz_ 
nœf  ; 

80—85 

katr9wvÈ: , katr9wYs_6e , katrowvsw 
de,  katr9_yswtrwa,  katr9_vl_ 
katr9,  katr9wvswss:k  ; 

86-89 

katr9_vswsis , katrewvswsst , katr9_ 
vl_i[it,  katr9wvswncef  ; 

90—95 

katr9_v£wdis  , katr9_V£_o:z , katr9_ 
V£_dn:z,  katr9_vE_trEiz,  katr9_ 

vIwkatorz,  katra^YE^kliz  ; 

100—110 

sa,  sd_6e,  sa_da,  sdwsl:k,  sd_dis; 

120-1000 

sà_V£,  saurait,  dewsa,  mil; 

1100—1400 

o:z9_sa,  duizajsâ,  tr£iz9wsa, 
katorz9_sa  ; 

1700—1900 

dis£_sâ,  dizwi{i_sd, 'diz_nœ_sà  ; 

2000 — 10000  de_mil,  trwawmil,  SEjmil,  di_mil; 

21000 

V£t_e_œ_niil,  25  000  V£twsi_inil  ; 

29  000 

vetwnœwmil,  100000  sa^mil; 

1 000  000(000)  miljo  — mi:j5 , miliair  — mi(l)ja:r. 


105 


30 — 34  trente , trente-et-un , trente-deux , trente- 

trois,  trente- quatre-, 

35 — 39  trente- cinq,  trente-six , trente-sept , trente- 

huit , trente-neuf ; 

40 — 70  quarante,  cinquante,  soixante,  soixante- dix  ; 

71 — 74  soixante- et- onze,  soixante-douze,  soixante- 
treize,  soixante-quatorze \ 

75  — 79  soixante-quinze , soixante-seize,  soixante- 
dix-sept,  soixante-dix-huit,  soixante-dix- 
neuf ; 

80 — 85  quatre-vingts,  quatre-vingt-un,  quatre-vingt- 
deux  , quatre  - vingt  - trois , quatre  - vingt- 
quatre,  quatre-vingt- cinq; 

86 — 89  quatre-vingt-six,  quatre-vingt-sept,  quatre- 
vingt-huit,  quatre-vingt- neuf  ; 

90 — 95  quatre-vingt-dix,  quatre-vingt-onze,  quatre- 
vingt  - douze , quatre  - vingt  - treize , quatre- 
vingt-quatorze,  quatre-vingt-quinze  ; 

100 — 110  cent,  cent-un,  cent  deux,  cent-cinq,  cent-dix  ; 

120 — 1000  cent-vingt , cent-trente,  deux-cents,  mille', 
1100 — 1400  onze -cents,  douze- cents,  treize- cents, 
quatorze- cents  ; 

1700 — 1900  dix-sept-cents,  dix-huit- cents,  dix-neuf- cents; 
2000 — 10  000  deux-mille,  trois-mille,  cinq-mille,  dix-mille  ; 
21000  vingt-et-un-mille,  25000  vingt- cinq-mille', 
29000  vingt-neuf-mille , 100  000  cent-mille', 

1 000  000(000)  million,  milliard. 


la  sigal  e la  furmi. 

A.  — la  sigal_ejd  Jdte 
tu  1 ete, 

se  truva  fo:r  depurvy: 
kd  la  bi:z  fy  vony; 
paz_œ  sœl  p9ti  morso 
do  mujwu  do  vsrmiso. 
sl^ala  krie  famino 
Je  la  furmi  sa  vwazino, 
la  pria  do  liji  prste 
kslko  grl  pur  sypsiste 
3ysk_a  la  sezo  nuvslo. 

«50  vu  pere,  lqi  dit_elo, 
avd  lu,  fwa  danimal, 
sters^e  prssipal.« 
la  furmi  ns  pas  prstoizo 
ss  la  s 5 mwsdro  defo. 

»ko  fozje  vu:z_o  ta  Jo? 
dit_sl  a sst_dprœto:zo. 

— nqitwe  5u:rwa  tu  vona 
59  Jdts,  no  vu  depls:zo. 

— vu  Jaitje,  3_a  sqi  fort_s:zo. 
e bjs,  ddse  mstona.» 

la  fôtein 

lo  korbo  e 19  renair. 

A.  — msitro  korbo,  syr_oén_arbro  psrje, 
tonst_d  sa  bsk^œ  fromaijo. 
meitro  ronair,  par  l_odœr_alôJe  ; 
lqi  tst_a  po  prs  so  ldga^o. 


La  Cigale  et  la  Fourmi. 

B.  — La  cigale , ayant  chanté 
tout  l’été, 

Se  trouva  fort  dépourvue 
Quand  la  bise  fut  venue  : 

Pas  un  seul  petit  morceau 
De  mouche  ou  de  vermisseau. 

Elle  alla  crier  famine 
Chez  la  fourmi  sa  voisine. 

La  priant  de  lui  prêter 
Quelque  grain  pour  subsister 
Jusqu  à la  saison  nouvelle. 

» Je  vous  paierai,  lui  dit-elle, 

Avant  l\a)oût , foi  déanimal , 

Intérêt  et  principal. « 

La  fourmi  n'est  pas  prêteuse: 

C’est  là  son  moindre  défaut. 

»Que  faisiez-vous  au  temps  chaud? 

Dit  elle  à cette  emprunteuse. 

— Nuit  et  jour  à tout  venant 
Je  chantais , ne  vous  déplaise. 

— Vous  chantiez!  j’en  suis  fort  aise. 

Eh  bien!  dansez  maintenant. « 

La  Fontaine. 

Le  Corbeau  et  le  Renard. 

— Maître  corbeau , sur  un  arbre  perché , 

Tenait  en  son  bec  un  fromage. 

Maitre  renard , par  l’odeur  alléché ; 

Lui  tint  à peu  près  ce  langage: 
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©:  bozuir,  mosje  dy  korbo; 
k©  vuz_s:to  50Ü  ! ko  vu  ma  sable  bo  ! 
sa  matiir,  si  votro  rama.^o 
sa  raport^a  votro  plyma^o, 
vuz  îto  lo  feniks  dîzwo:te  do  se  bwa.« 
a se  mo  lo  korbo  no  so  sa  pa  do  ^wa; 

e,  pur  motre  sa  bslo  vwa, 
ilju:vrwœ  lar^o  bsk,  kso  tombe  sa  prwa:. 
lo  ronair  sa  sezi,  e di:  «mo  bo  mosje, 
aprone  ko  tu  fiatœir 
vit_o  depd  do  solip  ki  l_ekuto: 
ssto  loso  vo  bjsn_œ  fromai^o,  sa  duto.« 

lo  korbo,  5tewe  kofy, 

3yra,  mezwôé  pe  ta:r,  ko  no  li  pràdrs  ply. 

la  fôtv.n. 


lo  Jeüj  lo  rozo. 

A.  — lo  Js:nwœ  3u:r  dit_o  rozo: 

vuz0ave  bjô  sy^s  d^akyze  la  natyiro  ; 
œ rwatols  pur  vuz_st_  œ pozà  fardo  ; 
lo  mwsidro  va  ki  d_avdty:ro 
k ride  la  faso  de  lo, 
vuzwobli:5_a  base  la  tsite; 
sopddd  ko  mo  fro,  o kokaizo  parsij, 
no  ko  ta  d_arste  le  rsjo  dy  solsij, 
braivo  l_efo:r  do  la  tdpsito. 
tu  vuz_st_akilo,  tu  me  sdblo  zefiir. 
dkoir  si  vu  nssjez^a  l_abri  dy  fœja^o 
do  30  kurvro  lo  vwazinar^o, 
vu  n_orje  pa  tât_a  sufriir; 

30  vu  defàdrs  do  lora:30. 
me  vu  mse  lo  ply  suvà 
syr  lez^ymide  bo:r  de  rwajoimo  dy  va. 
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y>Hé!  bonjour , monsieur  du  corbeau ; 

Que  vous  êtes  joli!  que  vous  me  semblés  beau! 

Sans  mentir , si  votre  ramage 
Se  rapporte  à votre  plumage , 

Vous  êtes  le  phénix  des  hôtes  de  ces  bois.« 

A ces  mots  le  corbeau  ne  se  sent  pas  de  joie  ; 

Et , pour  montrer  sa  belle  voix , 

Il  ouvre  un  large  bec , laisse  tomber  so  proie. 

Le  renard  s* en  saisit,  et  dit  : »Mon  bon  monsieur , 
Apprenez  que  tout  flatteur 
Vit  aux  dépens  de  celui  qui  V écoute: 

Cette  leçon  vaut  bien  un  fromage , sans  doute. « 

Le  corbeau , honteux  et  confus , 

Jura,  mais  un  peu  tard,  qu'on  ne  Ty  pendrait  plus. 

La  Fontaine. 

Le  chêne  et  le  roseau. 

B.  — Le  chêne  un  jour  dit  au  roseau: 

» Vous  avez  bien  sujet  d'accuser  la  nature ; 

Un  roitelet  pour  vous  est  un  pesant  fardeau  : 

Le  moindre  vent  qui  d’aventure 
Fait  rider  la  face  de  Veau , 

Vous  oblige  à baisser  la  tête ; 

Cependant  que  mon  front , au  Caucase  pareil , 

Non  content  d’arrêter  les  rayons  du  soleil , 

Brave  l’effort  de  la  tempête. 

Tout  vous  est  aquilon,  tout  me  semble  zéphyr. 

Encor  si  vous  naissiez  a l’abri  du  feuillage 
Dont  je  couvre  le  voisinage , 

Vous  n’auriez  pas  tant  à souffrir  ; 

Je  vous  défendrais  de  l’orage. 

Mais  vous  naissez  le  plus  souvent 
Sur  les  humides  bords  des  royaumes  du  vent. 
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la  naty:rwüvsr  vu  m9  sdible  bjsn^s^yste. 
— votre  kopasjo,  lqi  repodi  l_arbyste, 
pair  dwœ  bo  natyrsl;  me  kite  so  susi: 
le  va  me  so  mws  k_a  vu  rodutablo, 

59  pli  e ne  ro  pa.  vuz^ave  3yskisi 
kotre  lœr  kuz^epuvatable 
reziste  sa  kurbe  le  do; 
mez_atàdo  la  fs.  kom_il  dizs  se  mo, 
dy  bu  de  1 orizo  aku:r_avsk  fyri 
le  ply  tsrrible  dez^àfd, 
ke  le  no;r_y  porte  3yske  la  dd  se  fld. 
l’arbre  tjs  b5  ; le  rozo  pli. 
le  va  reduible  sez_efo:r, 
e fs  si  bjs  k_il  derasine 
seliji  de  ki  la  ts:t_o  sjsl  ets  vwazine, 
e do  le  pje  tujst^a  l_dpi:re  de  mo;r. 

la  fdtein. 

lszanimo  malad  de  la  psst. 

. — œ mal  ki  repa  la  tsrœir, 

mal  ke  le  sjel  a sa  fyrœir 
svata  pur  pyniir  le  kri:me  de  la  tsire, 
la  psste  (pifiskil  fo  l^apele  par  so  no), 
kapable  d_driji:r  dn_œ  3u:r  l_akero, 
fezst_oz_animo  la  gs:re. 
il  ne  murs  pa  tus,  me  tus  ets  frape: 

o_n_ü  vwajs  pws  d^okype 
a JsrJe  le  sutjs  d_yne  murdite  vi:; 
nyl  ms  n^eksits  lœr_dvi:  ; 
ni  lu  ni  ronair  n^epjs 
la  du:s_e  1 inosa:te  prwa:; 
le  turtersle  se  fqijs  : 
ply  d amur,  parta  ply  de  ^wa. 
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La  nature  envers  vous  me  semble  bien  injuste. 

— Votre  compassion , lui  répondit  V arbuste , 

Part  d'un  bon  naturel  ; quittez  ce  souci  : 

Les  vents  me  sont  moins  qu’à  vous  redoutables , 

Je  plie  et  ne  romps  pas.  Vous  avez  jusqu’ici 
Contre  leurs  coups  épouvantables 
Résisté  sans  courber  le  dos\ 

Mais  attendons  la  ftn.«  Comme  il  disait  ces  mots , 
Du  bout  de  l’horizon  accourt  avec  furie 
Le  plus  terrible  des  enfants 
Que  le  Nord  eût  portés  jusque  là  dans  ses  flancs. 
L’arbre  tient  bon;  le  roseau  plie. 

Le  vent  redouble  ses  efforts , 

Et  fait  si  bien  qu’il  déraciné 
Celui  de  qui  la  tête  au  ciel  était  voisine , 

Et  dont  les  pieds  touchaient  à l’empire  des  morts. 

La  Fontaine. 

Les  Animaux  malades  de  la  peste. 

B.  — Cn  mal  qui  répand  la  terreur , 

Mal  que  le  ciel  en  sa  fureur 
Inventa  pour  punir  les  crimes  de  la  terre , 

La  peste  (puisqu’il  faut  l’appeler  par  son  nom), 
Capable  d’enrichir  en  un  jour  l’Achéron} 
faisait  aux  animaux  la  guerre. 

Ils  ne  mouraient  pas  ious,  mais  tous  étaient  frappés 
On  n’en  voyait  point  d’occupés 
à chercher  le  soutien  d’une  mourante  vie; 

Nul  mets  n’excitait  leur  envie; 

Ni  loups  ni  renards  n’épiaient 
La  douce  et  l’innocente  pr oie  ; 

Les  tourterelles  se  fuyaient: 

Elus  d’amour , partant  plus  de  joie. 


\ 
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le  ljo  ts  koss:j,  e di:  »me  Jsrz^ami, 

59  krwa  ke  le  sjsl  a psrmi 
pur  no  peje  sstwsfortyne. 
ke  le  ply  kupable  de  nu 
se  sakrifi  0 trs  dy  selsste  kuru; 
pet_s:tr_il  obtjsdra  la  gerizo  komyne. 
l_istwar  nuz_aprù  kù  de  tslz_aksidâ 
5 fs  de  parsij  devumci. 
ne  nu  date  dok  pws;  vwajo  sdz^sdyl^dise 
1 eta  de  notre  kosjùise. 
pur  mwa,  satisfezd  mszwapeti  gluto, 

5e  dévoré  forse  mute, 
ko  m_avstwil  fs?  nyl  ofcuse; 
msm_il  m stwarive  kslkefwa  de  mage 
le  bsrge. 

3e  me  devure  dôk,  s_il  le  fe;  me  3e  pdise 
kwil  s bo  ke  Jakde  swaky:z_ssi  ke  mwa; 
kar_o  dwa  suste,  selo  tute  gystise, 
ke  le  ply  kupable  perise. 

— si:re , di  le  renair , vuz_ste  tro  bo  rwa  ; 
vo  skrypyle  fe  vwair  tro  de  delikatsse. 
e bjs!  mage  mute,  kanaije,  sot_espsse, 
s:s_œ  peje?  no,  no.  vu  lœr  dite,  ssjiœir, 
à le  krokd,  boku  d_onœ:r; 
e kdtwo  bsr^e,  lwo  pe  diire 
kil^ets  diji  de  tu  mo, 
età  de  se  3a  la  ki  syr  lez_animo 
se  fot_ôé  Jimerikwdpi:re.« 
ssi  di  le  renair;  e datœir  d_aplodi:r. 

0 n_oza  trop_aprofodi:r 
dy  tiigre,  ni  de  l’urs,  ni  dsz_o:tre  pqisdise. 
le  mws  pardonablezwofd:se. 
tu  ls  3a  kerslœir,  3ysko  ssiple  maits, 
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Le  lion  tint  conseil , et  dit:  »Mes  chers  amis , 

Je  crois  que  le  ciel  a permis 
Pour  nos  péchés  cette  infortune. 

Que  le  plus  coupable  de  nous 
Se  sacrifie  aux  traits  du  céleste  courroux; 

Peut-être  il  obtiendra  la  guérison  commune. 

L’histoire  nous  apprend  qu’en  de  tels  accidents 
On  fait  de  pareils  découements. 

Ne  nous  flattons  donc  point ; voyons  sans  indulgence 
LJ  état  de  notre  conscience. 

Pour  moi \ satisfaisant  mes  appétits  gloutons , 

J’ai  décoré  force  moutons. 

Que  m’avaient-ils  fait?  Nulle  offense ; 

Même  il  m’est  arrivé  quelquefois  de  manger 
Le  berger. 

Je  me  dévouerai  donc , s’il  le  font  ; mais  je  pense 
Qu’il  est  bon  que  chacun  s’accuse  ainsi  que  moi; 

Car  on  doit  souhaiter , selon  toute  justice , 

Que  le  plus  coupable  périsse. 

— Sire , dit  le  renard , voi/s  êtes  trop  bon  roi ; 

Fos  scrupules  font  voir  trop  de  délicatesse. 

Eh  bien!  manger  moutons , canaille , espèce, 

Est-ce  un  péché?  Non,  non.  Vous  leurs  fîtes,  Seigneur , 
croquant,  beaucoup  d’honneur; 

Et  quant  au  berger , l’on  peut  dire 
Qu’il  était  digne  de-tous  maux , 

Etant  de  ces  gens  là  qui  sur  les  animaux 
Se  font  un  chimérique  empire  a 
Ainsi  dit  le  renard \ et  flatteurs  d’ applaudir . 

On  n’osa  trop  approfondir 
Eu  tigre , m'  rfe  Vour*,  ni  des  autres  puissances , 
moins  pardonnables  offenses: 

Tous  les  gens  querelleurs , jusqu’aux  simples  mâtins, 

Ziind-Burguet,  Exercices.  8 
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o di;re  de  Jakœ,  ets  de  peti  si. 
l_a:n  vit_a  se  tu:r,  e di:  »£e  suvendise 
kanwœ  pre  de  mwane  pcusd, 
la  fi,  lwoka:zje,  l_srbe  td:dr_e,  5e  pd:se, 
kslke  dja:bl_osi  me  pusd, 

3e  tedi  de  se  pre  la  lar^œir  de  ma  ld:ge; 

3e  n^dn^ave  nyl  drwa,  px^iskil  fo  parle  nst.« 

a se  mo  0 kria^aro  syr  le  bords. 

œ lu,  kslke  pe  klsrr,  pruva  par  sa_ard:ge 

k_il  fak  devue  se  mo:ditwanimal, 

se  pele,  se  gale,  d_u  vens  tu  lœr  mal. 

sa  pekadirje  fy  3y3e  œ ka  pddable. 

mÙ3e  l_srbe  d^otrqi!  ksi  kri:m_abominable  ! 

rji  ke  la  mo:r  n ets  kapable 
d^ekspie  se  forfs.  e le  lqi  fi  bji  vwa:r. 
sele  ke  vu  sere  pi[isdt_u  mizerable, 
le  3y3ema  de  ku:r  vu  radre  bldk_u  nwa:r. 

la  fbtz\n. 


la  Jsvre  de  mesje  segi 
(alfôis  dods) 
lsktyrr  kurdit) 


1 

mesje  segi  navs  3amsz_y  d_benœr_avsk  se 
Jcvre. 

il  le  psrds  tut  de  la  ms:m  fas5;  œ bo 
mats,  si  kass  lœr  kord,  sandale  dd  la 
metaji,  e la_o  1 lu  le  111Ü33.  ni  le 
karss  de  lœr  msrtre,  ni  la  pœr  dy  lu,  rji  ne 
le  retns.  sets,  parst_il,  de  Jsvrez_idepddd:t, 
vuldt^a  tu  pri  1 grdt_sr_e  la  libsrte. 
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Au  dire  de  chacun , étaient  de  petits  Saints. 

L'âne  vint  à son  tour , et  dit : »J'ai  souvenance 
Qu'en  un  pré  de  moines  passant, 

La  faim , l'occasion , l’herbe  tendre  et,  je  pense , 
Quelque  diable  aussi  me  poussant , 

Je  fow Jw  Je  ce  pré  la  largeur  de  ma  langue  ; 

Je  ra’ew  awus  droit,  puisqu'il  faut  parler  net.« 

A ces  mots  on  cria  haro  sur  le  baudet. 

Un  loup,  quelque  peu  clerc,  prouva  par  sa  harangue 
Qu’il  fallait  dévouer  ce  maudit  animal, 

Ce  pelé,  ce  galeux , d’oîi  venait  tout  leur  mal. 

Sa  peccadille  fut  jugée  un  cas  pendable. 

Manger  l’herbe  d'autrui!  quel  crime  abominable! 

Bien  que  la  mort  n'était  capable 
D'expier  son  forfait.  On  le  lui  fit  bien  voir. 

Selon  que  vous  serez  puissant  ou  misérable, 

Les  jugements  de  cour  vous  rendrons  blanc  ou  noir. 

La  Fontaine. 


La  chèvre  de  M.  Seguin. 
(Alphonse  Daudet) 
{Lecture  courante ) 


1 

M.  Seguin  n'avait  jamais  eu  de  bonheur  avec  scs 
chèvres. 

Il  les  perdait  toutes  de  la  même  façon:  un  beau 
matin , elles  cassaient  leur  corde , s'en  allaient  dans  la 
montagne,  et  là-haut  le  loup  les  mangeait.  Ni  les 
caresses  de  leur  maître,  ni  la  peur  du  loup,  rien  ne 
les  retenait.  C'était,  paraît-il,  des  chèvres  indépendantes, 
voulant  à tout  prix  le  grand  air  et  la  liberté. 
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lo  braiv  mosje  sogs,  ki  n kôprons  rjsn_o 
karaktsir  d se  bs:t,  ete  kostsrne.  il  dizs  : 

— ss  fini;  le  Jsvro  sanqi  Je  mwa,  5 nd 
gardre  paz_yn. 

spadd  il  no  s dekura3a  pa,  e_aprsz_avwar 
psrdy  si  Jsvro  d la  ms:m  manjsir,  il_dn_ajta  yn 
sstjsm  ; sœlmd,  sst  fwa,  il_y  sws  d la  prdidro  tut 
^œm.  pur  ksi  sabitija  mjezwa  dmœre  Je  lt[i. 

2 

a!  grsgwair,  ksl^ets  goli  la  ptit  Jsvro 
do  msje  sogs!  ksl^ets  30Ü  avsk  sez^je  du,  sa 
barbij  do  suzofisje,  se  sabo  nwarz_e  k[izd, 
se  korno  zebre  e se  15  pwal  bld  ki  lt[i 
fozst  yno  upldid!  sets  prsskwosi  Jar- 
md  ko  1 kabri  desmsralda,  ty  t rapsl,  grs- 
gwair?  e pqi  dosil,  karssdit,  so  lssa  trsir 
sa  bu^e,  sâ  anstro  so  pje  dd  lektjsl.  œnw 
amuir  do  ptit  Jsvro. 

mosje  sogs  avs  dsrjsir  sa  me:zo_œ  klo^ature 
dobepin.  ss  la  kil  mi  sa  nuvsl  pdsjonsir. 
il  lataja_a_œ  pje,  o ply  bsl_ddrwa  dy  pre,  dn_ 
ejd  sws  d lqi  lese  boku  d kord,  e d tdz_ 
d ta_il  vons  vwar  si  sl_ets  bjs.  la  Jsvro  so 
truvs  trsz_œre:z_e  bruts  lsrb  do  si  bo  kœ:r 
ko  msje  sogs  ets  ravi. 

— dfë,  pdss  1 povr^om,  d vwala_yn 
ki  n sanqira  pa  Je  mwa  ! 

mosje  sogs  so  trops,  sa  Jsvro  sdnqija. 

3 

œ £u:r,  si  so  dit_a  rgardd  la  motaji: 

— kom_5  dwatws;tro  bjs  la_o  ! ksi  pleziir 
do  gabade  dd  la  bryjsir,  sd  set  mordit  lo:^ 
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Le  brave  M.  Seguin , qui  ne  comprenait  rien  au 
caractère  de  ses  bêtes , était  consterné.  Il  disait: 

— C’est  fini;  les  chèvres  s’ennuient  chez  moi,  je  n'en 
garderai  pas  une. 

Cependant  il  ne  se  découragea  pas,  et,  après  avoir 
perdu  six  chèvres  de  la  même  manière , il  en  acheta  une 
septième;  seulement , cette  fois , il  eut  soin  de  la  prendre  toute 
jeune,  pour  quelle  s’habituât  mieux  à demeurer  chez  lui. 

^ 2 . , 

Ah!  Gnngoire,  qu’elle  était  jolie  la  petite  chèvre 

de  M.  Seguin!  quelle  était  jolie  avec  ses  yeux  doux,  sa 
barbiche  de  sous- officier , ses  sabots  noirs  et  luisants, 
ses  cornes  zébrées  et  ses  longs  poils  blancs  qui  lui 
faisaient  une  houppelande  ! C’était  presque  aussi  char- 
mant que  le  cabri  cl’ Esméralda , tu  te  rappelles,  Grin- 
goire?  — et  puis,  docile , caressante,  se  laissant  traire 
sans  bouger , sans  mettre  son  pied  dans  l’écuelle.  Un 
amour  cle  petite  chèvre. 

M.  Seguin  avait  derrière  sa  maison  un  clos  entouré 
d’aubépines.  C’est  là  qu’il  mit  sa  nouvelle  pensionnaire. 
Il  l’attacha  à un  pieu,  au  plus  bel  endroit  du  pré,  en 
ayant  soin  de  lui  laisser  beaucoup  de  corde , et  de  temps 
en  temps  il  venait  voir  si  elle  était  bien.  La  ehèvre  se 
trouvait  très  heureuse  et  broutait  l’herbe  de  si  bon  cœur 
que  M.  Seguin  était  ravi. 

— Enfin,  pensait  le  pauvre  homme,  en  voilà  une 
cpù  ne  s’ennuiera  pas  chez  moi! 

M.  Seguin  se  trompait,  s a chèvre  s’ennuya. 

3 

Un  jour,  elle  se  dit  en  regardant  la  montagne  : 

— Comme  on  doit  être  bien  là-haut ! Quel  plaisir 
de  gambader  dans  la  bruyère,  sans  cette  maudite  longe 
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ki  vuz_ekorJ  lo  ku  ! . . . ss  bo  pur  la;n_u  pur 
19  bœf  do  bruite  dàz_œ  klo  !...  le  Jsvro,  il 
lœr  fo  dy  lar^. 

a partiir  do  s moma,  lsrb  dy  klo  lt[i  pary 
sad.  lànt[i  lx^i  vs.  si  megri,  so  ls  s fi  ra:r. 
fets  pitje  d la  vwar  tire  tu  1 guir  syr  sa  lo:£, 
la  tst  turne  dy  ko  te  d la  motaiji,  la  narin_ 
uvsrt,  à feza  me:!  . . . triistomd. 

mosje  sogs  sapsrsovs  bjs  k sa  Jevr_avs 
kslko  Jo:z,  mez_ü  no  savs  pa  s ko  sets. 

4 

œ mats,  kom_ü_aJVs  d la  trsir,  la  Jsvro 
so  roturna^e  bp  di  dû  so  patwa: 

— ekute,  msje  sogs,  ^o^m  ldgi  Je 
vu,  lsse  mwa_ale  du  la  motaji. 

— a ! mo  dje  ! slwosi  ! kria  msje  sogs 
stypefs,  e dy  ku_il  lésa  tobe  son_ekt[sl;  pqi, 
sasejù  dû  lsrb_a  kote  d_sa  Jsivro: 

— komü,  blukst,  ty  ve_m  kite  ! 

e blùkst  repodi: 

— wi,  msje  sogs. 

— ss-ko  1 srb  to  mâ:k  isiV 

o no  ! msje  sogs. 

— tq_e  pet_s:tr_ataje  d tro  ku:r;  ve 
ty  k 3alo:£  la  kord  ?- 

— s ns  pa  la  ps:n,  mosje  sogs. 

— Alor,  ksskil  to  fo!  kssko  ty  ve? 

— 50  vezwale  dû  la  motaji,  mosje  sogs. 

— me,  malœreiz,  ty  n se  pa  kil  j al 
lu  dû  la  motaji  ...  ko  fra  ty  kat_il 
vjsdra? 

— 50  lxpi  donre  de  ku  d korn,  mosje  sogs. 
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qui  vous  écorche  le  cou!  . . . C'est  bon  pour  Veine  ou  pour 
le  bœuf  de  brouter  dans  un  clos!  . . . Les  chèvres , il 
leur  faut  du  large. 

A partir  de  ce  moment , V herbe  du  clos  lui  parut 
fade.  L’ennui  lui  vint.  Elle  maigrit , son  lait  se  fit  rare. 
C’était  pitié  de  la  voir  tirer  tout  le  jour  sur  la  longe, 
la  tête  tournée  du  côté  de  la  montagne , la  narine 
ouverte , en  faisant  Mé!  . . . tristement. 

M.  Seguin  s’ apercevait  bien  que  sa  chèvre  avait 
quelque  chose , mais  il  ne  savait  pas  ce  que  c’était  . . . 

4 

Un  matin , comme  il  achevait  de  la  traire , la  chèvre 
se  retourna  et  lui  dit  dans  son  patois. 

— Ecoutez , Monsieur  Seguin , je  me  languis  chez 
vous , laissez-moi  aller  dans  la  montagne. 

— Ah!  mon  Dieu!  . . . Elle  aussi!  cria  M.  Seguin 
stupéfait , et  du  coup  il  laissa  tomber  son  écuelle;  puis , 
s’asseyant  dans  l’herbe  à côté  de  sa  chèvre: 

— Comment,  Blanquette , tu  veux  me  quitter! 

Et  Blanquette  répondit: 

— Oui,  Monsieur  Seguin. 

— Est-ce  que  l’herbe  te  manque  ici ? 

— 0!  non!  Monsieur  Seguin. 

— Tu  es  peut-être  attachée  de  trop  court;  veux- 
tu  que  j’allonge  la  corde? 

— Ce  n’est  pas  la  peine , Monsieur  Seguin. 

— Alors , qu’est-ce  qu’il  te  faut!  qu’est-ce  que  tu  veux? 

— Je  veux  aller  dans  la  montagne , Monsieur  Seguin. 

— Mais , malheureuse,  tu  ne  sais  pas  qu’il  y a le 
loup  dans  la  montagne  . . . Que  feras-tu  quand  il 
viendra?  . . . 

— Je  lui  donnerai  des  coups  d encorne,  Monsieur  Seguin. 
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— lo  lu  is  rnok  bjs  d te  korn.  il  m a 
mci^e  de  biikz^otromàt^âkorne  ko  twa,  ty 
se  bjs,  la  poivra  vjsj  ronoid  ki  etstwisi  là 
dsrnje?  yn  metrss  Jsivro,  fort_e  mejàt  komw 
œ buk.  si  se  batywavsk  lo  lu  tut  la  irqi  . . . 
piji,  1 mats,  1 lu  la  mÜ3e. 

— pekaiir  ! poivro  ronoid  ! sa_n  fs  rjs, 
msje  sogs,  lsse  mwa^ale  dà  la  motaji. 

— bote  divin!  . . . di  msje  sogs;  me  kss- 
ko  lœr  fs  dok_a  me  Jsivro?  ükor^yn  ko 

l_lu  va^m^mage  . . . e bjs,  no,  3 to  sovre  \ 
maigre  twa,  kokin  ! e d pœr  ko  ty  n rop  ta  kord, 
3 ve  tàfsrme  dà  letabl_e  ti{  i rsstra  tu^uir. 

ladsy,  msje  sogs^üporta  la  Jsivro  dàz_ynw 
etablo  tut  nwair,  dot_il  fsrma  la  port_a  duiblo  tuir. 
malœreizmüt^il  avst^ublje  la  fnstro,  ewa  psinw 
yt_il  lo  do  turne  k la  ptit  sân^ala. 


kà  la  Jsivr  blàj^ariva  dà  la  motaji, 
so  fytwœ  ravismà  3eneral.  ^ams  le  vje  saps 
navs  rjs  vy  dosi  30Ü,  le  Ja'tsjie  s bs- 
ss  3yska  tsir  pur  la  karsse  dy  bu  d lœr 
bràij.  le  3ns  dor  suvrs  syr  so  pasai3, 
e sàts  bo  tà  kil  puvs.  tut  la  motaji 
lqi  fi  fsit. 

tu  pas,  grsgwar,  si  notro  Jsivr_etst_œreiz  ! 
ply_d  kord,  ply_d  pje  . . . rjs  ki  làpsja  d 
gàbade,  d bruter_a  sa  giiz  ...  se  la  kil  j 
àn_avs  d lsrb  ! 3ysko  par  dsy  le  korn,  mo 
Jsr  ...  s ksl^srb  ! savureiz,  fin,  dàtle, 
fst_do  mil  plüit  . . . sets  bjsnwotro  Joiz  ko 
1 gazo  dy  klo.  e le  dœr  doik!  do  grâd 


— Le  loup  se  moque  bien  de  tes  cornes.  Il  m'a 
mangé  des  biques  autrement  encornées  que  toi  ...  Tu 
sais  bien , la  pauvre  vieille  Benaude  qui  était  ici  Van 
dernier?  une  maîtresse  chèvre , forte  et  méchante  comme 
un  bouc.  Elle  s'est  battue  avec  le  loup  toute  la  nuit . . . 
puis , le  matin,  le  loup  Va  mangée . 

— Pécaïre!  Pauvre  Benaude!  Ça  ne  fait  rien , 
Monsieur  Seguin , laisses-moi  aller  dans  la  montagne . 

— Bonté  divine!  . . . dit  M.  Seguin;  mais  qu'est- ce 
qu'on  leur  fait  donc  à mes  chèvres.  Encore  une  que 
le  loup  va  me  manger  . . . Eh  bien , non  . . .je  te  sauverai 
malgré  toi , coquine!  et  de  peur  que  tu  ne  rompes  ta  corde, 
je  vais  t'enfermer  dans  l'étable , et  tu  y resteras  toujours. 

Là-dessus , M.  Seguin  emporta  la  chèvre  dans  une 
étable  toute  noire , dont  il  ferma  la  porte  à double  tour. 
Malheureusement , il  avait  oublié  la  fenêtre,  et  à peine 
eut-il  le  dos  tourné,  que  la  petite  s'en  alla  . . . 

5 

Quand  la  chèvre  blanche  arriva  dans  la  montagne , 
ce  fut  un  ravissement  général.  Jamais  les  vieux  sapins 
n'avaient  rien  vu  d'aussi  joli.  Les  châtaigniers  se  bais- 
saient jusqu'à  terre  pour  la  caresser  du  bout  de  leurs 
branches.  Les  genêts  d'or  s'ouvraient  sur  son  passage , 
et  sentaient  bon  tant  qu'ils  pouvaient.  Toute  la  montagne 
lui  fit  fête. 

Tu  penses , Gringoire , si  notre  chèvre  était  heureuse  ! 
Plus  de  corde , plus  de  pieu  . . . rien  qui  l'empêchât  de 
gambader , de  brouter  à sa  guise  . . . C'est  là  qu'il  y 
en  avoit  de  l'herbe!  jusque  par-dessus  les  cornes , mon 
cher  ...  Et  quelle  herbe!  Savoureuse  y fine , dentelée ? 
faite  de  mille  plantes  . . . C'était  bien  autre  chose  que 
le  gazon  du  clos.  Et  les  fleurs  donc ! De  grandes 
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kdpanyl  ble.  de  digital  de  purprwa  13 
kalis,  tutwyn  fors  de  flœr  sovai^  déborda  de 
syk  kapite. 

la  Jsivre  bldij,  a mwatje  su:l,  se  voitrs  la_ 
d dd  le  gdbz^a  lsr  e ruls  1 13  de  taly, 
psi  msl_avsk  le  fœj  tobezwe  le  Jatsji  . . . 
pqi,  tut  a kuwsl  se  redrsss  dœ  bo  syr  se 
pat.  op!  la  vwala  parti,  la  tst_an_avd,  a travsr 
le  makiz_e  le  bijisjsir,  tdto  syr_œ  pik,  tdto 
o fo  dœ  ravs,  la_o,  d ba,  partu.  onw 
ors  di  kil_j  avs  di  Jsivre  de  msje  segs  dd 
la  motaji. 

6 

ss  ksi  navs  poer  de  rjs  la  bldkst. 
si  frdjiss  dœ  so  de  grd  tord  ki 
leklabusst_o  pasai3  de  pusjsir_ymidwe 
dekym.  alor  tut  rqisldt,  sisals  setddre 
syr  kslke  roj  platwe  s fezs  seje  par  le  solsij. 

yn  fwa,  savdsdt^o  bor  dœ  plato,  yn 
flœr  d sitiiz_o  dd,  sl^apsrsyt  d ba,  tut_a 
ba  dd  la  plsin,  la  meizo  de  msje  segs  avsk  le 
klo  dsrjsir.  sla  la  fi  riirwo  larm. 

— k ss  pti!  dit_sl;  komdtwsi3  py  tnir 
la_d_dd  ? 

povrst!  de  s vwar  si_o  psrje,  si  se  krwajst_ 
o mws_osi  graid  k ojl  moid. 

d som,  se  fyt_yn  bon  ^urne  pur  la  Jsivre 
de  msje  segs.  vsr  le  milje  dy  ^uir,  d kura  de 
drwat_e  d_goiJ,  si  toba  ddz_un  trup  de  Jamwaz_ 
d trs  d kroker^yn  ldbrysk_a  bsl  dd. 
notre  ptit  kureiz_d  rob  bldj  fi  sasasjo. 

5 lxpi  don  a la  msjœr  plas  ma  la  ldbrysk.  e 
tu  se  msje  fyir  trs  gala. 
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campanules  bleues , des  digitales  de  pourpre  à longs 
calices , toute  une  forêt  de  fleurs  sauvages  débordant  de 
sucs  capiteux! . . . 

La  chèvre  blanche , à moitié  sonie , se  vautrait  là- 
dedans  les  jambes  en  l’air  et  roulait  le  long  des  talus , 
pêle-mêle  avec  les  feuilles  tombés  et  les  châtaignes  . . . 
Puis,  tout  à coup  elle  se  redressait  d’un  bond  sur  ses 
pattes.  Hop  : la  voilà  partie,  la  tête  en  avant , à travers 
les  maquis  et  les  buissières , tantôt  sur  un  pic , tantôt 
au  fond  d’un  ravin,  là-haut , en  bas,  partout  ...  On 
aurait  dit  qu’il  y avait  dix  chèvres  de  M.  Seguin  dans 
la  montagne. 

6 

C’est  qu’elle  n’avait  peur  de  rien  la  Blanquette. 

Elle  franchissait  d’un  saut  de  grands  torrents  qui 
T éclaboussaient  au  passage  de  poussière  humide  et 
d’écume.  Alors  toute  ruisselante , elle  allait  s’étendre 
sur  quelque  roche  plate  et  se  faisait  sécher  par  le  soleil . . . 

Une  fois , s’avançant  au  bord  d’un  plateau,  une 
fleur  de  cytise  aux  dents,  elle  aperçut  en  bas,  tout  en 
bas  dans  la  plaine,  la  maison  de  M.  Seguin  avec  le 
clos  derrière.  Cela  la  fit  rire  aux  larmes. 

— Que  c’est  petit!  dit-elle;  comment  ai- je  pu  tenir 
là- dedans  ? 

Pauvrette!  de  se  voir  si  haut  perchée,  elle  se  croyait 
au  moins  aussi  grande  que  le  monde  . . . 

En  somme,  ce  fut  une  bonne  journée  pour  la  chèvre 
de  M.  Seguin.  Vers  le  milieu  du  jour , en  courant  de 
droite  et  de  gauche,  elle  tomba  dans  une  troupe  de  chamois 
en  train  de  croquer  une  lambrusque  à belles  dents. 
Notre  petite  coureuse  en  robe  blanche  fit  sensation. 
On  lui  donna  la  meilleure  place  à la  lambrusque,  et 
tous  ces  messieurs  furent  très  galants  . . . 
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tut_a  ku  1 va  frsji.  la  motaji  devs 
vjokt;  setej.  swa:r  . . . 

— dega!  di  la  ptit  Je  ivre;  ewsl  sarsta  forwetone. 

d ba  le  Jâz_ets  nwaje  d bryim.  le 

klo  d ms  je  sogs  disparsss  dd  1 brujair,  e 
d la  mezonst  o n vwajs  ply  kewl  twa  avsk_œ 
pe  d_fyme.  sl^ekuta  le  klojst  dœ  trupo 
ko  ramns,  e s sdti  la:m  tut  triist.  œ 
£srfo,  ki  rdtrs,  la  frôla  d sez_£ilz_d  pasd.  si 
tresaji  . . . pi[i  se  fyt_œ_yrlemd  dd  la  motaji  : 

— u:!  u:! 

si  pasa_o  lu;  de  tu  1 £u:r  la  fol  n_iw 
avs  pa  pdse.  o ms:m  momd  yn  trop  sona 
bjs  lws  dd  la  vale.  set£  s bo  ms.je  seg?  ki 
tdtstwœ  d£rnjerwefo;r. 

— u!  u!  fez£  1 lu. 

— revjs!  revjs!  kris  la  troip. 

blâkst_yt_dvi  de  rvniir,  mezwd  s rapld 

1 pje,  la  kord,  la_s  dy  klo,  si  pasa  ke  ms- 
tnd  £l  ne  puv£  ply  s fs:rwa  sst  vi,  e k il 
vais  mje  r£ste. 

la  trop  ne  son£  ply. 

la  Js;vr_dtddi  dsrjsr_sl_œ  brqi  do  fceij. 
si  se  returna^e  vi  dd  lobre  dez_ors:j  kurt, 
tut  drwat,  av£k  dez_je  ki  relr[iz£  . . . set£ 
le  lu. 

8 

enorm,  immobil,  asi  syr  so  trswdwdsrjs:r, 
il_ets  la  regarda  la  ptit  Jsivre  bld:Jwe  la 
degystd  par_ava:s.  kom_il  sav£  bjs  kil  la 
maître,  le  lu  ne  s prsss  pa;  sœlmd,  kat_ 
si  se  returna,  il  se  mit_a  ri:r  mejamd. 
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Tout  à coup  le  vent  fraîchit.  La  montagne  devint 
violette;  c’était  le  soir  . . . 

— Déjà!  dit  la  petite  chèvre;  et  elle  s’ arrêta  fort  étonnée. 

En  bas,  les  champs  étaient  noyés  de  brume.  Le 
clos  de  M.  Seguin  disparaissait  dans  le  brouillard , et 
de  la  maisonnette  on  ne  voyait  plus  que  le  toit  avec  un 
peu  de  fumée.  Elle  écouta  les  clochettes  d’un  troupeau 
qu’on  ramenait , et  se  sentit  l’âme  toute  triste  ...  Un 
gerfaut,  qui  rentrait , la  frôla  de  scs  ailes  en  passant.  Elle 
tressaillit . . . puis  ce  fut  un  hurlement  dans  la  montagne: 

— Hou!  hou! 

Elle  pensa  au  loup;  de  tout  le  jour  la  folle  n’y 
avait  pas  pensé  . . . Au  même  moment  une  trompe  sonna 
bien  loin  dans  la  vallée.  C’était  ce  bon  M.  Seguin  qui 
tentait  un  dernier  effort. 

— Hou ! hou!  . . . faisait  le  loup. 

— Deviens!  reviens!  . . . criait  la  trompe. 

Blanquette  eut  envie  de  revenir , mais  en  se  rappelant 
le  pieu,  la  corde,  la  haie  du  clos,  elle  pensa  que  main- 
tenant elle  ne  pouvajt  plus  se  faire  à cette  vie , et  qu’il 
valait  mieux  rester. 

Ija  trompe  ne  sonnait  plus  . . . 

La  chèvre  entendit  derrière  elle  un  bruit  de  feuilles. 
Elle  se  retourna  et  vit  dans  l’ombre  deux  oreilles  courtes, 
toutes  droites , avec  deux  yeux  qui  reluisaient  . . . C’était 
le  loup. 

8 

Énorme,  immobile , assis  sur  son  train  de  derrière, 
il  était  là  regardant  la  petite  chèvre  blanche  et  la 
dégustant  par  avance.  Comme  il  savait  bien  qu’il  la 
mangerait,  le  loup  ne  se  pressait  pas;  seulement , quand 
elle  se  retourna,  il  se  mit  à rire  méchamment. 
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— a!  a!  la  ptit  Js:vre  do  msjo  segs!  e il 
pasa  sa  gros  la:g  ru.'3  syr  se  babin  damadu. 

blakst  SQ  sâti  psrdy  . . . œ moma^â  s 
raplâ  1 istwar  d la  vjsj  renoid,  ki  sets 
baty  tüt  la  nip  pur  stre  mâ^e  1 mats,  si  S9 
di  kil  vodrs  potstre  mjo  s lsse  md^e  tu  d 
sqit;  pi{i,  setd  ravize,  si  toba_d  gard,  la 
tst  bais  e la  korn_an_avd,  kom^yn  bra:v  Jsivre 
de  msjo  segs  ksl^ets  . . . no  pa  kslwy  lespwar 
de  tt[e  1 lu,  — le  Jsivre  n ty  pa  1 lu,  — 
me  sœlmd  pur  vwar  si_sl  purs  tni:r_osi 
15 td  ke  la  rno:d  . . . 

alor  le  mostre  savasa,  e le  ptit  korn_ 
dtrs:rt_d  ddis.' 

a!  la  braiv  Jevrst,  kom_sl_i_als  d bo 
kœ:r  ! ply  d di  fwa,  39  n ma  pa,  grsgwair, 
si  forsa  1 lu_a  rekyle  pur  reprddr_als:n. 
pddd  se  trs:v  d yn  minyt,  la  gurmdid  kcejst_ 
d_a:t_ükorwôé  brs  d sa  Jerwsrb;  pi{i_sl 
returnst^o  kôba,  la  buj  plsin  ...  sla  dyra 
tut  la  nt[i.  de  tdz_d  td  la  Jsivre  de  msjo  segs 
regards  lsz_etwail  ddse  dd_l  sjsl  klsir,  e^el  se  dize: 

— o ! purvy  kew3  tjsn  3.yska  lo:b  . . . 

lyn_aprs  lotre,  lezwetwal  setejiiir.  bla- 

kst  redubla  d ku  d_korn,  le  lu  d ku  d 
dd  . . . yn  lqœr  pari  pary  dd  lorizo  ...  le 
Jd  dœ  kok^drwe  meta  dyn  metsri. 

— dis!  di  la  povre  bs:t  ki  natdds  ply 
kejl  3u:r  pur  muriir;  e_sl  salo3a  par  ts:r 
dd  sa  bsl  furyir  blaj  tut^taje  d sa  . . . 

alor  le  lu  se  3ta  syr  la  ptit  Jsivr  e la  md3a. 
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— Ha  ! ha!  la  petite  chèvre  de  M.  Seguin!  et  il 
passa  sa  grosse  langue  rouge  sur  scs  babines  d'amadou. 

Blanquette  se  sentit  perdue  ...  Un  moment  en  se 
rappelant  Vhistoire  de  la  vieille  Benaude , qui  s'était 
battue  toute  la  nuit  pour  être  mangée  le  matin , elle  se 
dit  qu'il  vaudrait  peut-être  mieux  se  laisser  manger  tout 
de  suite ; puis , s'étant  ravisée , elle  tomba  en  garde , la 
tête  basse  et  la  corne  en  avant , comme  une  brave  chèvre 
de  M.  Seguin  qu'elle  était  . . . Non  pas  qu'elle  eût  l'espoir 
de  tuer  le  loup , — les  chèvres  ne  tuent  pas  le  loup , — 
mais  seulement  pour  voir  si  elle  pourrait  tenir  aussi 
longtemps  que  la  Benaude  . . . 

Alors  le  monstre  s'avança , et  les  petites  cornes 
entrèrent  en  danse. 

Ah!  la  brave  chevrette , comme  elle  y allait  de  bon 
cœur!  Plus  de  dix  fois , je  ne  mens  pas , G ring  o ire, 
elle  força  le  loup  à reculer  pour  reprendre  haleine. 
Pendant  ces  trêves  d'une  minute , la  gourmande  cueillait 
en  hâte  encore  un  brin  de  sa  chère  herbe;  puis  elle- 
retournait  au  combat , la  bouche  pleine  . . . Cela  dura 
toute  la  nuit.  De  temps  en  temps  la  chèvre  de  M.  Seguin 
regardait  les  étoiles  danser  dans  le  ciel  clair , et  elle  se  disait: 

— Oh!  pourvu  que  je  tienne  jusqu'à  l'aube  . . . 

L'une  après  l'autre , les  étoiles  s' éteignirent.  Blan- 
quette redoubla  de  coups  de  corne , le  loup  de  coups  de 
dents  . . . Une  lueur  pâle  parut  dans  l'horizon  ...  Le 
chant  d'un  coq  enroué  monta  d'une  métairie. 

— Enfin ! dit  la  pauvre  bête  qui  n'attendait  plus 
que  le  jour  pour  mourir  ; et  elle  s'allongea  par  terre 
dans  sa  belle  fourrure  blanche  toute  tachée  de  sang  . . . 

Alors  le  loup  se  jeta  sur  la  petite  chèvre  et  la  mangea. 


